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AVANT PROPOS 


L y avoit deja plus de trois mois, que je m'ẽtois charge de faire 
executer, à Londres, les cinq Collections d'inſtrumens d Aſtronomie 
de Phy/ique pour la Cour de Portugal, mentionnes dans le Ne 21, 
& ſuivans de cet Ouvrage; lorſqu' un ordre ſemblable de la Cour 
d' Eſpagne, pour fix Collections d' inſtrumens, a peu pres du meme 
genre, fut confie à mes ſoins. J'ai deja indique ci-deſsns (au dit Ne 21 
& ſuivans), que je m'*etois propoſe, de donner une Deſcription plus 
particuliere des inftrumens, dont la nouveaute, ou les perfection- 
nemens, n' etoient point encore connus aux Auteurs qui en ont parle. 
Comme les inſtrumens ordonnés par les deux Cours, font a peu de 
choſe pres du meme genre; je partagerai mon travail, en deſtinant 
alternativement, au ſervice des obfervateurs de chacune des deux 
Cours, la deſcription particuliere de ceux qui en auront quelque be- 
ſoin. Celle que je vais entreprendre, de mes Nouveaux Barometres, eſt 
deftn&e pour les Obſervateurs employes par la Cour d'Eſpagne. Elle 
ſera ſuivie d'une autre, ſur la conſtruction des Pendules aſtronomiques, 
appartenantes aux Collections de la Cour de Portugal. Et je continuerai 
de la ſorte: c'eſt-à-dire, en donnant, alternativement, (ſi le tems, & 
Fetat de ma ſante le permettent) la Deſcription de chaque eſpece des 
autres inſtrumens, qui ont beſoin de quelqu? ᷑clairciſſement. A la fin, 
je donnerai deux liſtes, ou inventaires: Fun contenant tous les articles 
des Collections d Eſpagne, & autre ceux des Collections de Portugal; 
od je ne ferai quꝰindiquer les paragraphes, par leurs propres numeros, 
au moyen deſquels le lecteur trouvera Puſage de chaque piece. | 
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ERRATUM PRINCIPA I. 


Page 158, & ſuivans, Pꝛur Meteorographe Perpetuel, /i/ez toujours Mcttoro- 
Eo 97 graphe Conſtant. 
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Sur le Barometre en general. 


178. On doit Finvention'du Barotzetre au fameux Torricelli, ami 
& ſucceſſeur du grand Galilee :' mais il y a eu, depuis lui, un grand 


nombre d' habiles on. de preſque toutes les nations de l'Europe, qui 
8 appliquerent à perfectioner cet inſtrument. En effet le Barometre 
eſt un inſtrument des plus difflciles à rẽunir toutes les qualites, dont 
on a. beſoin, pour en tirer le plus grand parti poſſible. M. de Luc, 
ſavant Genevois, actuellement A Londres, ſemble avoir plus tra- 
vaille de nos jours, ſur cet objet, qu aucun de ceux qui Fant pre- 
cede; comm il paroit par ſon grand ouvrage ſur les Modifications de 
. qui eſt 18595 ent « connũ & eſtimẽ de toute Eu- 
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Dae ee, | diferentes 4. cet ot Iftrument. 


1 15 Savans & les Artiſtes Anglois n'ont pas manque dlappli- 
quer, depuis long tems & meme rẽcemment, leurs attentions à ce genre 
d'inſtrumens; dont les dEnominations ſont devenues preſqu” auſſi va- 
rices & nombreuſes, comm' il y a eu des perſonnes, qui donnerent 
quelque conſtruction differente au Barometre, ou qui y firent quelqu? 
addition plus avantageuſe, du moins à quelques ẽgards. C'eſt à leur 
imitation, que j'oſe donner mon nom au Barometre, dont je vais don- 
ner la deſcription; parcequ 'i ſemble rẽunir les avantages des meil- 
leurs Barometres qu'on connoit actuellement, ſans en avoir les de- 
fauts: & cette ſeule circonſtance le rendroit ſuperieur a tout autre, 
lors meme qu'il n'auroit point les autres qualites, qui lui doivent aſ- 
ſurer la preference, | 
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Proprittes de ces Barometres nouveaux. 


180. En premier lieu, ce Barometre a les proprietes du Barometre 
a-ſiphon de M. de Luc; mais ſans que la moindre bulle d'air y puiſſe 
entrer dans le tuyau, quoiqu'on le renverſe, ou qu'on le tourne dans 
tous les ſens: & cette circonſtance le rend parfaitement portable. 


181. En fecond lieu, les varietẽs produites, dans la hauteur de la 


colonne de mercure, par la coheſion & la repulſion de ſes deux ex- 


trẽmitẽs, aux differens points de la ſurface interieure du tube, y ſont 


compenſees ; parcequ' elles agiſſent en ſens oppoſe, les unes des au- 
tres, dans une ẽtendue tout- a- fait ſemblable des ſurfaces des deux tu- 


yaux qui les renferment, & qui ont le meme diametre. 


182. En troifieme lien, par la meme raiſon, la figure convexe de ces 
deux ſurfaces devient ſemblable, & ne peut point produire. Vincer- 
ritude qu'il y a, lors qu'une des ſurfaces eſt beaucoup plus etendue 


que Fautre; ou pour mieux dire, lorſque la ſurface du merchre dans 


le reſervoir eſt plate, & celle de ſa colonne dans le tuyau ſuperieur 
eſt convexe; comm! il arrive toujours dans les Barometres ordinaires. 


183. En quatrieme lieu, ces deux ſurfaces, tout-à- fait ſemblables, 
font obſervees toutes deux a dẽcouvert, ſans compter que ſur Tevi- 
dence des propres yeux. Au lieu qu'il eſt impoſſible d'obtenir 
cet avantage, ni celui du nombre precedent, dans les Barometres 
des meilleurs artiſtes, ou dans aucun autre, dont Ia ſurface du mer- 
cure, dans le reſervoir, forme une des extremites de la colonne mer- 
curielle; lors meme qu'elle y ſoit obſervee, en la prennant par le 
moyen d'une piece flotante ivoire, ou d'une autre matiere. 


185. En cinquieme lieu, par la meme raiſon, obſerver à decouvert 
Jes deux extremites de la colonne du mercure, il n'y a pas a craindre 
aucune mepriſe de la part de Partiſte dans la determination du zero, 
ou extrẽmitẽ inferieure de la colonne mercurielle. Car, outre que 
le poids de la piece flotante, peut varier avec le tems, depuis que 
les diviſions & diſtances de la meſure des hauteurs ont ere determi- 
nees; il y a toujours quelque doute ſur l'effet du frotement, que la 
tige de cette piece ſoufre dans les cotes de ſon. chaſſis, pour obeir a 
la reſiſtance, que ſa baſe rencontre, dans la ſurface du mercure du 


reſervoir. 
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135. On verra quelques autres — de ce nouveau Barometre 
dans les No 190, 191, 192, 193, 320, &c. dont je ne parlerai point 
a preſent; parce qu'il ſera plus court de les annoncer au meme tems, 
que j'en decrirai la conſtruction. A l'ẽgard du vrai merite des 1yven- 
tions, voyez la Note F de mon Traits ſur les Ofants. 


* 


Forme de la Botte. 


186. La figure 39 reprẽſente le Barometre, tout fermẽ dans ſa- 
boette E F de mahogany, par le moyen des trois anneaux de metal g b, 
dont le plus grand g peut paſſer par deſsds les deux & & celui 
du milieu 5, par deſsds le plus petit 5. Chaqu' anneau a les deux 
rebords, un peu eleves au deſsts de ſon plan: & ils ſont guilloches, 
pour Etre mieux ſaiſis par la main, en les otant, ou en les mettant à 


leur place. | 


187. Cette botte E F a la forme d'un cylindre creux, fendù en 
trois branches depuis 4 4 juſqua F; qui ſont excavees au dedans, 
pour recevoir le corps du Barometre; & garnies avec des bouts de 
fer i Fextremitè F. Ces trois extremites forment enſemble une 
pointe ronde fort obtuſe; mais lorſqu' elles ſont ſeparees, leurs pointes 
devienent aſſez tranchantes, pour tenir fermement ſur le terrein, ou 


meme ſur le plancher, od elles appuient. FYoyez la figure 41. 


Du Soutient de PInſlirument. 


188. C'eſt ſur la boete af 77 que la Barometre doit etre ſuſpendu 
(Ne 191, 192.) : & ſon propre poids Py rend perpendiculaire à Fho- 
rizon, fans avoir beſoin d'etre' ajuſte par PAplomb, que M. de Luc 
employe avec ſon Barometre. II eſt vrai, que, s'il y a quelque vent 
aſſez ſenſible, lorſqu'on obſerve a decouvert, il cauſe des vibrations, 


qui rendent l'obſervation difficile. Pour obvier à cet inconvenient, 


Javois fait ajouter, au dedans de chaque jambe du ſuſpenſoir, une 
tringle de bois, qui y tenoit par une charniere, & qui ſe plioit au 
dedans lorſque les jambes etoient termees, comme dans la fig. 39. 
Loriqu'on ouvroit le ſuſpenſoir, on faiſoit tomber les trois tringles 
ſur le reſervoir 2 c, | fig. 43.] du Barometre ; & elles Py arretotent 
fermement, | | | be 
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Methode pour rafermir PInflrument. 


189. Pai ſupprimẽ cependant ce mechaniſme dans la ſuite; parce- 
que Jai trouvẽ, qu'on pouvoit obtenir plus aiſẽment toute la fermetẽ 
qui eſt requiſe, en attachant deux bouts de ficelle au deux jambes 
du ſuſpenſoir: on fait un double, ou triple tour avec les deux ficelles 
enſemble, autour de la boete, ou reſervoir, du Barometre (mais ſans le 
deranger de ſa poſition verticale) : & on les lie tout uniment 2 la troi- 


ſieme jambe du meme ſuſpenſoir. 


1090. Dans ces Barometres chaque branche tient i la couronne, ou 
partie ſuperieure Fa a, par une charniere, comme les fig. 39 & 4 
le repreſentent :, en ſorte qu'on p<urt les ouvrir autant qu'on veut, 

ſans forcer ni gater les gonds, comm' il doit arriver dans un cas pa- 
reil, lorſque leur conſtruction eſt, comme celle qu'on voit reprẽſentẽe 


au No 3g. des Tranſactions Pbilgſ. de Londres, vol. Ixvii. p. 638. 


191. Meſf. Nairne & Blunt penſerent à la nouvelle conſtruction 
que je decris, pour remplir Pobjet que je leur avois recommandse, 
d'avoir la ſuſpenſion du Barometre dependente d'une plaque, qu'on 


fut à meme de tourner du cotẽ du jour le plus avantageux; à fin 
d'obſerver, avec preciſion & ſans gene, les deux extremites de la co- 


lonne mercurielle, comm' on le verra bientot. En effet il y a, au 
dedans de la couronne ſuperieure x, une plaque ronde qui eſt mobile 
dans le ſens horizontal: & qui porte Paxe du cercle, on font les 


deux entailles triangulaires, ol le Barometre eft ſuſpendi, Voict ac- 


tuellement, comment il faut monter cet inſtrument, 
Maniere pour ſuſpendre le Barometre. 


192. Prenez le Barometre, comm il eſt dans fa bot᷑te (fig. 39.) : & 


mettez· le fur une table, ou fur un autre plan horizontal, ayant les 


deux petits cercles noirs 4 {meme figure) tournẽs en haut. Otez les 
trois anneaux gb; levez, ou pliez en haut, les deux branches, ou 


plutòt jambes ſuperieures: tirez le Barometre du dedans, & ẽtabliſ- 


fez la boete à trois jambes dans l'endroit, od vous voulez obſerver, 


' comm? on Ja voit” dans la figure 41. Enſuite otez la calote zz, qui eſt 


de metal, & ſert à boucher la boete. Yoyez le No 221. 
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Precaution neceſſaire. 


193. II eſt fort à propos d'examiner, avant de monter le Barome- 
tre dans ſon trepied, fi par hazard il geſt introduite quelque bulle 
d'air dans fon tuyau : car fi cela arrivoit, Poblervation ne vaudroit 
rien, comme je le remarquerai tantot (Ne 198.) Pour cet effet ; ai 
fait ouvrir un gros trou &, au ſommet du Barometre, qu'on volt tout 
pres de Panneau ſuperieur ; à fin que le bout du tuyau paroiſſe tout 
a decouvert, & qu'on puiſſe Fexaminer ſans la moindre difficulte. 


194. Faites donc paſſer la tige, ou partie etroite K du Barometre, 
(fig. 41.) par Panneau mobile, qui eſt en ax (fig. 41.): & faites 
poſer les deux bouts de ſon petit eſſieu, ſur les deux enfailles angu- 
laires au dedans de cet anneau mobile ax; qui par conſequence 
fournit une ſuſpenſion tout-a-fait libre, comme celle des bouſſoles de 
mer: de fagon que le poids du reſervoir & du mercure qu'il contient, 
mettent toujours la tige du Barometre dans le ſens perpendiculaire a 
Phorizon. (No 188.) : 


195. Tournez horizontalement Panneau mobile à x, autant qu'il le 
faut, pour que le tube du Barometre foit entre vous & la lumiere du 
jour. Enſuite deviſſez peu à peu la tige quarrẽe de la vis e, qui eſt 
à double pas, en la tournant de la droite à la gauche, par le moyen 
la cleft a, ſemblable a celle qui eſt repreſentee par la fig. 21.3; & qui 


fe trouve dans la botte du meme inſtrument, couverte par un mor- 


ceau de cuir. C*eſt au bout de cette vis, que ſe trouve une plaque 
tres mobile, ſur laquelle eſt ſoutenu le ſac de cuir, qui forme le fond 


du reſervoir, od eſt le mercure. On verra le mechaniſme de ce reſer- 


voir au Ne 324, & dans la figure 48. 


Du Bouchon du Reer uoir. 


196. Lorſque cette vis c ne peut plus tourner, de la droite à la 
auclie, ſans la forcer; tournez alors la rondelle e e (fig. 42.) de la 
gauche A la droite: & le mercure deſcendra dans le petit tube 5 
(meme fig.). Prenez auſſitòt la clef (fig. 17.) qui fe trouve auſſi 


; dans la meme boete : mettez-la dans la cheville d'Ivoire 2: & faites- 


Z | has lui 


„„ SUR LES BAROMETRES NOUY EAUX. 


lui faire un ou deux tours, de la gauche à la droite, pour laiſſer entrer 


de Pair exterieur dans le petit tuyau : car cette cheville d'ivoire a 


un petit trou dans le milieu, par le quel ſe fait la communication de 
Pair exterieur avec le rẽſervoir, auſlitot qu'elle fait un tour ou deux 
de Ia gauche à la droite. | | 


197. Cette rondelle ee (fig. 41 & 42.) eſt une piece nouvelle, que 


Mr. Blunt inventa, pour obtenir Pavantage que je lui avois indique, 


de pouvoir retrecir, plus ou moins, le creux du reſervoir, felon qu'il 
y auroit plus ou moins de mercure, qui doive y rentrer, à cauſe de 
differentes elevations, od Ton aura des obſervations a faire avec le 


Barometre. 


198. Cette circonſtance eſt. plus importante qu'on ne le penſe or- 
dinairement : car fi la vis c eſt trop longue, & qu'on la deviſſe en 
ſorte, que la ſurface du mercure, dans le reſervoir, ſoit au deſſous du 
bout inferieur du tuyau; Fair exterieur entrera dedans; & l'on ne 
pourra pas employer le meme Barametre, ſans. faire bouillir le mer- 
cure de nouveau dans ſon tuyau, pour le repurger de tout air; autre- 
ment il ne montreroit point la vraie hauteur du mercure, qui corre- 
ſpondroit à la preſſion, de Patmoſphere. Parceque la grande elaſticite 


de Pair, les expanſions. & contractions tres conliderables, qu'il reęoit 


par la chaleur & par le froid, ne ceſſeroient pas de rendre fort ẽqui- 
voques, les hauteurs de la colonne mercurielle dans le Barometre. 


I. eft inconvenient de. faire rebouillir le Mercure. 


* 


le tuyau de verre qui fait la partie eſſentielle de cet inſtrument, de- 
mande beaucoup d' attention, des commodites, & du loiſir. { Yoyez 
le No 335, & ſuivans.] Il y en a outre celà, le hazard de faire cre- 


ver le tuyau par l'action du feu, toutes les fois qu'on manque à le 


faire ẽchauffer par degres fort lentement; ce qui n'eſt pas poſſible de 
practiquer fur une montagne, ſans avoir pris beaucoup de precau- 
tions & du trouble, que peu du monde veut endurer dans des cir- 
conſtances pareilles. Ainſi l'on ne doit point oublier tout ce qui 


peut contribuer à empecher des accidens pareils. 


- 4 


% C4 ” 200. 


199. Loperation de faire bouillir le mercure, comm? il, faut, dans 
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200. La capacitẽ interieure, qu'il faut menager a diſcretion, dans 
le creux du reſervoir des bons Barometres portatifs, peut aller quel- 
quefois au deli d'un demi-pouce en hauteur. Car il faut toujours 


que ſon tuyau ait un diametre raiſonablement grand; Ceſt-a-dire, 1l . 


faut que fon diametre ait environ deux dixiemes, ou meme un guart 
de pouce, pour Eviter les effets du frotement du mercure contre la 
es interieure du tuyau: outre cette circonſtance, il faut que ce 
tuyau ſoit aſſez long, pour qu'il y reſte un eſpace vuide de quelques 
pouces, lorſqu'on obſerve dans des endroits les plus bas, comme dans 
les valces profondes, ou dans les mines, &c.. 

201. Or on congoit bien, qu'il y a des obſervations ſur des hautes 
montagnes, od le tuyau doit reſter vuide au dela de 20 pouces, 
(No 228.): & par conſequent, fi le reſervoir n'eſt que d environ un 
pouce & demi en diametre, il eſt clair, qu'on aura beſoin de menager 
un vuide dans le reſervoir, au dela d'un demi-pouce de hauteur. Car, 
la hauteur des cylindres Egaux étant en raiſon inverſe des quarres de 


2 


leurs baſes; on voit que 20x,25:; 20x, 0625! 1523 2 n 
C 


1 2 1,5 950 | 
dire, le quarre de la baſe 1 5 eſt pour le.-quarre de „25; comme 
la hauteur 20, pour la hauteur , 55. ö 


202. Mais cette quantite- dans la hauteur du creux du rẽſervoir, 
ne doit pas etre- employee qu'à meſure qu'on en a beſoin, ſelon les 
circonſtances du lieu, on Fon fait l'obſervation, comme je Pai- re- 
marque deja au Ne 197, Car autrement on peut, faute de cette pre- 
caution, deranger Vinſtrument ; & manquer fon obſervation. Ainſi 
Mr. Blunt diſpoſa la piece ee (fig. 42.) en forme d'un ecrou- aflez 
lang, qui peut tourner ſans ſortir de ſa place. En le tournant à la 
main de la droite à la gauche, on fait monter une groſſe vis, au de- 


dans de laquelle paſſe la vis-a-double pas, qu'on fait deſcendre par 


la clef c (fig. 41 & 42.) en la tournant dans le meme” ſens: C'eſt-à- 
dire, en la tournant de la droite à la gauche. Cependant, fi le diametre 
Pq (fig. 48.) du rẽſervoir de ces Barometres eſt au dela de 2 pouces, 


il n'y a pas lieu de craindre l' accident dont je viens de parler, meme 


dans les plus hautes montagnes: & par conſequence la ſeule vis c, 


tant aſſez longue, peut ſuffire a ces Barometres. 


Maniere 


8 TTT 
F 
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Maniere d'obſerver le Zero de la Colonne Mercurielle. 


203. Auſſitor que le mercure deſcend dans le petit tuyau 3 (fig. 
42.), on abandonne la rondelle ee; &, reprenant la clef c, on la 


tourne d'un cotẽ ou de l'autre, juſqu'à ce que la partie convexe du 
mercure, qui eſt au dedans du petit tuyau 5, foit vue en contact avec 


la ſection ſuperieure de Panneau de metal qui le couvre Il ne faut 
pas oublier de tourner la Barometre contre la lumiere du jour (No 


195.) à fin de voir la ſurface du mercure, qui eſt convexe, avec toute 
la diſtinction poſſible. 1 eſt auſſi fort a propos de donner quelques 


petits coups avec le doigt dans la boete c (fig. 41.) du reſervoir, | 


pour aider le mercure a ſurmonter la coheſion qu'il a avec PFinterieur 
du tube, à fin d'obeir plus librement à la vraie preſſion de Patmo- 


204. Pour bien faire cette obſervation, il faut toujours mettre 
Fil en forte, que les deux ſurfaces, antẽrieure & poſterieure, de cet 
anneau, paroiſſent ne faire qu'une ſeule ligne, à fin deviter toute pa- 
rallaxe : & il faut auſſi que, dans le meme tems, la ſurface convexe 


du mercure qui eſt dedans, paroiſſe la toucher, comm? un arc de cer- 


cle touche ſa tangente. Cette circonſtance eſt repreſentee par la g. 
43: 44 montre la ſurface ſuperieure de Panneau de metal, vue en 
ſorte qu'elle paroit former une ſeule ligne avec l'autre ſurface poſtẽ- 
rieure: & nc repreſente la ſurface convexe du mercure au dedans 


de ce tuyau, qui touche en c la ligne ag. Cette ligne eſt propre- 


ment le zero de Fechelle, qui. meſure la colonne mercurielle. 


20g. Apres s'etre aſſure, pendant quelques minutes, que la ſur- 
face du mercure eſt exactement en contact avec la ligne apparente 


aa, on paſſera à meſurer la hauteur de la ſurface ſuperieure d, Fg. 41. 


du Barometre. Pour le faire, on prend la clef c, g. 41.: on la 
met dans la tige quarree, pres de à (meme fig. 41.): & on fait mou- 
voir, par ce moyen, Fanneau ſuperieur, qui embraſſe le tuyau en d. 
Cet anneau ſe trouve par derriere la piece du Nonius, repreſentce 


toute ſeule dans la figure 44. 
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Maniere d'obſerver ta Hauteur de Ia Colonne Mercurielle, 


206. On doit appliquer Poeil, comme je Pai dit ci-deſsds (No 204.) 
en regardant a travers le tuyau contre le jour; car la planche, ou 
chaſſis du Barometre a une fente par derriere, dans le milieu, qui eſt 
auſſi longue comme les echelles de metal. On mettra I'cei! en forte, 

ue la ſurface ſupẽrieure du mercure paroiſſe toucher la ligne, qui eft 
ormẽe par la ſurface anterieure & poſtẽrieure de Panneau du No- 
nius, ol le tuyau eſt renferme de meme qu*une tangente touche un 
cercle, comme je Pai dit ci-deſsds (No 204), en parlant de la furface 


unferieure. 


Sur les Echelles des Pouces Anglois & Frangois. 


207. L'anneau ſuperieur 4 (fig. 41.) dont je viens de parler, eſt 
couvert par la piece a couliſſe, qui you les deux Nonius, un de 
chaque cote. Celui à la droite gliſſe ſur une echelle de pouces F ran- 
cois, dont chacune eſt diviſee en 12 lignes, & chaque ligne eſt ſub- 
diviſce par le Nonius en 10 parties: en ſorte qu'on peut connoltre, 
par le moyen de ce Nonius, quelle eſt la hauteur de la colonne mer- 
curielle, juſqu'à la 120%* partie (10Xt2==120) du pouce Frangols. 


208. Lechelle qui eſt de autre cote, à la gauche de Pobſerva- 
teur, eſt diviſẽe en pouces Anglois: chacun en eſt ſubdiviſe en 209 
de pouce : & le Nonius ſubdiviſe chaque 200 en 25 parties: ce qui 
fait voir la hauteur de la colonne de mercure, juſqu'a la go partie 
d'un pouce Anglois (20xX25=500). Mais le Nonius etant numerote 
a double, pour la commoditẽ du calcul : ceſt-I-dire, les premieres 5 
diviſions ẽtant marquees 10; les 20 ẽtant marquees 40; & les 25 
ẽtant marquees 30; alors chaque diviſion eſt comptee par deux mil- 
hemes de pouce: ce qui revient au meme; car chaque 34> eſt la 
meme choſe que 5 de pouce. h 


Pofition du Nonius. = 
209. Lorſque la ligne ce du Nonius (fig. 44.) coincide avec celle 


de Panneau.qui eſt par derriere; alors les hauteurs ſenſibles de la co- 


lonne du mercure, font montrees exactement par le Nonius, ſur cha- 
eune des deux echelles; c'eſt-a-dire, en pouces & leurs parties reſpec- 
W tives 
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tives du pied Franpois, ou du pied Anglois. Ce ſera cependant ſur 
cette derniere meſure (I' Augloiſe), que je donnerai tantot les regles 
pour calculer Jes hauteurs des montagnes, ou d'autres endroits quels- 


conque, d'après celles du Barometre. 


210. En . la meſure du pie Angleis, par preference à | 
celle du pied Frangois, je rends juſtice aux travaux extraordinaires BE 
que difterens Savans d Angleterre ont entrepris ſur cet objet, pour _ I 
decouvrir la vraie loi, qu'on peut adopter avec certitude dans ce 
genre d'obſervations, à fin determiner les hauteurs reſpectives de dif- 1 
terens endroits, par celles du Barometre. D'ailleurs la ſubdiviſion A 
du pouce Frangois en 12 lignes, eſt bien moins commode pour le cal- | T7 
cul, que celle de la diviſion decimale du Pouce Anglois. 
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21 t. II ſeroit fort à ſouhaiter, qu 'on adoptat, tout par tout, les di- 
viſions decimales; c'eſt-a-dire, qu'on ſubdiviſat en parties decimales 
toute ſorte de meſures pour les grandeurs etendues & numeraires, 
tant geometriques que civiles. Ceci faciliteroit infiniment le calcul F 
des memes meſures; & de leurs reductions, a celles des autres pays, | : 
Il eft fort remarquable, que PArithmerique des Arabes, dont le ſyiteme 
eſt purement decimal, ſoit adoptce dans preſque toutes les Nations | | 5 
policees du monde, ſans qu*aucune fe ſoit aviſèe de s'y conformer - 3 
pour la ſubdiviſion de leurs meſures particulieres, tant lineaires que 2 
cubiques. Mais la race humaine n'eſt que trop inconſequente & by 
capricieuſe, pour s *en attendre rien de bien regulier & convenable ; — 
lors meme qu'il s'agit de ſon propre interẽt. | = 

* 


n © 92+ * 


e _ 1 


922. Qudique je ne parlerai dans ce Traite que des Pouces Ar | . 
& que les iignes & pouces Frangois, qui leur correſpondent, ſoient 2 
egalement indiquees, ſur la meme échelle de ces Barometres, par la 
ſeule piece qui porte les deux Nonius (No 207.) : je donnerai cepen- 
dant ici la methode generale pour reduire les uns dans les autres, 
avec tres peu de trouble, par le moyen des Tables Decimales ſuivantes. 
Ces Tables ſont formees, ſur la proportion ẽtablie d'apres Pexamen 8 
eſcrupuleux, que feu Mr. Bird fit des deux meſures; en comparant 3 
z le pied de Veralon Frangois, fixe dernicrement par Ordre du Roi de = 
1 France en 1766 (Aftronomic de M. de la Lande, N* 2637), avec le. 4 
vrai pied Anglois, dont le meme celebre artifte avoit rẽtabli, ou, pour | . 
mieux dire, refait I'2aſon original, qui ſe trouve dans PEchiquier à 


Londres. La vraie proportion entre les deux Pm fut trouvee, 3 
8 | comme | = 
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comme le nombre 106,575 pour 100,000: de fagon que' 100,000 
pieds Frangois ſont egaux preciſement a 106,575 pieds Anglois, 


* 
"on * 


Tables Decimales 


213. TABLE 1. A. 


* 


214. TABLE 2d. B. 


| g Pouces 
Anglois. 


Pouces 
Francois, 


Pouce Ang]. 


Dixiemes du 


Lignes du 


Pouce F rangoiĩs. 


OO NO 


„938306 
15876612 


33753224 
4691530, 
5,629836 
6,568142 
7506448 


8,444754 


2, 814918 1 


_ 
* 
4 

- 
* 


— —__—_———— — * 


7.881769 
9,0007736 


1, 125967 
25251934 
3377901 | 
4503868 
5,6298355 
6,755802 


q 


10, 133703 
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pour reduire les Meſures An gloiſes en 
Meſures Frangoiſes. 


3 


— — 


Tables Decimales pour reduire les Me ſures Frangoi 


215. TA 


2 


Meſures Angloiſes. 


Pouces 
Francois. 


Pouces 
Anglois. 


OG UW NN mw 


1,06575 - 
2.13150 
1 3.19728 
5,32875 

6,39450 

7, 46025 
8, 52600 


| 959175 
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Lignes 
Frangoiſes. 


Parte decimales 
du Pouce Angl. | 


1 
2 
i 3 


0888125 
26643750 


4440625 
8328750 
„6216875 
7 105000 


27993125 


1776250,, |. 
3552500] 
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217. Ces Tables peuvent ſervir ẽgalement pour reduire les autres 
meſures Ang loiſes en meſures Franpoiſes; & au contraire, ces dernieres en 
meſures Angloiſes, ſoit des pieds, ou des toiſes, comm' on va le voir 


dans les exemples ſuivans. En voici la methode. 


Regle pour employer ces Tables. 


218. Lorſqu'on veut reduire les pouces Anglois en pouces Frangois; 
ou au contraire, ceux-ct dans les premieres, il faut | 


19, Ecrire chaque chiffre ſẽparement, ſelon ſon rang, dans des 
liznes diffèrentes, Pune au deſſous de Pautre, | 


Et 24, il faut prendre dans la Table 1, le nombre correſpondant 
à celui de chaque ligne: ayant foin d'avancer la virgule des 
decimales, d' autant de places, à la droite ou à la gauche, 
comm' il y en a avant, ou apres, les unitès de chaque ligne 
du nombre propoſẽ: & la — donnera le nombre de 
pouces Frangoiſes. 


C 
o * 


ExZMIE 1“, : 

219. Lon veut favoir la valeur de 29,756 pouces Anglois, en pouces 
Francois? ou meme en /ignes Frangoiſes? Dans le premier cas, il 
faut employer la Table A: & dans le ſecond cas, on employe la 
Table B. En voiet Foperation ſelon la regle ci-deſsds. ES. 


Pouc. Angl. Par la Table 1'®, Par la Table 24e. 


22551934 
101,3370 
7,886 17 


20,000 > = 18:76612 


9,000 - — 8,44475. 
„%% = = 965081 
% 4697 5629 

- „00562 50675 8 


112332 5 2222 
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29,756 P. Aal. = 27,9202 1 P. Hang. = 335,0425 Lignes Fran; 
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220. N. B. 1. On peut reduire ẽgalement les pieds Anglois en 
pieds Frangois par la meme Table 1** : & fi Pon employe la Table 2%, 
on aura le nombre des pouces Frangois, qui leur correſpondent ; par ex- 
emple, 29,756 pieds Anglois, font 27,920 pieds Frangois, ou 3 351042 
pouces Frangois. 


221. N. B. 240, La meme Table 1* ſert auſſi pour reduire les 0:/es 
Angloiſes | fathoms] en toiſes Frangoiſes ; par exemple, 29,756 toiſes 
Angloiſes font 27, 92022 toiſes Frangoiſes, Ce nombre multiplié par 6, 
fait 167, 52 126 pieds Frangois; la fraction „52 126 multiplièe par 12, 
fait 6,285 12 pouces Frangois: & la fraction ,25512 multiphee par 
12, fait 3,06 144 lignes Frangoiſes. Ainſi Von trouve que 29,756 foiſes 
Angloiſes ne font que 27 toiſes Frangoiſes, & 92022 diximes : ou plus 
exactement 167 preds Frangois, 6 Pouces, 3 lignes Frangoiſes, & la petite 
fraction de 61 milliemes de ligne. 

| Ex EMPL 24. 

222. Pour r&duire les meſures Frangoiſes en meſures Angloiſes, on 
employera les Tables 355 & 4e, par la meme methode de exemple 
premier. Suppoſons qu'on a 27 pouces, 11 lignes, & ,042 decimales 
de ligne, pour ętre reduits en pouces d'Angleterre ? 


20,000 = = 754652 Par la Table zue. 


75000 —— 7,4602 
Operatich . 78881 | 
o 888 (. 2 
e „0035 par la Table 4e. 
„002 * 0002 
1,221 
| | 29,7558 Pouces Angleis. 


223. N. B. 10. Si au lieu de 27 pouces, 11 lignes, on avoit ſimple- 
ment 27,9202 pouces Frangois à reduire en pouces Anglois; il faudroit 
employer la Table 3: & le reſultat ſeroit auſſi exact. 


20,0000 = =» 21,3150 
bf. 7,0000 — — 7.4602 
Operation. 900 /% — 0 9592“ par la Table * 
0200 — — 0213 
„0002 —— 50002 


1,110 
27,9202 Pou, Fr. font 29,7559 Pouces Anglois. 
* On verra dans le No 287 A. fourguo: on à pris ,9592 5 au lieu de 9591, gui eft le 


Bb | 324+ 


nombre de la Table iroifieme, 
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224. N. B. 2e. Si Pon auroit 27,92 Pieds Frangois, ou 27 pieds, 
11 pouces, on employeroit également les Tables zue & 4, ou en- 
core mieux la Table 3e toute ſeule, qui donneroit 29 pieds & la 
fraction , 7556; la quelle multiplice par 12, donneroit 9,067, ceſt-a- 
dire, 9 pouces, & 67 milliemes de pouce Anglois. 


5s. N. J. 30. Si ron: avoit des 7ei/es Frangoiſes pour reduire en 


raiſes Teach d' Angleterre, le nombre 2 won celui de toiſes ¶ fa- 
thoms ] Angloiſes qui leur correſpondent : la 

par 6, donneroit 4,5336 pieds de plus. Cette derniere fraction 5336 
multiplice par 12, donneroit 6, 403: ceſt-a-dire, 6 pouces, 4 dixiemes, 
& 3 milliemes de pouce. Ainſi le total ſeroit 29 fathoms, 4 'Pieds, 
6 pcuces, & 403 milliemes de Pouce Anglais. 


Sur la Longueur de P Echelle du Barometre. 


226. Loechelle des Barometres de cette 48 qu'on employe or- 
dinairement dans les obſervations ſur des montagnes, n'a qu environ 
12 pouces Anglois: cꝰ'eſt-à-dire, les colonnes du mercure qu'on y 
peut obſerver, ſont depuis 19 juſqu'à 31 pouces & un quart, ce qui 


doit ſuffire pour les obſervations ordinaires. Car la hauteur du Baro- 


metre. au niveau de la mer, n'eſt que de 30,04 pouces, hauteur moy- 
enne qu'on a deduite de 132 obſervations, faites ſur le bord de la 
mer en Italie & en Angleterre. tt les T; ranſact. Pbiloſ. vol. Ixvü. 


No 39. p. 586. 


227. Ainſi la colonne de mercure de 31,25 correſpond à une pro- 
fondeur de 171 toi/es Angloiſes [fathoms)] & demie, ou 1029 pieds 
d' Angleterre, au deſſous du niveau de la mer: & celle de 19 pouces 
correſpond 3 a une hauteur de 1989,46 toiſes Angloifes, ou 1193,76 pieds 
au deſsds du meme niveau; lorſque la temperature moyenne de Pat- 
moſphere ſe trouve à 31,249 de Fahrenheit (No 277.) Le mont Ætna 
ſelon la Tr. de M. de Sauſſure, n'a que 10954 pieds (Phil. Tranſ. 
vol. Ixvii. p : & par confequent le barometre n'y doit deſcen- 
dre Cuppoſant = meme temperature) que ſeulement Joe a 19,73 
pouces. | 


228. Mais on trouve en Europe le mont Roza entre les Alpes: 


dont la hauteur priſe geometriquement par le fameux P. Beccaria de 
2 | | Turin, 


fraction 7556 multipliẽe 


55 
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Turin, eſt 2514 toiſes Angloiſes (Phil. Tranſ. vol. ci-deſsds) ; le Baro- 


' metre y doit deſcendre a 16,839 pouces : & le Mont Blanc entre les 


Glacieres de la Suiſſe, dont la hauteur priſe de meme, eſt 2610,3 
toiſes Angloiſes, (memes Tranf. Philol.) z ainſi le Barometre y doit ſe 
trouver A 16,47 pouces Angloiſes. Celle-ci eſt reputee la plus haute 
montagne de I'Europe, Afrique, & Aſie. Cependant, ſelon M. de 


la Lande (No 2695 de fon Aſtronomie) la montagne, nommee Chimbo- 


rago, dans le Peru, a 3217 toiſes Frangoiſes en hauteur, ce qui fait 
3428 toiſes & demie Angloiſes. Si cette meſure eſt. au deſshs du ni- 
veau de la mer, & bien exactement priſe (voyez le vol. Ixvni. des 
Tranſ. Philoſ. Ne 32, p. 686.); le mercure dans le Barometre y doit 
avoir deſcendu juſqu'à 13,641 pouces Anglers, dans une temperature de 
31,24 de Fahrenheit, comm' on peut le calculer par la regle du 
No 275. 


Mechaniſme pour pouvoir employer des Echelles plus longues. 


229. Ce fut c après ces conſiderations, que je pris 1a reſolution de 
faire mettre à quelques uns des Barometres ordonnẽs par la Cour 


d' Eſpagne, qui peut- tre ſeront envoyes dans FAmerique Eſpagnole, 


des echelles qui puiſſent meſurer les plus grandes hauteurs, en leur 


230. Pour avoir la premiere, c'eſt-A-dire, celle de 13 pouces An- 
glois, on ſera oblige de fe trouver eleve au deſsũs du niveau de la 
mer 3637, 5 toiſes fathoms] Angloiſes: & pour obſerver la ſeconde, 
Ceſt-a-dire, 32 pouces dans le Barometre, il faudra deſcendre à une 
profondeur de 1647 pieds Anglois, lorſque Patmoſphere ſe trouve au 
31,24 degre de Fahrenheit; ou de 1770, 1 pieds, lorſque la tempera- 
ture moyenne de Pair eſt celle de 62 degrẽs du meme Thermometre, 
(voyez le Ne 3o1.). Ces deux extremites font ſi eloignees de la poſi- 
tion ordinaire relativement à la ſurface du globe, que peut-etre on 
n'y fera jamais aucune des obſervations de ce genre. | 


231. Pai trouve neanmoins deux difficultes pour faire executer 
ces inſtrumens avec des echelles auſſi longues. L' une confiſtoit dans 
la longueur de la regle dentelèe qui porte le Nonius d (fig. 41.) avec 
Panneau au dedans, & qui pour lors ne pourroit pas deſcendre fi 
bas. L'autre difficylte eroit Vimpoſſibilite d' obſerver la coincidence 


5 q W 
_ „ 
— Dr * go 


a — 
3 PW Ex 
PE pa ED 


Sar BA of eps "1 ae 8 
. 3 Nee 


ic 
"rs 


_ 


e 
Ns K 4 1 1 


, e ang 
b, K * 4 ow. ali 14 
9 wy * * 2 7? 
r — > ANG 20a IL? DAT" "ASS 


— — 


100 SUR LES BAROMETRES NOUVEAUYX. 


du Nonius avec les diviſions de Fechelle, lorſqu'il ſe trouveroit au 


dedans de la tete ax du ſuſpenſoir. 


232. Pour ſurmonter cette derniere difficulte, Pai fait mettre un 
ſecond eſſieu pres de g (meme fig. 41.), pour Py ſuſpendre, lorſque 
cette partie de Fechelle doit reſter a decouvert: & pour obvier la prẽ- 
miere difficulte, j'ai fait mettre le pignon, marque par @ (dans la meme 
fig. 41.) ſur la partie ſuperieure de la piece du Nonius: & la regle 
dentelẽe, od il doit agir, je Pai fait river au dedans de la meme 
planche de Pechelle : de fagon queen tournant, avec la clef a (fig. 41.) 


O 


toute la longueur de PFechelle. 


la tige -quarree de ce pignon du NVonius, la piece du Nonius parcourt 


Sur la Temperature du Mercure du Barometre. 


233. Avant de faire Pobſervation-du Barometre fur une montagne 
ou dans quelqu' autre endroit, il faut toujours laiſſer reſter l'inſtru- 
ment aſſez du tems, par exemple, une heure ou 3 quarts, apres Pavoir 
prepare, comm? il eſt dit au No 203. Parcequ'il faut connoĩtre quelle 
eſt le degrẽ d' expanſion, ou ſe trouve le mercure: ce qui depend du 
degre de la chaleur ou du froid actuel de Patmoſphere. Sans cette 
circonſtance, on ne pourra jamais decider rien par ces obſervations. 
Car la meme preſſion eſt montree toujours par une colonne plus 


grande, ou plus petite, ſelon la 'peſanteur ſpeciſigue du mercure: & 


celle-ci change toujours ſelon le degre de la chaleur ou du froid, qui 


le font rarefier ou condenſer proportionellement ; comm' on le voit dans 


les Thermometres, dont la conſtruction depend enticrement de ce 
ſeul principe. . 8 


Sur 4 Temperature de 1 ' Atmoſphere. 


234. Par le meme raiſonnement on ſera convaincù, que les diffe- 
rents degres de la chaleur doivent rarefier plus ou moins Pair de Pat- 


moſphere; & qu'il faut connoitre auſſi le degre de cette chaleur, 


pour juger de la rarefaction actuelle de l'air, & par conſequence de 
la longueur de la colonne de cet air, qui agit, par fa peſanteur, ſur 
le mercure du Barometre, en le faiſant monter a la hauteur, où il y 
eſt ſoutenu par ſa preſſion. Pour ſe former une idee plus ſimple de 


ce qui fait l'objet de ces recherches, il n'y a qu'a conſiderer la 


figure 46. 
235 
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225. Soit hc ch (fig. 46.) une montagne, dont Fon veuille connoitre 


la hauteur par des obſervations barometriques. Tout le monde ſcait, 
que la hauteur de la cJonne mercurielle, dans le Barometre, depend 
abſolument de la preſſion ou gravitation de Patmoſphere, que je re- 
preſenterai ici par la colonne K, & que je ſuppoſerai d'un fluide uni- 
forme. Si Pon diviſe cette colonne K 4 en 6 portions egales, & Pon di- 


viſe de meme la petite colonne m du Barometre en 6 parties: il eſt 


evident, que {i l'on monte avec cet inſtrument a la hauteur gg de la mon- 
tagne; le mercure n'y doit monter plus de 33 de ces petites diviſions; 
parcequ'il n'y a plus que 5 portions de Patmoſphere 1 K qui y preſſent. 
Si Pon monte i Phauteur ff, la colonne du Barometre y ſera ſeulement de 


4 portions, par la meme raiſon; & ſi Pon monte a la cime c c de la mon- 


tagne, la petite colonne du mercure dans le Barometre, ne ſera 
plus grande que la /fxieme partie, ou portion, de la longueur tot le 
mn, qu'il y avoit dans la premiere eſtation 5 5; parcequ'il n'y a que 
la ſeule quantite & 5 de Patmoſphere qui y preſſe alors tur la mercure 
de ce Barometre, | 1 


Qu'il faut employer deux Barometres & la fois; & deux Thermo- 


metres avec chaque Barometre. 


236. Or, puiſque les preſſions de l'atmoſphere ſont variables, c'eſt- 
a-dire, plus peſantes, ou ſi Pon veut plus preſſantes dans un tems, que 
dans un autre; 1] eſt evident, que pour atteindre au but qu'on ſe propouie, 
il faut avoir des obſervations correſpondentes, faites avec un bon Baro- 
metre, dans le plaine 5%; tandis qu'on fait, a la meme heure & minute, 
l'autre obſervation avec le ſecond Barometre pareil, dans la cime de la 
montagne; ainſi, il faut avoir deux Barometres de concert pour cet 


227. De meme, il faut avoir un Thermometre, qui ſoit a la meme 
temperature du mercure, qui eſt dans le tube du Barometre ; parceque 
fi, par exemple, le Barometre dans le ſommet cc de la montagne, 
Etoit plus condenſe d'un vingtieme par le froid, que celui du Baro- 
metre dans la plaine 5; . ſa colonne feroit auſſi plus courte dun 
vingtieme, qu'elle ne le ſeroit, s'il ẽtoit a la meme temperature. ap- 

ellerai deſormais ce Thermometre, qui eſt repreſente par g + (6g. 
41 & 42) Thermometre attaché. 


238. Enfin, il faut avoir de plus un ſecond Thermometre, ſemblable 
au premier, avec chaque Barometre; mais, qui en ſoit tout. àA-fait 


© detache ; 
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detacht ; pour rexpoſer ſẽparement aux impreſſions de Pair: à fin ds 
miner bs temperature de Fatmoſphere, dans Pendroit, od Pon fait cha- 
cune de ces obſervations. Parceque Pautre Thermometre attache devant 
etre renferme, pour la plupart, dans le corps du chaſſis de l'inſtru- 
ment, comme je le dirai tantor (N“ 241. )3 il ne peut pas montrer 
exactement la temperature de Pair libre, on Von fait chacune de ces 
obſervations. Pour diſtinguer ce Thermometre du premier, je Pap- 
pellerai toujours 1 hermometre detache. | 


229. On concevra aiſcment la neceſſits de ce ſecond Thermome- 
tre, ſi l'on conſidere que Fexpanſion cauſee par la chaleur dans la 
colonne de Patmoſphere, doit la faire devenir plus haute, quoiqu'en 
effet du meine poids; c'eſt-a-dire, ft au lieu d'avoir la hauteur K 
(fig. 46.), Fatmoſphere avoit, par l'effet de ſon expanſion, la hauteur 
x @ dans ce cas, la meme colonne de 5 portions, ou parties du Baro- 
metre qui correſpondoient 3 a Phauteur g dans le premier cas, ne cor- 


reſponderont alors qu'a la preſſion faite a la hauteur de la ligne pointee,, 


qui eſt au deſſus de gg; parceque c'eſt celle-ci qui fait la ſixieme 
partie de la longueur totale de la colonne x a de Patmoſphere ; & 


ainſi deſuite juſqu'*a Vhauteur cc du ſommet de la montagne; de 
fagon, que ſelon cette ſuppoſition, il y aura à Phauteur c c, une erreur 


de preſque un ſixieme en moins; ceſt-i-dire, la colonne du mercure 
dans le Barometre, ſur le ſommet cc, montrera la meme preſſion A 
eu de choſe pres, qu'elle montreroit dans la premiere temperature de 
Pair, lorſqu'on Favoit obſerve a Phauteur 4d, comm' il Paroit par la 


* 1 de cette figure 46. 


240. A peine ei neceſſaire d'avertir que ces deux Thermometres 


doivent ètre faits avec du mercure, & non pas avec de Peſprit de vin. 
Car on a demontre, depuis long- tens, qu'on ne. yon compter jamais 
fur l'exactitude de ces derniers. Neanmoins, il eft afſez etrange =o 
les Thermometres a eſprit de vin trouvent encore des partiſans | par- ci 

par- la. Telle eſt la contradiction de la nn, & de Pobſtination 


de l'eſprit humain. 


Deſeription de ces Thermometres.. 


241. Le premier Thermometre gb (fig. 42) dont je viens de par- 


ler au Ne 237, eſt hy 88 attache au corps du Barometre, Il y a 
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un couvercle (fg. 45.) qui le garantit contre tout accident. On. Fore» 
en deviſſant la vis @ : & Fon peut le viſſer par derrieredu meme endroit, 
pour completer Fequilibre du corps Ge Vinſtrument. Ce Thermo- 
metre eſt tout pres du tuyau du Barometre : & n'eſt plus expoſe que 
lui, aux impreſſions de Pair exterieur ; ayant fon petit réſervoir, 

c' eſt- a- dire, ſa propre boule, enfoncee dans le bois, par deſſous la 
plaque de ſa baſe, Ceux, qui laiſſent ce Thermometre tout-a-fait a 
decouvert, n'ont jamais montre le moindre avantage dans leur pratique. 


Voyez le No 34 Page 359, du vol. Ixvii. des Tranſact. Philo. 


242. Le bout de la tige des Thermometres, tel que g (fig. 42. ) doit 
etre pliẽ a angle droit en arricre, & 2 par le trou, qui eſt vis à- 
vis dans la plaque de Pechelle, a fin de Py raffermir. Farceque Pex- 
panſion ou la contraction du verre agit alors dans le meme ſens 

ue celle du metal: & Perreur n'affecte pas tant la graduation du 
hermometre. Un autre avantage de cette conſtruction eſt, que la 
83 du Thermometre peut reſter libre, ſans toucher la cavitẽ qui la 
regoit dans la plaque du metal, ot ſon ẽchelle eſt gravee. Par ce moyen, 
le Thermometre n'eſt pas affects par la temperature du metal de Ve- 


chelle, qui eſt ſouvent aſſez differente de celle de Pair, ou du fluide en- 


vironnant, dont Pon veut obſerver la vraie temperature, Cette con- 
ſtruction eſt , également eſſentielle au Thermometre detaché, dont je 


viens de parler au No 2 38: & ſa boule doit Etre Tout decouyerte. 


243. Les degres du Thermometre Z 2 (fig. 42.) ſont marquẽs ſur 
deux echelles, une de chaque cote : ſavoir celle de Reaumur, quie les 
Frangois employent pour la plupart; & Pautre de F ahrenheit, qui a 
ete adopte depuis fort long tems par les Anglois, & par pluſieurs 
autres Savans. La premiere a le zero dans le meme endroit de 


la tige, ol le mercure, qui eſt dedans, s arrẽte, lorſqu' il eſt plonge dans 


la glace qui commence a etre fondue: & le degre eſt 80 à Fendroit 
de la meme tige, od le mercure s'arrẽte par la chaleur de l'eau bouil- 
lante, tandis qu'il y eſt plonge.. 


2.4.4. Mais dans Iechelle de F ahrenheit, on trouve le froid de la 
glace qui commence a Etre fondue, marque par le degre 32: & par le 
degre 212, la chaleur & l'eau bouillante, lorſque la pefanteur de Fat- 


moſphere eſt ẽgale a une colonne de mercure de la longueur de 30 


pouces d'Angleterre, Car on ſgait, que le degré de la chaleur de Bes 
bouillante change nenen, a meſure que Fatmoſphere eſt. plus pang 
2 ſante. 
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ſante. Quelques uns ont crù rafiner la- deſsds, en fixant la hauteur 
du Barometre à 29,8, pour determiner le point de Veau bouillante dans 


les Thermometres. Mais la raifon qu'ils ont donnee pour cette in- 


novation, ne vaut pas la peine d'y 3 Tranſact. Phil. vol. Ixvii. 
No 37, page 832. | | 


% 


Avantages de ] 'Echelle de Fahrenheit. 


245. On voit donc qu'il y a 180 (=2 129-—320) dans rechelle de 
Fahrenheit, des la glace fondante a Veau qui bout ; tandis qu'il n'y a 


plus de 802? entre les memes termes dans l'echelle de Reaumur: ainſi 


cette dernière ne montre point, fans fraction, des variẽtẽs auſſi petites 
de la temperature, comme Pechelle de Fahrenheit, dont chaque degré 


eſt deux fois & un guart plus petit que chacun de Reamur; parceque 
8 2, 25. II y a en effet des experiences delicates dans la phy ſique, 


FS. 
ou Pon a beſoin de pouſſer l'examen de la temperature juſqu' des 


gradations encore bien plus petites-: & je parlerai,. au Ne 378 & ſu1- 
vants, de la conſtruction des Thermometres que j'ai approprics pour 
cette eſpece d'obſervations. Il y a cependant des occaſions, od celles 


qu'on fait relativement au Barometre, devroient etre pouſſces Juſqu'a a 


des dixiemes des degres de Fahrenheit, dont chacun vaut 44 milliemes d'un 
degrs de Reaumur. Voyer le No 315, vers la fin de ce Traits, Un autre 
avantage de Fechelle de Fabrenbeit, eſt qu'on n'a pas beſoin den 
nommer que le degré, pour s entendre (exceptẽ dans quelqu* experi- 
ence tres rare): au lieu qu'il eſt eſſentiel d' exprimer toujours, en par- 
lant des degrẽs de Near s'ils font au- 8 ou 5 de la 


glace. 


Sur Ja Reduftion de ces deux Tehelles, & ſur le F. reid ertraor- 
dinaire en Angleterre. 


246. Ces deux echelles etant a cote Pune de Pautre, n'ont bẽſoin 


que ſimplement d'un coup d'ceil, pour voir le degrẽ, od ſe trouve dans 
chacune, la temperature actuelle; ſans avoir bẽſoin du moindre caleul 
pour en faire la reduction. Mais lorſque ces echelles ſont ſeparees, 
voici la manière de les reduire reciproquement. Si, par exemple, 


on veut reduire 39 de Fahrenheit en ceux de Reaumur; on en ote 
329: on diviſe le reſte 27 par 2,25, C'eſt-à-dire, par deux & un quart ; 


& le quotient montre qu ils font exactement 12 degres de Reaumur 
au- 
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- au-deſ5i1s de la glace. Mais 23 de Fahrenheit ne font que 4 au- 
g deſſous de la glace dans I'cchelle de Reaymur, parceque 23—32 -, 


1M 247. Au contraire, le 20% de Reaumur, au- deu, de la glace, font 
N | 577 de Fahrenheit; parceque 20 X 2,z255=45: & 45+ . 

= Magi 4 de Reaumur, au- deſſous de la glace, font 23 de Fahrenheit; 
A parceque 4 X:2,252=99 & 32 —9 239%. Entfin 10 de Reaumur au- 
1 deſſous de la glace, font 4® au- deſſous du gero de Fahrenheit; parce- 
que 16 X 2,25 2 36: & 32—36=—49, au- deſſous du zero de cette 
echeNe ; ce qui en effet eſt un degre extreme de froid, meme pour le 
climat & Angleterre, od le frojd le plus grand, dont on a quelque 
, MEmoire, fut obſerve a Chatam en 1776, par M. Simmons, chirur- 
gien, qui trouva le Thermometre expoſe a Fair dans ſon Jardin, a 
34 degrẽs au-deflous du zero de Fahrenheit, vers les 6 heures du ma- 
tin, dans le zome de Janvier, & dans les deux jours ſuivans de la due 
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5 * , 
f explorer la hauteur, on la profondeur reſpective. Mais il arrive ſou- 
vent que les deux Barometres ne montrent. point une meme hauteur 
| de la colonne mercurielle, quoique mis Pun a cote de Paurre ; ce qui 
; Provient des petites circonſtances, quelquefois inconceyables de leur 
5 conſtruction. ; „ | I 
= 249. Cieſt pour Eviter, dans la ſuite, Tembaxras de la peduction, ou 
1 correction de leurs reſultats, qu'on garnit la piece dy" Nn avec les 


1 deux vis 2 2 (fig. 44.) Ces vis tiennent a une couliſſe interieure, 
F de fagon, queen les relachant un peu, on peut la faire monter ou de- 
: ſcendre, autant qu'il eſt neceflaire, pour que le Noyins. marque pre- 
ciſement, ſur ſon echelle, le meme degre, de autre Barometre; tandis 
ue le mercure eſt. en contact avec Vanneayu, qui renferme le tuyau, 

+ r le quel cette couliſſe eſt arretce par les vis zz. Car en les ferfant de 
nouveau, cette couliſſe marchera toujours, dans la ſuite, A la meme 
| = £ De = diiſtanca 
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diſtance, od elle a ẽtẽ ajuſtee A Fegard du Nonizvs. C'eſt ſur la piece 


du Nonius du Barometre qui eſt le plus bas, qu'on fait ordinairement 


cet ajuſtement. 


250. Si Pon veut remettre dans la ſuite le Nonius, en coincidence 
avec Panneau qui environe le tuyau, en forte, qu'il montre la mẽ- 
ſure exacte de la hauteur du mercure; Poperation eſt preciſement 
comme celle, qu'on vient d'indiquer dans le Nombre precedent, Ce- 
pendant en voici le dẽtail. Ty | 77 


251. On commence par mettre Panneau qui eſt au-defſous du Vo- 


nius fur Ja partie vuide du tuyau, moyennant la clef à (fig. 41): 
on deviſſe un peu les deux petites vis zz, qui ſerrent la piece du 
Nonius fur celle de l'anneau: & on la gliſſe en ſorte, que les deux 
coins 4d de la ligne cc (fig. 44.) parcifient en coincidence avec la 
ligne droite, formee par les deux ſurfaces inferieures du tuyau, lorſ- 
qu'on met Vail fans parallaxe; ceſt-a-dire, en forte, que les deux 
ſurfaces anterieure & poſterieure de ce tuyau, ne paroiſſent faire qu'une 
ſeule ligne droite cc. Apreès cela on ſerre les deux petites vis 2 Z, 
pour faite tenir les deux pieces enſemble. 


Method: practique des Obſervations: 


£52, Apres avoir remarque tout ce que jai cri neceſſaire pour - 


Yintelligence de la conſtruction & maniement du Barometre, & des 
pieces appartenantes qu'il faut employer avec lui, je paſſerai à la pra- 


tique des obſervations, en reprennant le Barometre dans la ſituation 


que Jai decrite au No. 192. Auſlitot qu'on ſera arrive à la hauteur 
od Fon veut faire Pobſervation, on preparera les inſtrumens comm? il 


eſt dit ci-deſsds, au No 192; & tandis que Je Barometre prend une 


temperature Egale (No 233.), on attendera le moment, qu'on eſt con- 


venũ davance, avec Pobſervateur qui doit obſerver dans la plaine. 
On fait alors la premiere obſervation; examinant auparavant, fi le 


mercure eſt preciſement au zero du petit tuyau 5 (fig. 42.). Onexa- 


mine Panneau du Nenius d (fig. 41.): & on écrit, du moins avec le 


craion,' ſur le papier, les pouces, dixiemes, centiemes, & milliemes de pouce, 
ue le Nonius montre dans Pechelle Angloiſe. On remue immediate- 


ment, avec la clef, la vis c; auſſi bien que le pignon de la tige 2 


(fig. 41.) : & on repete la meme obſervation, qu'on ecrit au- deſſous 
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253. On doit repeter la meme obſervation 3 ou 4 fois; parce- 
qu'il y a des petits defauts, qui ſe gliſſent dans les obſervations ; ; dont 


on obtient par cette mẽthode la correction, en prenant la moyene de 


toutes, comm? on le dira au Ne 255, Il faut auſſi, que chaque ſuite 
de ces obſervations ſoit rẽpẽtẽe, du moins 3 fois dans le meme en- 
droit, & à la meme heure, qu'on ſera convenu avec celui qui obſerve, 
avec le ſecond Barometre, dont | j'ai parle au Ne 236. 


254. Pour bien remplir cette circonſtance, on fait l' accord d' ob- 
ſerver avec le ſecond barometre dans la plaine a chaque demi beure, ou 
a chaque quart d' heure. De fagon, que les deux obſervateurs font, 
chacun de ſon c6te, leurs obſervations, au meme moment, ſelon que 
leurs montres Pindiquent reſpectivement 3 a chacun, L'eſpace de deux 
heures, ou moins encore, qu'on ſoit dans la cime de la montagne, 
ſuffit pour avoir du moins une douzaine d' obſervations en trois ſuites, 
avec Fintervale d'une demi-heure entre chaque ſuite, qui ſeront dans 
le meme tems correſpondentes à celles, qu'on fait dans la meme minute, 
avec autre Barometre, dans la plaine, 


255. Lorſqu* on obtient les deux ſuites d*obſervations barome- 
triques, faites a la mEme heure, & a la meme minute, Sil eſt poſſi- 
ble, tant au ſomet de la montagne, que dans la plaine; il faut prendre 
la moyene de chaque ſuite d' obſervations ſẽparement: C eſt- - dire, on 


ſomme celles de chacune, & en les diviſant par leur nombre, le quotient 


en eſt la moyene. En faifant la meme operation avec chaque ſuite, 
on obtient les deux moyenes ; a ſavoir une moyene des obſervations 


faites dans le ſommet de la montagne; & une autre de celles qui leur 


correſpondert, faites dans Ia plaine. "Enſuite, il faut en corriger chacune, 
de la variation cauſẽe dans le mercure, par les differents degres de la 
temperature de chacun des Barometres (No 237); en les reduiſant, 
tous deux, au meme depre : ou, ce qui eſt plus intelligible, on les re- 
duira, tous deux, a Fetat od ils devrotent ſe trouver dans la tempera- 


ure moyene de 55 degres de Fahrenheit. 


256. La temperature moyene, dont je viens de 2 ſera dẽſor- 


mais le terme, ou le point de ſeparation, entre la chaleur & le froid : 


ce terme correſpond, comme je Pai dit, à 559 de Fechelle de Fahren- 


heit: de ſorte qu'en parlant d'une obſervation faite, par exemple, a a trois 
degres de chaleur : cela ſignifie, que la temperature Etoit a 38 de 
I (=5 5+ 3). Une autre obſervation faite, par exemple, I 
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douze degres de chaleur, ſignifie, que la temperature Etoit à 67 
de Fahrenheit (=55+12) : & une autre obſervation faite, par exemple, 
3 trois degrẽs de froid : celà veut dire, dans une temperature de 52® 
de la meme échelle (=5;5—3). Car, en effet, il n'y a rien de plus 
naturel, ni de plus court, que d'indiquer ſimplement Pexprefſion de la 
temperature, ſelon les idees plus communes de nos ſenſations, dans 
les climats de PEurope. 


Sur Þ Echelle de Correction d Cote de 7 du Cho etre. 


257. On a mis, pour faire la correction du No precedent (255.) 
une troiſième echelle dans le Thermometre g h (fig. 42.), i cote de 
ſes degres. On Vappelle echelle de correction; & c'eſt Pexterieure à la 
droite de Vobſervateur. Le zero degre de cette echelle eſt le terme de 
la temperature moyene, vis-a-vis le 353 degre de Fahrenheit, qui cor- 


reſpond au degre 10,2 de Reaumur. Ainſi toutes les fois que le Ther- 


mometre g h ſera à 55 degres, il n'y faudra point de reduction; pourvu 
que le Barometre ſoit a la hauteur de 30 pouces, Yoyez le No 261. 


| ci- US. 


238. Mais ſi le Thermometre g h montre des degres au-deſſous de 5 50, 
& que le Barometre ſe trouve a 30 pouces, ou a tres peu de choſe pres ; 
alors il faut ajouter à la hauteur du Barometre, les centiemes de pouce 


qui ſe trouvent, dans cette Echelle, vis-a-vis ce degre du Thermo- 
metre : au contraire, il faut en rerancher cette quantite, ſi la tempe- 


rature eſt au-deſùs de la moyenne de 552; pourvi toujours que la hau- 
teur du meme Barometre ſoit à 30 pouces Anglois, ou a tres peu 
de difference pres. La ſimple inſpection de la fe. 5o. ſuffit pour 
comprendre Fuſage de cette ẽchelle ſans aucune autre explication. 


289. Mais lorſque la hauteur du Barometre eſt eloignee de 30 
pouces Anglois, il eſt nẽceſſaire d' employer la regle de irois, pour con- 
noitre la vraie correction qu'il y faut faire. Si la hauteur du Baro- 
metre eſt, par exemple, a 24 pouces, qui j'appellerai P, & qu'on ap- 
pelle C, la correction indiquee par l'echelle du Thermometre attache 


£ (fig. 42): & enfin x la vraie correction qu'on ſouhaite avoir: 


be a, 
dans ce cas, on auta-go:P::C;x; ou . Cette valeur de x 


1 1 
ſera ajoutte a Vhauteur de la colonne oblervee du Barometre, toutes 
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les fois que le Thermometre ſera au- deſſous de 350: mals, 8'il eſt au- 
deſsùs de 55, alors il faut Pen retrancher, 


260. Pour rendre plus aiſẽ ce calcul, voici une petite Table dẽcimale 
que Jai forme, & qui le reduit à une ſimple addition & multiplica- 
tion. Cette table eſt fondee, de meme que Pechelle ci-deſsds, ſur le 
reſultat d'un grand nombre d*experiences tres delicates, faites par 
Monſ. le Chevalier Shuckburgh, jeune Savant de premier ordre dans 
toutes les connoiſſances phyſico-mathẽmatiques, & membre de la So- 
cicte Royale, dont les talens & les lumueres font attendre beaucoup pour 
Pavancement de la phyſique. : | 


261. Il eſt demontre par ces experiences, que Pexpanſion du mer- 
cure, par chaque degr du Thermometre, eſt egale a ,00304 de pouce, 
lorſque la hauteur du Barometre eſt à 30 pouces Anglois. Voyez cet ex- 
cellent Memoire dans les Tranſact. Philoſ. vol. Ixvii. N' 39, pag. 567. 


Il eft donc evident, 17, qu'il y a an dixieme de pouce Anglois à re- 
trancher dans la hauteur de 30 pouces du Barometre, pour chaque 
33 degres du Thermometre de Fahrenheit, au-deſus de la temperature 
moyene de 55*; ou al 'y ajouter, lorſque le Thermometre eſt au-de/- 
ſous du meme. degre 55; parceque ,00304: 1®: :,1 : 32, 89 [ou en 
nombres ronds 3 39]. 


Et l'on voit, en ſecond lieu, qu' i chaque 10 pouces de la hauteur 
du Barometre, Vexpanſion du mercure eſt egale 3 ,00101 333, par effet 
d'un degre du meme Thermometre; car 30: 10: : ,00304 : ,00101333, 
C'eſt d'aprèes ce principe, que Jai forme la Table decimale qui ſuit. 


E 0 Table 


— 8 
c A N 
* N E er enn * 


NI e RD OOTY 
* - „m F rg. 3 
* >, os. es es $1 a7 
. = Way Ave toes 


— 


— rv > the 
„„ 


» 
$1» — 


We 

21 
2 
4 


* 


— 


o 


Cry: ons een 


A 


—— — — — ou frnegns oe rage. aum 


oy 
—— 


vos. 


r * "IR 
2 a 


re 


102 POUR MESURER DES HAUT EURS 


262. Table Decimale (E) des Expanſions du Mercure, par un Degrẽ 


de Temperature ſelon les Hauteurs du Barometre. 


Corrections pour 
Pouces du chaque degrẽ duſ 
Barometre. | Thermometre. 


3 „001013 
20 „002027 
E 30 32003040 
40 004053 
112 | ,005067 | 
| 60 „006080 

70 007093 
80 „008107 
| go 009120 


263. N. B. 17 bauteur da Barometre narrive jamais aux dixaines de pouces au 


dela de 30: il a falu, neanmoins, les faire entrer dans cette table, pour les employer dans 
tes fractions, comm” on le verra dans les exemples ſuivans. 


Uſage de ceite Table. 


264. La methode pour em ployer cette Table decimale E, eft à peu 
pres la meme qu'on a explique au N' 218, en parlant de celles 
de la meme eſpece, pour la reduction mutuelle des mẽſures Franęoiſes 
et Angloiſes, Voici cependant en quoi elle conſiſte. 


265. 10, Ecrivez chaque nombre de pouces dans une ligne ſeparee, 
Comm' au Ne 219: & mettez, vis-à- vis de chacun, les nombres qui lui 
correſpondent dans la table E; ayant ſoin de les diſpoſer ſelon le rang 
reſpectif des decimales, en les pouſſant a la gauche, ou a la droite, 
autant de places, comm' ils en ont de plus ou de moins, à Vegard de 


leurs ſemblables dans la premiere colonne. 


266. 
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2606. 29, Ajoutez ces nombres enſemble: & multipliez- les par la diffẽ- 
rence, qu'il y a entre les degrẽs du Thermometre attache, & la tem- 
perature moyene de 55% -: 


267. 3, Ce produit ajouib à la hauteur obſervee du Barometre, fi 
le degre du Fhermometre Etoit au-defſous de 559; ou retranche, Sil 
Etoit au- dæſùs de la meme temperature de 55?, donnera la hauteur 
corrigee du Barometre, | 


ExXEMPLE 1*. 


268. Suppoſons que le Barometre ſe trouve a 28,987 pouces ; Ceſt- 
a-dire, 28 pouces, 9 dixiemes, 8 centiemes, & 7 milliemes de pouce : & 
que le Thermometre attaches Etoit à 21® de froid; Ceſt-à-dire, à 34 de 
Fahrenheit: & qu'on veut rẽduire, ou corriger cette hauteur du Baro- 


metre, en la reduiſant x1a temperature moyene de 55% En voict le detail 


de ce calcul, ſelon les Regles ci-deſsds. 


20,000 _ = = ,002027 
8,000 — ,0008107 
900 — - 0000912 
080 —— „0000081 
3007 —— ,0000007 
| Cette fomme - - 40029377 
multipliè par 55%—34=21*\\ = = X21 


donne le produit additif (parceque le Thermo- = | 
metre Etoit au-deſſous'de 55%) = = 0616917 
qui gjouti à la hauteur du Barometre 28,987 


donnent la hauteur corrigee 8 « - 29,048 


ExXEMPLE 24. 


269. Suppoſons qu'on obſerva la hauteur du Barometre i 24,138 
pouces Anglois; c'eſt-i-dire, à 24 Pouces, 1 dixieme, 3 centiemes, & 8 
milliemes de pouce: & que le Thermometre ſe trouvoit au 184 de- 
gre de chaleur ; ceſt-a-dire, a 734 de Fahrenheit. On dem — 
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quelle eſt la vraie hauteur du Barometre? En voici le detail, ſelon les 
memes regles ci-delsds. 


20,000 —— 002027 

4,000 0004033 

„100 —— 0000101 

„030 — ,0000030 

„008 —— ,0000008 

La ſomme eſt  - - go0244062 

qui multiphee par la difference de 53 a 73,5 | x 18.5 
c'eſt-à-dire, par — — — — ad 
— 2220210 
195690 - 

24462 


donne la quantits — — 504525470 
ce produit ẽtant retranchè (parceque le Thermo- | | 
metre eſt au- deſsds de la temperature moyene de þ 24,138 
559) de la hauteur du Barometre — 


donne pour la vraie hauteur rẽduite — 24,0928 


Sur la Reduction des deux Temperatures de I Atmoſphere, q une 
| Temperature commune. | 


270. Apres avoir connu les deux differentes preſſions de Patmoſ- 
Phere, ſur les deux Barometres dans la meme heure & minute; & 
apres avoir reduit leur mercure a la meme denſitẽ: la difference de ces 
deux preſſions, doit donner la hauteur perpendiculaire, entre les deux 
endroits, od Pon a fait les obſervations; pourvii qu'on connoiſſe Vex- 

anſion que le different degrẽ de chaleur aura produit dans la maſſe de 
kame e comme je Pai note au No 234. Ceeſt par cette raiſon, 
qu'il faut obſerver dans le meme endroit, od Pon fait les obſervations 
avec chaque Barometre, quel y eſt le degre dè la temperature de Fat- 
moſphere; employant pour celà le ſecond Thermometre detache, dont 
3e parlai deja au dit nombre 234. 1 


271. Ce Thermometre doit eEtre expoſe à Pair libre, de Pendroit 
od Fon fait chaqu* obſervation. On doit le mettre à Pombre, & non 
vn a la chaleur du ſoleil, s'il en a dans ce tems-là; parceque la cha- 

eur des rayons ſolaires, en reflechiſſant ſur Pechelle du -meme Ther- 
— | | mometre, 
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mometre, ne manquent pas d'y exciter une chaleur bien au deli ge 
celle de Pair, qu'ils traverſent librement. 


272. Ayant donc reconnu la temperature reſpective de chaque 
Thermometre dztache : on ajoutera les degrẽs de ces deux temperatures 
enſemble : & l'on en prendra la moitie, qu'on peut conſidẽrer comme 
celle de la temperature uniforme de la colonne entière de Patmoſphere, 
qui ẽtoit compriſe entre les deux elevations, ou endroits, od Pon a 
fait ces obſervations avec les deux Barometres. Jappellerai cette tem- 
perature commune, ou plutot temperature uniforme : parcequ'en effet, 
fi Pon ſuppoſe, que la difference entre les deux temperatures, ſe fait 
par une gradation reguliere, ſelon la progreſſion arithmẽtique, entre 
la chaleur & le froid; le degre moyen entre les deux extremes, ſera 
celui qui produiroit les memes effets, ſi le total avoit uniformement fa 
temperature. Comme fi, par exemple, un des Thermometres attaches 
Etoit à 552, & l'autre à 639, le degre de la temperature uniforme, ſera 
5 . 634+ 118 

le degre 59 ( 9). | 

Voici maintenant les regles du calcul de ces obſervations, pour en 
deduire la vraie hauteur perpendiculaire entre les deux endraits, ol 


elles furent faites au meme tems. 


Regles du Calcul pour deduire la Hauteur reſpedtive 
entre les Endroits des Obſervations. 


REGLE PREMIERE. 


273. Reduiſez la temperature du mercure de chaque Barometre, 
\ | | 0 Hei , WL 
a la ae temperature de 55 de Fahrenheit, comm on la 
monire dans les Nombres 264 & 208. 


N. B. On pourroit faire la correction de cette regle par une ſeule 
operation; en reduiſant un} des Barometres, dont la temperature eſt 
la plus baſſe ou froide, à celle de Vautre Barometre, par la meme: 
methode dont je viens de parler; mais il vaut mieux reduire 
tous les deux Barometres à la temperature moyene, Voyez les Tranſ. 


Philo. vol. Ixvii. No 39. pag. 568. 
1 REGLE 
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REGLE SECONDE. 


274. Reduijes les deux temperatures obſervies de J. atmoſphere, 


à celle qui ſeroit la commune de toutes les deux, comm” on a 


monire dans le nombre 270 & ſuivans. 


N. B. On a deja 1 dans le No 272, qu'on e e par 


temperature commune, celle qui, ẽtant uniſorme dans la colonne de Pair 


comprile entre les deux endroits, od Pon fait les obſervations du Baro- 


metre, y produiroit un degrẽ determine d'expanſion dans ſa longueur | 


totale. 


= 


RE OLE TROTISIE ME. 


27 5. obereben dans les Tables des Logarithmes ordinaires, 
ceux qui correſpondent au nombre de pouces, S de parties de 
pouce, de chacune des hauteurs obſervees d Ja meme heure avec 
tes deux Barometres. 


2 16, Mettes une virgule, ou un point, ge les quatre premiers 
chifres, qui ſuivent la chara&eri/lique, en la omettant tout-d- 


fait, fi vous le voulez. 


2 - 7 "FER un Logarithme de l autre: & leur difference 


montrera, par les nombres qui precedent la virgule, miſe au qua- 


trieme chifre, les toiſes Angloiſes | fathoms de 6 pieds chacun] 
qu'il y-a en hauteur perpendiculaire entre les deux endroits de 
ces obſervations ; pourvi que la temperature moyene de Patme- 


ſpbere ſoit au 31,24"* degré; Ceft-a-dire, au 38 degre, & envi- 


ron un quart de F ahrenbeit. 


__ Multipliez le nombre de toiſes Angloiſes par fix; & le 
produit ſera le nombre de Pieds, qu'il y aura dans cette haweur. 


279. Mais comme la temperature moyene de Patmoſphere, ne ſera 
que tres rarement celle de 31, 24 de Fahrenheit; il faudra employer 
la Regle ſuivante, * toute autre temperature. 


2 r 
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280. Cherchez dans la Table F, (Ne 284) les nombres qui 
correſpondent aux pieds que vous venes de trouver par la Regle III, 
que vous appelleres hauteur approchante; ayant ſoin d avancer 

A la droite, ou d la gauche, la virgule de chaque nombre, ſelon 
ſa valeur correſpondente, comme je as auerti en des cas pareils, 


au N 218, 265, & 287. 


28 1. Prenex la ſomme de ces nombres, er multipliez-la par 


Ja difference de 31,249 au degre de la temperature moyene de 
Patmoſphere, trouvee par la Regle I. | 


282. Ce produit ajoutè au nombre de pieds de la hauteur ap- 
prochante, 7rouvee par la Regle III, fi la temperature moyene 
de J atmoſphere gſi au-deſsus du degre 31, 34 de Fahrenheit : ow 
autrement, retranche de la dite hauteur approchante, f, la tem- 
perature moyene eft au-deſſous ; donnera la vraie hauteur u-- 
diculaire, en pieds Anglois, gu'il y a entre les lieux des deux ob- 


ſervations. 


283. Je vais donner actuellement la Table abregee que j'ai formee 


Eapres les principes ci-deſsds, tablis par le Chev. Shuckburgh, dans 


Pexcellent Memoir, infere dans le vol, Ixvii. N 39. de Tranſactions 
Philoſophiques. | | 


Les meſures gfometriques, que cet eſtimable & habile Philoſophe 


prit, avec la plus grande preciſion poſſible, de pluſieurs hauteurs dif- 
ferentes, od il fit des obſervations barometriques, demontrent à ne 


pouvoir pas s'en douter, la ſoliditẽ, ou, $1] eſt permis d*employer cette 


expreſſion dans des diſquiſitions phyſiques, Pinfallibilie de ces 


principes. 


284. Tab 


A 
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284. Table dicimale (F) des Correfions, pour la plupart additives, 
felon les Rarefattions cauſtes dans Atmoſphere, par un Degre 
de Chaleur & differentes Elevations. 


— 


| ; Corrections, DEM 
| Lieds. plupart additives. 


500243 | 
0% 
„00729 | 
"eZ; > © ns 
»01458 
501701 ; 
01944 
| „02187 


O OG s = 


Sur 1 Application de cette T. able. 


285. La methode pour faire uſage de cette Table decimale, eſt la 


meme deja expliquee dans les nombres 218 & 265. Je dirai cepen- 


dant: que les nombres dans la colonne à la gauche, ſont des wnites de 
pieds. Si Fon veut des dixaines, on recule la virgule d'une place vers 


Ia droite: pour des cents, on la recule de deux places: & pour 
des mille, on la recule trois places, &c. Au contraire, fi Pon veut 

ue ces nombres correſpondent A des fractions decimales ; il n'y qu'a 
reculer la virgule vers la gauche pour autant de places, comm' il y en 
a dans les dẽcimales. | 


286. Par exemple, fi Von veut avoir le nombre, qui correſpond i 
des 4 nulle, on met le doigt, ou la pointe d'un canif ou d'un epingle, 
fur la virgule qui eſt dans la ligne vis-a-vis le 4, diſant unités; enſuite 


on met Ia meme pointe apres le chifre ſuivant à la droite, od Pon dit 


dix; en la mettant apres la ſeconde, on dit. cents; & apres la 
troiſieme, on dit mille. On marque d'abord la virgule fur le papier: 
& on ecrit les nombres, A la droite, & i la gauche de cette virgule, 
comm ils ſe trouvent, a Vegard de la pointe du canif, dans la Table. 

: | 287. Ceſt 
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287, C'eſt en faiſant Ia meme operation dans le ſens contraire, qu'on 
peut avoir les nombres de la Table, qui correſpondent aux fractions 
decimales, &. On voit cect dans Pexemple qui ſuite. 


à — 4000,000 24 mille 2 | —— 9,720000 
1 — 400,000 - 4 cens S | —— 4972000 
4 — 40,000 - 4 dixaines 2 } —— 4097209 
a — 4.0 - 4 unnes g — 5009720 
a — ,400 - = 4 dixiemes | 5 — 4000972 
a — 040 - = 4 centiemes | | — ,000097 
à — ,004 - 4 milliemes 4 = ,000009 


N. B. Dans la practique de ces Tables decimales, on doit augmen- 
ter d'une nitè le dernier chifre à la droite ; lorſqu'il eſt ſuivi, dans la 
Table, par un nombre au- deſsùs de 5, Ainſi, au lieu de ,000009, 
il vaut mieux prendre ,000010; parcequ'il y a dans la Table un 7 
apres ce 9, &c. | 

| | ESEaxXyPLE 1. 

288. On a obſerve dans la plaine avec le Barometre A, tandis qu'on 
. obſervoit au ſommet de la montagne, avec leBarometre B. Le Baro- 
metre A Etoit à 29,4 pouces Anglois. Son Thermometre attache 
Etoit 1 502, & le Thermometre detache, pour reconnoitre la tempera- 
ture de Patmoſphere, ẽtoit a 45% Le Barometre B, dans la montagne, 
eroit au meme tems, A 25,19 pouces: ſon Thermometre attachs Etoit 

2 46˙: & le Thermometre attach a 391 | 


Detail de ce Calcul. | 
289. Le Barometre A ẽtoit A pouces Anglois — 29,4 | 
& ſon Therm. attachẽ etoit à 50 de froid, car 50 — Z5==5% | | 
Or (ſelon la Table (E) No 262. 3 | 2 
nous avons pour 20 pouces — 3002027 
pour 9 4 —— „000912 
pour 54 — * „000040 
| cette ſomme ,002979 
multiplice par la difference de temperature 5 
donne ce produit 014895 
3 qui doit etre ajouisè (parceque la temperature ẽtoit au- deſſaus f 
1 dee 55®) a la hauteur apparente du Barometre A, ſelon > +,01489 
1 | * No 258, c'eſt-à-dire _ _ 
YT Pour avoir la hauteur vraie de A, Ceſt-i-dire 29,41489 
ou . en aombres ronds 29,415 
8 | 
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290. Le Barometre B Etoit à pouces Ang leis 
& fon Thermometre attach Etoit à ꝙ de froid (parceque 
46%—55%=—9®), Or ſelon la Table E, No 262. 


25,19 


nous avons pour 20 pouces — „002027 
pour 8 — — „000506 

pour 51 — ,000010 

& pour ,09 — ,000009 

| cette ſomme 4002552 

ẽtant multiplice par — — * 9 
donne le produit — 022968 


qui, ſelon le Ne 258, doit Etre ajoute (parceque la tem- 
perature Etoit au-deſſous de 55®) a la hauteur apparente > ＋ ,022968 


du Barometre B, c'eſt-a-dire — NESS 
pour avoir la * vraie de ce Barometre — 23,2 12968 
ou plutòt en nombres ronds Sat 26,213 


291, Le logarithme 209,1 eſt - 1:4685,689 
celui de 25,213 - - eſt 1.4016, 245 

ayant mis une virgule au 4”* chifre apres la caraFeriſtique ? 
(qu'on pouvoit omettre) ; la difference eſt toiſes Ang]. | | 669,444 
qui ẽtant multiplices par _ 6 


donnent la hauteur approchante en pieds Anglois 4016, 664 


ce qui ſerojt la vraie hauteur, ſi la temperature de Fatmoſphere ctoit 
a 31,24 degres de Fahrenheit (No 277. ) 


292. Mais le Thermometre detaché du Barometre A Etoit 4 459 
& celui du Barometre B <Etoit a 


e 3975.5 
donc leur ſomme eſt — 84,5 
* la moiete, ou la temperature moyene entr' eux, eſt — 42,25 
dont la difference pour — 31,24 
eſt — 115,0 
qui doit &tre additive, parcequ il s *agit des deores 
au-deſsns de 31,24 (felon le Ne 282. ). 
Or, nous avons par la Table F, No 284, 
1 a 
pour 


* 


— ere rn en 


DU LES BAROMETRES. 119 

pour — 4000 pieds = - 9,72 
pour — 10 - — 50243 
pour — 6 - - >0146 
& pour 6 diziemes  - , _ » ms 
la ſomme en eſt — 9, 7603 
qui multiplice par — 11,01 
97603 

97603 

97003 


ce produit — 10%, 460903 
ẽtant ajoute au nombre ci-deſsùs de la mY 4016,664 
approchante — 


* 


| montre que la vraie hauteur eſt — 4124, 125 pieds Angl. 
c'eſt-· a- dire, 4124 pieds, & la fraction 125, qui multiplièe par 12, 


donne un pouce, & demi. | 

293. On a employe dans cet exemple les grandes Tables des Loga- 
rithmes en 4to, publices par feu Mr. Gardiner, qui les donnent a 7 
places, outre la characteriſtigue: mais on peut également employer les 
petites de feu Mr. de la Caille, en 120, qui donnent les logarithmes à 
6 places : car on voit bien, par cet exemple, que le chifre dernier ne 
repreſente plus que des milliemes de toiſes, dont la valeur ne merite 


point du tout d'etre regardee. | 


EXEMPLE SECOND. 


294. Onobſerva la hauteur apparente du Barometre A 


A pouces Anglois — — — Wenne 
ſon Thermometre attache a — — 571 ¹⁷ 
& ſon Thermometre d&tache i EY 2 
On obſerva la hauteur apparente du Barometre B. dans 8 
le meme tems, a pouces — — — es. 

{on Thermometre attache Etoit à — 613 

& lon Thermometre detacht a — — 645 
Detail 
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CALCUL DES OBSERVATIONS 
Detail a Calcul, 


295. On voit au premier coup d'cetl que le Thermometre aztacte, 
du Barometre A, ne differoit - mi de 24 5 au- deſsùs de la tempe- 
rature moyene de 35 [67.25 —35⁰ 2, 25 de Fahrenheit. Or, ſe- 
lon la Table E du Ne 202, SR 

nous avons pour 20 POUCES —— — 7002027 
1 pour 4 pouces — — — 0004045 
& pour deux dixiemes { au lieu de, 178] 4,oo00020 


— 


leur ſomme eſt | 002432 
qui, muiplice par les 23 , c eſt- a dire, par Kits 


12260 
4904 
"155 OS 
donne le produit — 500551700 
e produit ẽtant 7ranche (parcequ'il s'agit des | 


1 2 au- deſsus de la temperature de 35 de la 24,1780 
hauteur apparente du Barometre A — 


donne la vraie hauteur de ce Barometre A — 24,1725 


296. Le Thermometre attach du Barometre B, ne differoit quie 
63 (ou 6,752) de la temperature de 55* (car 61,7 7 5—5⁵.— 6,7500. 
Or, ſelon ta Table E, du No 262, 

nous avons pour 20 pouces | ,002027 
pour 8 pouces _ | „000811 

pour 1 dixieme | 000010 

& pour 3 centiemes _ — 5000003 


— 


' | leur ſomme eſt | 002831 
qui multiplice par la difference des degres — 8 75 


14255 
19957 
17106 


donne le produit 201924425 
ce produit doit Etre r4tranche parcequ'il s'agit des | 
degrès au- dęſus de 5529) de la hauteur appurente . 
du Barometre B —— — 


ainſi la hauterr corrigét du Barometre B, eſt 28,113 
| „ 


DU BAROME TRE. 121 


1 Le Logarithme de la vraie hauteur 24% lt 3833, 136 
& celui de la vraie hauteur de B — 28,113 eſt 4489, 072 


dont la difference eſt toiſes — 635,946 
qui multiplices par 6, pour les reduire en pieds Anglois — 6 


donnent 1a hauteur perpendiculaire apparente en pieds — $935,076 


298. Le Thermometre deache du Barom. A, etoita = 569 
& celui du Barometre B, etoit a — — — 64 


dont la ſomme BY — 120 

donc la temperature moyene de P atmoſphere etoit — 609 
en Otant — 31,24 
la difference eft — 28,76 


Or, par le Table F (No 284) nous avons 


pour - = 3000 pieds - 7,29 
pour — — 9oo0o0o „ 
Pour = = 30 EDT9 
pour = = 5% 0 
& pour 6 dixiemes; ou plutot o, 7/5002 
leur ſomme — 9,564 
multiplice par la difference ci-deſsds de la moyene temper. 28,76 
57354 

66948 

| WE. 
e N 19128 


ce produit ajoute a la hauteur approchante, _ 275,06064 
qu on a trouvee ci- deſsùs: a ſavoir aux — 3935,676 _. 


fait voir que la vraie hauteur cherchee, eſt — 4210,736 * 


299. En effet, le Chevalier Shuckburg fit ces deux obſervations; & 
la hauteur entre les deux endroits, meluree geometriquement par le 
meme Chevalier, fut trouvee de 4211, 3 pieds Anglais: ce qui ne dife 
fere qu' environ 6 pouces, de celle donnee par le Barometre. Voyez 


des Tranſact. Phil. vol. xvii. No 3p. K pag. 381 ” 
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. rr 2=*, 


300. On obſerva pluſieurs fois la hauteur du Barometre ſur le rivage 
de la mer, tant en Italie qu'en differens endroits de PAngleterre, avec 
le plus grand ſoin: & prenant la moyene de 132 obſervations, on 
trouva que la colonne de mercure ẽtoit a pouces Anglots — 30,04 

Le Thermometre attache eEtoit au degré ä 5 
& le detache au degre _ | — 62 


Voyez les Tranſ. Philoſ. vol. Ixvii. No 39. pag. 586. 


Je ſuppoſe qu'on 1 obſerva le Barometre dans une mine fort 
profonde, on la hauteur du Barometre fut trouvee i pouces 
& chacun des deux Thermometres au meme degré de ſon ſemblable: 
c'eſt- à· dire, Pattachs A 559, & le detache à 620: on demande quelle 
ſeroit la profondeur de cette mine? | 


Detail de ce Calcul. 


301. Le Logarithme de _ 30, 4 eſt 4777,00 
celui de — — — — 35500 elt 5051, 0 


— — 


leur difference donne toiſes Angloiſes — 274,3 
qui multiplices par — 


donne la hauteur approchee en pieds Anglois — 1647, 


celle- ci ſeroit la vraie hanteur de cette mine qu'on a- 
ſuppoſee, fi la temperature de l' atmoſphere etoit > 31,24 
(No 2770 a — — — | 
mais ẽtant, comme dans le cas preſent, a — 62,002 


on y doit appliquer la correction e IV. Ne in 
de la difference — — 

Or, diſpoſant la hauteur approchente en differentes lignes (No 287.): 

on trouvera, par la Table F du No 284, les nombres ſuivans, à ſavoir 


30, 76⁰ 


Pour = =] 1000 . — — 2,43 
pour - - 600 _ — — 1,458 
RY .—- 2 5097 
pour = = _ _ 9 


dont la ſomme eſt — 4,002 


4 EIN, N 


ne atk 
3 
eee REF | 


* 7 
. 
55 


3 


DU BAROMETRE, 123 


- 


cette ſomme — 3 4,002 
multiplice par la difference de la temperature de Pair 30,76 
24012 
28014 
12006 


ce produit — 123, 10132 
ajoutẽ à la hauteur approchante, ci-deſsds — 1647, 


| | la ſomme — 1770, 1 
ſera la vraie profondeur, en pieds Anglois, de la mine ſuppoſee, au- 
deſſous du niveau de la mer. | 


302. La methode que je viens d'expliquer eft generale, pour tous 
les cas des obſervations barometriques; mais lorſque les hauteurs, à 
meſurer avec le Barometre, ne ſont point au- delà de 4000, ou meme 
de 5000 pieds, on peut s' pargner, dans ce cas, d' employer les Tables 
des Logarithmes comme ci-deſsùs; en ſe ſervant de la Table ſuivante, 
que le meme Chevalier Shuckburgh a donné dans la ſeconde partie 


des Tranſact. Philoſ. vol. Ixviii. Ne 32. pag. 688. 


303. 7 able (G) des Hauteurs correſpondentes à chaque dixieme 
de pouce Anglois, dans la Difference des deux Barometres; 
lor ſque la Hauteur moyene eft de 30 Pouces. | 


Degrẽs du 2 3 
eas eee Pieds Anglois. 
32 85,86. 
35 87,49. | 
409 ' -- 08,54 
45* 89,60. 
50: 90, 66. 
55 91,72. 
60 92477. | 
Ly 93,82. 
Lhd 94,88. 
7 95,93. 
| 800 ; 96,99. 
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Lage de cette Table G. 


30g. Toutes les fois que la hauteur moyene des deux Barometres 


eſt exactement 30 pouces Anglois, il n'y a d' autre trouble que cher- 


cher dans la Table le degré de la temperature moyene des deux Thermo- 
metres actackes, & Von trouvera vis-a-vis ce degre, le nombre de 
pieds qui correſpondent à chaque dixieme de pouce Anglois, content 
dans la difference entre les deux Barometres. 


EX EMPL E 1. : 

305. Suppoſons, par exemple, que le Barometre A ſe trouve à 
31,6 pouces, & le Barometre B a 28,4. pouces : la moitie de leur 
ſomme (=60,0) eſt 30 pouces : dans ce cas, il y a une difference de 
32 dixiemes de pouce entre les deux Barometres: car 31, 6— 28,4232 
pouces. Or, ſi la temperature moyene des deux Thermometres de- 


ztachts eſt, par exemple, 45, le nombre 89,60 qui ſe trouve dans la 


Table vis-a-vis le degré 45, montre que chaque dixieme de pouce 
donne la hauteur de 89,6 pieds. Ainſi, il n'y qua multiplier 32x89,6 : 
& le produit 2867, 2 montre qu'il y a ce nombre de pieds en hauteur 
perpendiculaire entre les deux endroits, ou l'on fit chacune de ces 
deux obſervations : c'eſt-a-dire, 2867 pieds, & environ 2 pouces & 


demie; parceque 12 X 22, 4. 


306. Mais lorſque la hauteur moyene des deux Barometres n'eſt 
pas celle de 30 pouces Anglois: dans ce cas, la valeur de chaque 
dixieme de pouce, dans la difference des deux Barometres, ſera en 
raiſon inverſe de leur hauteur moyene pour celle de 30 pouces. 
Si Fon appelle H, la moyene hauteur des deux Barometres en pouces: 
D, la difference des deux Barometres, exprimee en dixiemes de pouce: 
C, le nombre trouve dans la Table vis-à-vis le degré de la tempera- 
ture moyene des deux Thermometres detacbès: & x, la hauteur qu'on 


; CD . _ 
cherche ſavoir: la formule — Dx, montre Poperation qu'il faut 


employer, pour connoitre la valeur x; ceſt à dire, pour connoitre la 
vraie hauteur perpendiculaire entre les endroits, ou l'on fit ces deux 
obſervations, L'Exemple ſuivant montrera Ja practique de ce calcul, 


307. Sup- 


on aura la vraie hauteur de A: 4 ſavoir — 29,5195 


DU BAROMETRE; + 125 


= 


EXEMPLE 24. 


309. Soppoſons que le Barometre A. ſe trouve A la 29,524 


hauteur apparente de pouſeese— — 

ſon Thermometre attache, au degrẽ — — 56,5 N 

& le Thermometre detache, au degre - — — 57. 

Suppoſons que le Barometre B. ſe trouve apparemment à 2 8 5 
pouces == — — — ITY 

ſon Thermometre attachs, au Wk — — _60,5 

& le Thermometre detache, au degre  'm= — 60,23 

: ee HE Detail de ce Calcul. 


+6 La difference du degre de la temperature moyene ; . TL celle 
du Thermometre du Barometre A, n'eſt que 1, 3. 156, $*—55%=1, 3*]. 
Or nous avons, ſelon la Table E. du Ne 262, 


Pour 20 pouces | a £ ,002027 
pour 9 pouces — 000012 
& pour 5 dixiemes — 000051 
en multipliant cette ſomme BD) r 
i 1 la diffẽren eme — 5, 
[- 175 20480 -* fc 
2990 
8 7 1 


Xx retranchant le 3 — 5004485 
de la hauteur apparente du Barometre A. — 2, 3240 | 


309. La difference du degrs de la rechperature moyene 552, à celle 
du Thermometre attache du Barometre B, eſt 5,5? (60,59%—553%=5,59). ? 
Or, ſelon la mEme Table E. du Ne 262, nous avons | 
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pour 30,02 pouces — 5003042 
qui multiphes par les 9 ö 5,5 
15210 
15210 


dondent le produit — 5016731 
qui doit Etre retrancb de la hauteur—— 30,018 


_— —— 


pour avoir la bauteur corrigee (ou vraie) du Baro- 
metre B, à ſavoir — _ _ | 
en y ajoutant la bauteur eorrigee deft, 29,520 


30,002 


& diviſant par 2 la fomme — 659, 22 
on aura la ſomme moyene H de la formule ci-deſsds : © eſt A- dire, on 


aura 29,761=H. | . 


310. En retranchant, de Ia vraie 3 de B, 430,002 


la vraie hauteur de A, — — 29,820 

la difference (=D dans la formule) fera — - 4482 

Or, le Thermometre detache du Barometre A, Etoit AI — 57, oo“ 

& celui du Barometre B, ẽtoit à — "SER 60,259 
leur ſomme eſt | —— 117,25 


donc la temperature moyene de Vatmoſphere G. 0. 272.) ẽtoit 58,625 


311. 11 faut 2 preſent chercher C. dans la Table G du No 30g: Ceſt- 
To les pieds correſpondens a chaque dixieme de pouce entre les Ba- 
rometres, v13-2-vis leur temperature moyene de 38, 62 3e: mais, comme 
cette temperature eſt, dans Ia Table, entre le 300 & 600 on ſera oblige 
de la trouver par Ia proportion fuivante : 5® [=60%=55%]: 3,625® 


[==58,625—55®] : : 1,05 pieds 9277-9172]: 1 


multipliera donc 3,62 55 
par pieds — 1,05 
a 18125 
3625 _ 
& on diviſera par 5 ce produit; Ceſt-i-dire — +5) 3,8062 50 76125 
On ajoutera ce quotient — mes 25 


au nombre de pieds, vis-a-vis le $5 
de la Table G: Ceſt-à-dire, a F 91/2 


& cette ſomme — 92,481 pieds ſera celle, qui cor- 
reſpond 


— 


AVEC LE BAROMETRB. _ 127 
reſpond ? a 58, 62 5e: cꝰeſt· A· dite, era la quantitẽ 9 1 dans 
la formule 2 . du. No 06. | 


312. Or, nous avons par le IP 376, en pronamt les dixiemes eomm 
autant d unites (parceque c'eſt à des dixiemes an pouce, que les 1 | 
de la Table G correſpondentꝰ/ 

h nous avons, dis-fje— 4820 2D 
nous avons auſſi, par le N- precedenr — 92,48 12 C 
& enfin, par le N- 309, nous avon — 29,7612 H 


En ſubſtituant ces nombres dans h formate ci-defsds 25 1 x: 18 


a-dire, 309, 48 14.82: & diviſant le produit 13372, 7 526 par 29,761: 
le quotient 449,3 montre que la hauteur perpendiculaire, entre les en- 
droits des deux barem eſt 449 pcs; & 4 Pouces . 


313. Si Fon fait ce CAS par la premiere methode des 8 
comme dans les deux premiers exemples (No 288 & Ne 294.); on trou- 
vera le reſultat de 450,122, c'eſt-a-dire, 480 — & 1,4 pouces: d'od il 
eſt evident, que ces deux mẽthodes donnen $a, arr, ue les mEmes reſultats. 
On evite, à la verite, par cette derniere ode, de e les Loga- 
rithmes dans le calcul; mais en revanche, la premiere eſt moins em- 
baraſſante, toutes les fois que les degrẽs de la temper 75 W fol 
Fatmoſphere, ne ſont. pas les FOR exprimes Jags | 10 able G. 


314. Monſ. le Chevalier Shuckbur fit, en effet, ces deux dieris 
tions a Rome: la premiere, avec un Barometre dans la galerie ſupe- 
rieure du dome de Pẽgliſe de St. Pierre, qui eſt 50 pieds au- deſſous 
de la croix de la coupole du meme dome: & PFautre obſervation ſur 


le bord du Tibre; i y meſura, geometriquement, la hauteur de la 
croix : & i trouva que cette hauteur ẽtoit 502, 2 pieds., Si Pon, ajoute 


50 pieds au premier reſultat, on aura 499, 3 pieds, ce qui ne fait point 


trois pieds de difference: & ſi Yon ajoute la meme quantitè au ſecond 
rẽſultat, on aura 500,222 pieds, er q, fait plus e 2 pieds, 
& 1 pou & 2 de difference. 


- WJ 5. On peut, voir dans le Mémoiee, que e citẽ, de er Savant, | 
infere au N® 39 du vol. Ixvii. des Tranſactions Philoſophiques, le 
derail du calcul de ce dernier exemple, od la difference du xẽſultat 


ſelon les obſervations du Barometre ne differe que d environ 4 pouces 
de 
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de celui de la meſure geometrique. Mais M. le Chevalier Shuck- 
burg pouſſa ſon exactitude, juſqu'à des dixiemes de degre, dans le 
Thermometre; & juſqu'à des dixaines de milliemes de pouce, dans 
Pechelle du Barometre. Cette derniere quantitẽ peut bien Etre de- 
duite, en prenant la moyene de pluſieurs obſervations repetẽes dans le 
meme endroit, comme je Pai dit au Ne 2535; mais pour les dixaines 
de degr du Thermometre, il n'eſt pas poſſible de les determiner; 
à moins, d'avoir des Thermometres d'une echelle fort grande (Ne 378 & 
ſuivans); ou d'avoir un œil auſſi jufte, & fi accoutume à ces F 4k - 
tions, comme ce Savant. On doit, en effet, au Chev*. Shuckburg, 
exemple d' obſerver le Barometre, avec la plus eſcrupuleuſe attention. 
C'eſt lui qui le premier demontra, les defauts, & Pinſuffiſance de la 
met bade de M. de Luc, & des autres Savans: & qui donna enfin les 
Regles, les plus ſures & aiſces, pour reſoudre ce grand Probleme. 
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316. Pour ce qui regarde Pinfluence de la peſanteur variable de Pat- 
moſphere, ſur les refractions aſtronomiques, le lecteur pourra conſulter 
Ia-deſsdis F Aftronomie de Monſ. de la Lande, livre xii. No 2236. C'eſt 
un objet qui, . ne fera jamais determine avee la derniere prẽ- 
ciſion; mais il y a eu des Aſtronomes de premier ordre, tels què feu 
Monſ. de la Caille, Mayer, de I'Iſle, & d'autres qui Pont, en effet, 
pouſſe a une grande perfection. 11 WE. 
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Maniore de demonter & empaqueter ce Barometre. 


317. II me reſte à dire deux mots, ſur la maniere de demonter & 
replacer cette eſpece de Barometres, dans leurs ẽtuis, après l'obſerva- 
tion: & ſur la methode pour y ſubſtituer un ſecond tuyau, lorſque 
celui du Barometre vient à caſſer par quelqu' accident. Quant au 
premier, il n'y a qua fermer la vis # (fig. 41) en la tournant de la 
droite à la gauche, avec la clef de la figure 15, qui ſe trouve au- de- 
dans de la boete, par deſſous une couverte de cuir: on ote la clef 
a (meme fig. 41.), qu'on met en e; & inclinant doucement le Baro- 
metre en arrière, juſquꝰà ce que le mercure monte en k, on tourne 
cette vis r avec la clef, de la gauche à la droite; en forte, qiven re- 
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mettant le Barometre à plomb, le mercure rempliſſe tout le tuyau, 
juſq'au bout, qui eſt a decouvert en X (N® 193). 


318. Il faut neanmoins y employer un peu dattention, pour mEna- 
ger prudemment la preſſion de la vis c, à fin de faire reſter le tuyau 
tout rempli avec le mercure, ſans y laiſſer aucun vuide ſenſible en haut: 
car, ſi on tourne trop la vis c, on court le riſque de faire crever le ſac 
de cuir, qui forme le fond du reſervoir; ou autrement, on oblige le 
mercure a s' ouvrir quelque crevaſſe, ou voye, pour ſortir du reſervoir. 
Tout-au-contraire, fi Fon laiſſe le mercure trop aiſe ; on trouvera qua 
chaque ſẽcouſſe du Barometre, il frappera avec violence contre le bou 
K du tuyau, & il pourra azfement le caſſer. | 


319. Apres qu'on a tourne aſſez la vis c, pour que le mercure reſte 
pres du bout K, lorſqu'il eſt à plomb; on peut le mettre horizontale- 


ment: &, s'il y a trop d'air dans le reſervoir, il paroitra dans le petit 


tuyau 5 (fig. 42.) . Dans ce cas, on tourne tant ſoit peu la vis c, de la 
gauche à la droite, juſqu'a ce que cet air diſparoiſſe: & fi elle ne peut 
tourner plus dans le meme ſens, on renverſera le Barometre avec le 
reſervoir 2c en haut, & le bout K en bas; on deviſſera alors la vis c 
tout-\-fair par ſa clef, en la tournant de la droite a la gauche: & on 
viſſera un peu la piece ee (fig. 42.), dans le meme ſens (Ne 196+). 

Si Pon trouve, en remettant Vin{trument horizontalement, qu'il y a en- 

core de Pair dans le ger tuyau 4 (fig. 42.); on viſſera un peu plus la 
petite vis avec la clef c, juſqu'à ce que Pair diſparoiſſe. 


320. C'eſt encore un des avantages de cette nouvelle conſtruction, 


quꝭ on voit tout ce qu'on fait avec Pinſtrument ; au lieu qu'il faut di- 


viner, pour ainſi dire, ce qu'il faut faire aux Barometres des autres 
conſtructions. Car il n'y a pas d' autre moyen pour reconnoitre Pair, 
qui reſte dans le reſervoir de ces derniers, que tatonner à differentes 
repriſes, avec la vis inferieure, juſqu'a ce que le mercure touche dans 
le bout K du tube, apres que Pair du reſervoir S' eſt tout-a-fait echape 
par les pores du cuir & du bois. | | = 


321. Enfin, on met la calote de metal 2 2 (fig. 39.) dans ſa place, 


pour empecher que la pouſſière, Ia pluie, ou quelqu' autre corps 
etranger, ne puiſſe pas entrer dans la bote, & endomager Pinſtrumens. 
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Infiruftions pour ſupplier les T1 ubes qui ſe | caſſent. 


322. Lorſque le tube du Barometre vient à caſſer, par quelque acci- 
dent; il faut y mettre un autre qui ſoit de la meme groſſeur. Il eſt 
aiſẽ d*eprouver cette circonſtance, en pouſſant l'anneau d, qui eſt par 
derrière du Nonius (fig. 41.) juſqu'au bout inferieur de Pechelle du 
Barometre; & en y faiſant entrer le tube par le bout, qui eſt ferme : 
a fin de voir, Sil y paſſe librement juſqu' au trou K. | 


323. Mais, pour mieux comprendre toutes les particularites de cette 
operation, qu'on ne peut pas conſiderer tout-à-fait comme des minu- 
ties, parcequ'elles ſont nẽceſſaires pour y. bien reuſſir; il faut conſide- 
rer, avec attention, la forme interieure du reſervoir, & Parrangement 
de ſes pieces. | 


Mechaniſme interieur du Reſervoir. 


324. La fizure 48 repreſente la ſection verticale de la partie infe- 
rieure du Barometre, afin d'en montrer tout le mechaniſme interieur : 
& chaque piece y eſt deſignee un peu ſeparee de l'autre qui lui cor- 
reſpond, pour qu'elle ſoit examinee avec plus de preciſion. On a 
fait paſſer tout expres la ſection verticale, qui coupe cette figure, 
par le milieu du Barometre, & du petit tuyau & (fig. 42.), pour 
que ſa communication, avec le creux du reſervoir, ſoit entierement I 
decouvert. Ainſi, il faut conſiderer que Vinſtrument y eſt repre- 
ſentẽ lateralement; tandis que toutes les autres figures le repreſentent, 
avec le petit tuyau tourne vis-a-vis de celui qui le regarde. 


325. La partie inferieure du chaſſis de bois, que forme la tige du 
Barometre, eſt marquee par 2 2 (fig. 48.): elle entre a vis dans la 


partie ſuperieure de la boete df du reſervoir: & le rebord, ou modil- 


lon zz, doit Etre tant ſoit peu plus court, que le bord du trou «, dans 
le quel ſe trouve le clef x (fig. 41 & 42.), a fin de pouvoiretre deviſle, 
toutes les fois qu'on voudra ſeparer du reſervoir cette tige, pour exa- 
miner le tuyau, ou pour y remettre un autre nouveau. 


New- 
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326. Nouvellement Pai change la maniere d'ajouter la tige x da 
(fig. 41.), avec la boete c, par la vis de bots zz (fig. 48.); comm” 
on le verra dans les nombres 341 & 342; od je montrerai l'erreur 
que cette vis pcut cauſer, tant de bois, dans la vraie meſure des 
hauteurs du Barometre. La rondelle i i (meme fig. 48.) ſert d*ecrow 
à la groſſe vis du centre, od l'autre vis mince h eſt logee : de fagon 
qu'en tournant cet Ecrou : i de la droite a la gauche, tout Pequipage // 
monte enfemble avec la vis h: & fl celle-ci (la vis Y) tourne toute 
ſeule dans le meme ſens, alors elle fait deſcendre Pequipage de la 
plaque //. Cette plaque (77) eſt double, & tourne librement fur le 
bout de la vis 2, ot elle eſt arrcte, par une coupille, entre les deux 
plaques dont elle eft compolce. 


327. La bocte df (fig. 48.) devroit etre toujours, d'un ſeul mor- 
ceau de quelque bois afſez compacte; pour empecher le mercure de 
* Sen Echaper. Les bons tourneurs ſavent bien, comment il faut tour- 
ner la, cavite 40% f, au- dedans d'une ſeule piece, fans avoir beſoin 
d'aucune inſtruction là- deſsds. En tout cas, on y doit paſſer du vernis 
au- dedans, pour empecher le mercure de s' en ẽchapper par les pores du 
bois, ou par quelque crevaſſe imperceptible. | 


327. La cavite veov (fig. 48.) eſt proprement le reſervoir du Ba- 
rometre, od ſe trouve plonge le bout e du tube, au milieu du mercure, 
dont le reſervoir eſt rempli: le fond c de ce reſervoir eſt de cuir. On 
Fattache, avec de la cole-forte d' Angleterre, aux parois d'un anneau 
de buis, dont xx repreſente la ſection; & cet anneau eſt attache en- 
ſuite au bord ſaillant vv, par une bandelette de cuir, qui y eſt ẽgale- 
ment colce tout autour par le dehors: #2 repreſente la ſection de ce 


cuir. 


329. On commencera donc Voperation, en raclant, avec un couteau, 
toute la bandelette de cuir an, juſqu'a degager tout-a-fait Panneau de 
bois xx, & laiſſer le reſervoir tout a decouvert. Apres cela, on fera 
ſortir le bout e (fig. 48.) du tuyau caſſe, qui doit reſter cimentẽ 
dans la boete du reſervoir (No 330.), moyennant un morceau de verge 
de fer, ou un gros clou, qu'on frappera avec un marteau, juſqu'a ce 
que tous les morceaux de verre en ſoient chaſſes. On en raclera le 
dedans du trou, avec une broche quarree z & on le nettoyera avec une 
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lime ronde. Enſuite on marquera la longueur neceffaire du tube, en 


| forte que le bout ferme paroiſſe par le trou K (fig. 41.) ; & que le 


bout ouvert ſoit au milieu du reſervoir, comm' il paroit en e (fig. 48.). 
On en coupera le ſurplus du tuyau: ce qu'on execute aiſement avec 
une lime triangulaire; car en le limant tout au tour, aſlez vitement, 
il s'y fend & caſſe de ſoi-meme. 


330. On liera, au tour de Fendroit du ruyay, qui doit reſter dans 
Peſpace ro (fig. 48.) une ficelle ciree bien ẽtroĩitement; de fagon qu'en 


y mettant le tuyau, il y reſte bien ferme dans cette partie de la boete, 


& ſans le moindre mouyement, comme ſi c'etoit une ſeule piece. 


Du meilleur Ciment 8 les Tubes. 


| 2 31. Jai trouve, qu'une pate faite avec de la ceruſe, ou blanc de 
plomb, & du verniz huileux de gomme copal, eſt un ciment qui ſur- 
paſſe tous les autres qu'on connoit. Ce ne fut quapres avoir fait un 
grand r nombre d'eſſays, avec d'autres ſubſtances, pour cet objet, que 


Tarrivai à trouver cette compoſition. Yoyez la Note & du Ne 426. 
On met de ce ciment, tout a Pentour du tuyau en 70 (fig. 48.), fans 
beaucoup de délai; parcequ'il ne manque pas de ſecher en peu de 


tems; ou, du moins, il forme briẽvement une eſpece de croute, qui 


| affoiblit ſa tenacité. 


332. Au bout de 24 heures, on remplit le tuyau avec du mercure 


bien punifie, . Celui qui eſt diſtille, ou revivifie du cinabre, eſt le 
meilleur pour les. Barometres; parcequ'il eſt le plus debarafle de 
toutes les parties hẽtẽrogenes. Cependant on doit toujours le nẽ- 
toyer de toute forte de pouſſière; ce qu'on fait aiſẽment, en le paſſant 
deux ou trois fois, par des cornets ou cones de papier blanc, avec un 
petit trou dans le fond, par ol le mercure coule tout clair & ſans pouſ- 
ſiere. Au bout de chaque ecoulement, on doit mettre a part le peu 


de mercure qui reſte dans le papier; parcequ'it fe trouve charge de la 
pouſſiere : & on fe ſerve Fun autre cone de papier PRs pour Je. 


repafler de nouveau. 


Preparation du Mercure. 


332. Avant d'employer le mercure dans le Barometre, il eſt fort 
a. propòs de le faire bouillir pendant un quart d'heure, ou meme plus, 
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fur un feu de charbon bien clair & fans fumẽe. On met le mercure 
dans une terrine de eres, ou dans un pot neuf de terre cuite, qui foir 
verniſſẽ au- dedans; c*eſt-a-dire, dont Pinterieur ait une couverte de 
cette matière vitrifiable, dont les fayanciers & potiers couvrent or- 
dinairement leurs ouvrages. On couvre ce pot avec un couvercle de 
la meme matière; ou autrement, avec un couvercle fait de bois ſec 
(au defaut du premier), pour recueiller te mercure qui monte en 
forme de vapeur, tandis que la partie aqueuſe fe diflipe dans Patmo- 
ſphere, ou eſt imbibee dans le couvercle. J'ai trouve cette humidite 
dans le mercure pluſieurs fois, en le faiſant bouillir : & M. Macquer 
affirme le meme fait, dans ſon Dictionnaire de Chimie. On fera bien 
de mettre le rechaud ſur une terrine plate, & aſſezʒ grande pour ſauver 
le mercure, en cas que le pot creve avec le feu; comm' il arrive 


quelquefois. | 
Pour bouillir le Mercure dans le. Tube. 


334. Apres avoir bouilli le mercure, on le laiſſe refroidir aſſez 
pour le paſſer par le papier, comme je Pai dit ci-deſsds: & pour en 
remplir le tuyau, qu'on doit echauffer auparavant, pour qu'il ne ſe 
fende point. Enſuite, on realume un feu bien net de charbons ſecs 
dans le rechaud, & on y approche tres lentement le bout du tuyau; 
car ſi on l'approche tout d'un coup au feu, il ne manque pas de ſe 


fendre avec la chaleur ſoudaine. En peu de minutes, on verra que le 


mercure y bout au- dedans avec un bruit auſſi fort, qu'on ne manque 
pas de craindre que le tube va <tre caſſẽ, lorſqu'on voit cette opera- 


tion pour la premiere fois. 


335. On peut tenir avec la main le tube, tandis qu'il bout, par Pextre- 
mite qui eſt ouverte; parceque la chaleur ne ſe fait jamais fentir a 
cette diſtance. On verra dans peu de tems, que pluſieurs bulles d'air 
gattachent au parois interieures du tube. Pour les faire ſortir, il faut 
mettre le bout du doigt, couvert d'un morceau de papier ou de cuir, ſur 


_ Fouverture du tube; & Vincliner de core, dans tous les ſens, pour ramaſſer 


ces bulles d'air, & les faire ſortir toutes enſemble avec Pair qu'on y a in- 
troduit. On repetera cette operation pluſieurs fois alternativement, 
en le faiſant bouillir; & en faiſant ſortir ces bulles d'air, juſqu'a ce 
qu'il n'y en reſte plus. - | | 
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336. Les Artiſtes ſe contentent, pour la plupart, de faire bouillir 


le mercure ſeulement dans le bout fermẽ du tuyau de verre: au lieu 


de le faire bouillir dans toute ſa longueur. En effet, cette derniere 


operation ne ſe fait pas ſi ailement que la premiere: : car, il faut laiſſer 


refroidir le tout par degres, avant de paſſer a bouillir le reſte; autre- 
ment, le bout de tuyau qui eſt echauffe, ſe fend ailement avec le froid 
ſoudain. II faut, auſſi, avoir un rechaud, avec des ouvertures late- 


rales aſſez grandes, pour y paſſer ſucceſſivement le tuyau, & menager 


toute Toperation avec un ſoin extreme. 


337. Reellement, lorſqu'on a fait bouillir bien le mercure 
avant de le mettre dans le tube, & qu'on P y introduit en- 
core avec quelque chaleur, avant de le laiſſer refroidir tout-a fait, 
de crainte qu 11 ne s'attire quelque humidite de Pair: on pourra, 
peut. tre, s epargner cette trouble de plus; car Pen ai vi des Baro- 
metres excellens, qui avoient ẽtẽ faits de cette maniere : c'eſt-à- dire, 
dont le mercure avoit bouilli ſeulement dans le bout X (fig. 41.): 
& qui ne manquoient pas de montrer leurs colonnes mercurielles a la 
meme hauteur que les autres, avec leſquels on ayoit eu tout let trou- 


ble extraordinaire, dont je viens de . 


338. Apres avoir bien bouilli le mercure dans le tuyau, ſans y 
laiſſer aucune bulle d'air, en forte que toute 17 turtace ſoit auſſi bril- 
lante qu'un miroir: on remplit tout le refervoir ve (fig. 48.), qui, 


pour lors, ſe trouve renverſe, aiant Pembouchure vv tournee en haut: 


on le remplit, je dis, avec du mercure, autant qu'il peut contenir. 
On le ferme avec FantfEau de bois x X, dont le milieu eſt garni avec 
le petit fac de cuir c: on met, tout a Ventour de la jointure, une ban- 
delette de cuir 2 7, couverte de la cole forte — qu'on y laiſſe ſe- 
cher juſq' au jour ſuivant. 


En épreſſant un peu avec le doigt fur le cuir c (fig. 48.), qui | 
forme le fond du reſervoir, on verra dientät, ſi le tout eſt, ou non, 
bien ferme, & ſans aucune crevaſſe, par od je mercure puiſſe ſortir. 
On viſſe autre moitie g & (meme fig. 48.) de la bete du reſervoir, fur 
celle d /, & on viſſe la petite vis 7, en la tournant doucement de 2 
vers x, juſqu'à ce qu'on ſent, par ſa reſiſtance, qu'elle touche le fond 
du reſervoir ; ou, pour mieux dire, la ſurface du mercure qui eſt 


dedans. On redrefie alors le rue dans ſa poſition naturele; 
on 
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on y met le chaſſis, ou tige de bois K da (fig. 41.) que l'on viſſe: & 
Von place le tout, felon que je Pai dit ci-deſsùs, au Ne 317 & 319. 


340. Si, par hazard, on trouvoit que le Barometre n'avoit pas aſſez 
de mercure dans ſon reſervoir, ce qu'il feroit aiſè de reconnoitre, en le 
mettant dans le ſens horizontal, comme j'ai dit au Ne 319, il ſera aile 
d'y en mettre d'avantage, en ouvrant la clef 2 (fig. 41 & 42.) & en y 
appliquant un cone de papier pour ſervir d' entonnoir, afin d'y jetter la 
quantite de mercure, dont il a beſoin, & qui doit etre ſuffiſante pour 
remplir tout le tuyau juſqu'au bout K (fig. 41. ), ſans que la plaque 
ronde 11 (fig. 48.), puiſſe mettre jamais en contact, Je cuir c du fond du 
reſervoir, avec Porifice du tuyau. 


Sur deux nouveaux Arrangemens plus avantageux de ces 
| Barometres. 


341. Pai penſẽ, depuis peu, à deux autres conſtructions, ou, pour 
mieux dire, nouveaux arrangemens, par leſquels ces Barometres de- 
viennent encore plus commodes. Le premier conſiſte à ſupprimer la 
vis de bois 2 2 (fig. 48.), par laquelle la tige æ dan (fig. 41.) eſt 
viſſee à la bote xc. Au lieu de cette vis de bois 2 2, on ſubſtitue 
trois petites vis de metal, dont on voit deux m (fig. 49.), par leſ- 

uels la baſe de la meme tige 5 c, eſt attachẽ a la bote df, On y 
ajoute deux pieces de metal, comme deux petits crampons, une de 
chaque cote, marques par des points m, dans la ure 48. II 
ſuffit de tirer une ligne droite ſur chaque petit crampon, en la con- 
tinuant horizontalement ſur Pendroit qui lui correſpond dans la boete, 
pour <tre .afſure toujours, par ſa coincidence, que le zero des meſures, 
marquees dans les echelles, n'a pas ſouffert aucune variation. 


A. L' arrangement, dont je viens de parler, pour ſupprimer 
la vis 2 2 (fig. 48.), merite Pattention d' obſervateurs. Car il eſt bien 
aiſe de concevoir que cette vis ẽtant de bois, doit s'uſer avec le tems, 
& devenir fort lache. En effet, il a falu mettre quelquefois des ron- 
delles de cuir, ou de papier, entre le rebord de la vis, dont il s'agit, 
en pluſieurs Barometres, faits meme par Mr. Ramſden, artiſte celebre 
de Londres (qui employa le premier cette conſtruction), à fin que la 
face du devant, de la bote du reſervoir, puſſe correſpondre exacte- 
ment a celle de la tige; ce qui demontre le defaut, que je corrige par 
ja methode que je viens de propoſer. Certes, il y a du ridicule, ou 

gl | plutòt 
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plutot de la beriſie, 5 pouſſer les obſervations du Barometre juſqu*# 
des milljemes de pouce, & meme au-dela, fans jamais prendre ſoin 3 
faire en ſorte, que Pechelle de la tige, par laquelle elles font meſurces, 
ne produile pas des erreurs beaucoup plus grandes. 


342. Jai p enſẽ egaleſnent, qu'on Epargmnera du trouble, & meme 


de la an ſi Pon ſubſtitue un tuyau de laiton a la tige de bois. 


Ce tuyau en fera alors le mème ſervice; & ne rendra pas le Baro- 
metre bien plus pẽſant. Il doit avoir deux fentes oppoſces, comme 


celle de Peehelle & da (fig. 41.) & Vautre qui eſt par derrière, dont 


Fon a parle au Ne 206: & Fon y fera ks memes diviſions fur chaque 
cote de la fente du devant du tuyau, qu'on a decrites au No 207, &c. 
Monf. PAbbe Fontana, directeur du cabinet de fon Alteſſe R. le grand 
Duc de Toſcane, eut auſſi la meme idée que moi: & il fit executer 
un 12 ces Barometres à Londres, avant fon depart en 1779. 


342 A. Cette tige de metal peut avoir le Nonius arrange dans la forme 
dont 3 J at parle au N' 232; & la ee dentelee, ou cremaillere, dont 
}y parle, peut Etre formee dans la face laterale de la fente de la tige 
metallique, fans aucun inconvenient. Cette tige, ou tuyau metal- 


lique, doit entrer a vis dans une rondele de metal, dont la partie ſu- 


perieure de la botte d f (fig. 49.) ſera garnie: car les vis de metal 
ne s'uſent point fi aiſẽment que celles de bois. L'on y peut employer 
egalement les memes trois petites pieces, ou crampons, dont je viens 
de parler (Ne 341.) pour marquer Pendroit juſqu'ꝰ auquel on doit 


viſſer cette tige a la boëte d f. 


342. B. II eſt vrai, que la differente temperature de Patmoſphere doit 
cauſer quelques variations dans les diviſions de cette tige metallique : 
tandis que celle de bois reſt pas ſi ſujete à ces variations; mais elles 
ne ſeront jamais aſſez conſidèrables pour cauſer des erreurs ſenſibles 
dans la pratique. D'ailleurs, il n'eſt pas difficile d'en tenir compte; 

car {i Lon prend, avec un compas a verge de ſapin, la diſtance; par 
example, entre le zero & le trentieme pouce de ce Barometre dans deux 
temperatures aſſez diffèrentes; on en peut aiſement calculer la partie 
proportionelle, dont il faut augmenter ou retrecir chaque hauteur du 
Barometre, ſelon la difference de la temperature. Je fais faire ac- 


tuellement quelques uns de mes Barometres, par Pune & par Pautre 


de ces deux tormes, dont je viens de parler. 


342. C. Les 


I 
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342. C. Les Barometres que j'ai decrits juſqu' ici, p euvent bien ètre 


appliques a faire des obſervations ſur mer, en les montant ſur des 
ſuſpenſoirs afſez fermes, dont je donnerai Pidee dans le Ne 358 A: 


& en leur donnant les autres arrangemens neceffaires pour mieux re- 
uſſir, dont jy parlerai. Mais, comme le but qu'on ſe propoſe dans 


les obſervations barometriques a bord des vaiſſeaux, eſt principale- 
ment pour ètre averti du mauvais tems, & des tempetes qui vont ſuivre, 


dont le barometre ne manque pas de donner aſſez d'avance indices 
tres marquees : il vaut mieux paſſer actuellement a la deſcription des 


Barometres de chambre, faits ſelon cette nouvelle conſtruction; apres 


8 il ſera plus naturel de parler des obſervations meteorologiques, 


aites avec le Barometre ſur terre; & enſuite, de celles qu'il eſt fort 


avantageux de faire ſur mer, pour obtenir Pavantage, dont je viens de 


parler. 


Sur les Barometres de Chambre, pour les Obſervations Meteoro- 
| logiques. | ” 
O 2 


43. Lorſqu'on veut avoir des Barometres de Peſpece, dont je viens 
de donner la deſcription, ,adaptes aux oblervations meteorologiques 
1] eſt aſſez de leur ajouter des echelles bien plus courtes, que dans les 
precedens : c*eſt-a-dire, depuis les 26 juſqu*aux 32 pouces Anglois. 
Dans ce cas, on leur donne à la partie ſuperieure, la forme repre- 
ſentẽe par la figure 47. Les deux Echelles de la meſure Angloiſe, & de 


la Frangoiſe (Ne 20). ), y ſont toutes deux au cotẽ droit de l' obſervateur. 


344. La piece du Nonius, quoiqu' attachee a Panneau, qui ſert I 
rendre la vraie hauteur du mercure ſans paralaxe (comme je Pai dit 


au Ns 206) elle n'y tient que par un cote, & paſſe entierement 
par derricre la plaque, od ſont les echelles, menant un Nonius de 


chaque cotẽ z & p (fig. 47. ), ſur chacune de ces deux echelles. C'eſt 


en mettant la clef (fig. 21.), dans le trou þ (fig. 47. ), qu'on fait 
monter, ou deſcendre ces deux Nonius, enſemble avec Panneav, 


pour montrer la hauteur preciſe de la colonne mercuriele dans Vin- 
ſtrument. Yoyez le No 206. | 


245. Quoique les obſervations de la temperature de Patmoſphere ' 
entrent dans le plan des obſervations meteorologiques, en ſorte que le 
Thermometre pour cet objet, doit.etre expoſe à Pair exterieur du 
cotẽ du Nord, & tellement fitue, qu'il n'y ait aucune muraille, ou 


d' autre corps, qui puiſſe reflech 


ir ſur lui la chaleur des rayons ſolaires: 
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cependant on ne regarde point les obſervations de ce Thermometre 
detache, comm? appartenantes a celles du Barometre de Chambre. 


346. Quant au Thermometre #7tache, il eſt indiſpenſable de Vavoir 
enſemble avec le Barometre, parceque la temperature d'une chambre 
eſt preſque toujours fort differente de celle de Pair exterieur: & par 
conſequence, c'eſt une erreur fort groſſiere d' appliquer, aux correc- 
tions barometriques, le degré de la temperature d'un autre Thermo- 
metre, qui ne ſoĩit pas dans les mEmes circonſtances que le Baro- 
metre (voyez le No 241.) | 


347. Ce Thermometre attaché eſt fixe ſur la plaque de metal m7 
(fig. 47.) à la gauche de Pinſtrument, ou plutot de Pobſervateur. . 
Les trois echelles dont je parlai au N*243 & 257, y ſont gravees : & 
les nombres de Pechelle de correction (No 257) montrent les centiemes 
de pouce qu'il faut ajenter, ou retrancher, de la hauteur obſervee du 
Barometre, ſelon que la temperature du mercure ſe trouve au-deſſous, 
ou au- deſùs de la temperature moyene de 55 de Fahrenheit. 


348. Il y a deux petits aiguilles horizontales fur la plaque du 
Thermometre, qui tiennent par derriere a une verge dentelee : & celle- 
ci engraine dans le pignon 7 (fig. 47.): ainſi on les fait mouvoir en 
haut ou en bas, en tournant la clef (fig. 21.), qu'on met dans la 
tige t (fig. 47.), jufqu'a ce que les pointes. des deux aiguilles ſoient 
vis-a-vis le degre actuel du Thermometre : dans ce cas, elles marquent 
au meme tems le degré de PFechelle de Reaumur, celui de Vechelle de 
Fahrenheit, & outre cela la quantite de la correction qu'on doit faire 
2 la hauteur du Barometre : 8 en plus, ſi le Thermometre eſt au- 
deſſous de 35 de Fahrenheit; ou, en moins, Sil eſt au- deſcùs de cette 
temperature moyenne (No 257. & ſuivans). 


349. Il eſt fort à- propos, d'avoir, auſſi, le ſommet, ou bout ſuperieur 
du tuyau de ces Barometres, tout-a-fait a decouvert : comm' on Ia 
averti au N' 193, en pratiquant le trou qui laiſſe voir, s'il y a, ou 
non, quelque bulle d'air introduite dans le tuyau, avant de ſuſpendre 
Finſtrument dans ſa place. Ee. 


350. Pour ce qui regarde le reſervoir, & la partie inferieure de ces 
Barometres, elle a Vapparence de la. fig. 42, & ſon interieur eſt 
decrit dans le NY 324, & ſuivans; mais il n'eſt pas neceſſaire 

: d'avoir 
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d'avoir plus que la vis c: car, en effet, la ſeconde vis, ou rondelle 
eie, decrite dans le Ne 196, neſt point d'utilitè dans les Barometres 
dont il s'agit à preſent. | 


351. II ſeroit, cependant de quelque ſervice qu'il y eut un petit 
entonnoir d'ivoire, au dedans duquel la clef 1 (fig. 41 & 42.) fit ſon 
office. Car, ſi l'on oublie de fermer cette clef , lorſqu'on a obſerve 
la colonne du mercure, par exemple, à 31 pouces: & il arrive, que 


Patmoſphere devient fort legere, en ſorte que le mercure deſcende, juſ- 
qu'a 28 pouces, par exemple; il ne manquera pas d'en ſortir quelque 


part du Mercure. Mais, dans un cas pareil, c'eſt Pobſervateur, & 
non pas l'inſtrument, qu'on doit blamer pour cela: d'ailleurs, on y 
peut remettre, en tout tems, au tant de mercure, comm' on en a per- 
du, ſans la moindre inconvenience. | 


* 


3 52. Comm il eſt plus commode d'avoir ces Barometres ſuſpendus 
dans une muraille : j'ai cru neceſſaire d' employer la petite potence de 
metal à cd (fig. 47. ), qui tourne ſur ſon petit axe vertical c d, dans 


les deux anneaux de la plaque ec d, fixce Ala muraille par les quatre 


vis, dont on voit les trous dans la figure. Car ces Barometres ont 


ẽgalement une fente oppoſee a la partie ſuperieure du tube, pour voir, 
à travers de lui, la ſurface du mercure, comm' on Pa dit au Ne 206. 


Cette petite potence a un crochet a ſon bout a, du quel eſt ſuſpendu 
librement le Barometre par Vanneau qui eſt a fon ſommet. Ainſi, 
il eſt aiſ de mettre toujours le Barometre contre le jour: & d'ob-. 
ſerver en contact la curvature ſuperieure de la ſurface du mercure 


avec Panneau. du petit tuyau, comme je Fai dit au Ne 203 & 206. 


Sur les Obfervations Metereologiques. 


353. La maniere de faire les obſervations avec ces Barometres, eſt 


la meme qu'on a deja expliquee, en traitant du Barometre, pour ob- 
ſerver la hauteur des montagnes. On commence par mettre la ſur- 
face intẽrieure du mercure dans le petit tube 5 (fig. 42. ), au zero de 


Fechelle, comm? on: Pa dit au No 203. Enſuite, on obſerve la ſurface 


ſuperieure .(N® 206): & apreès celà, on paſſe a faire la correction de la 
temperature actuelle, qui doit etre additive, lorique le Fhermometre- 
eſt au- deſſous de 330 de Fahrenheit; ou ſ/euſtraZive, lorſqu' il eſt au- 
deſss du meme degré. Voyez le Ne 257 & furvans. . 
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354. Toutes les fois que les hauteurs du Barometre ne s'ẽloignent pas 
trop de 30 pouces Anglois, a peine aura-t-on beſoin dautre calcul 
pour reduire les obſervations à la temperature moyene-de 35 de Fah- 
renheit, que la correction qu'on trouve dans TFechelle troiſieme 
deja expliquee au N? 257. Mais lorſqu'il y aura au- delà d'un demi- 
pouce de difference, ce qui arrive rarement, il faudra employer la me- 
thode expliquee dans le Ne 2653: ou autrement faire Fanalogie, dont 
Jai parle au Ne 259. | „ 


355. D'ailleurs, cette echelle ne montre que des centiemes du pouce 
Anglois; tandis que le Nonius de ces Barometres pouſſe Pexactitude 
des obſervations juſqua des milliemes de pouce : & celle- ci eſt une 
raiſon de plus, pour que tout obſervateur exact n'employe d'autre 
methode que celle du calcul, meme dans les obſervations meteorolo- 
giques : Voyez Pidee du metereographe perpetuel de ma conſtruction, dans 
EN 273. | ; | 


Sur les Prediftions du Barometre. 


356. Je ne dirai que peu de mots ſur les obſervations qu'on fait 
avec cet inſtrument, pour predire, ou connoitre d'avance, les 
changemens du tems. Les Artiſtes marquent ordairement ces change- 
mens, comme ſuit : | 


Les FRancols. | Les ANGLols. _ 
| 285 - _- tres ſec |] 31 very dry = zres ſec 
vis-3-vis les 128 = = ſerein 3 30; ſet fair - beau durable 
pouces Fran- 271 - variable || vis-i-vis les } 3o = fair ' » beau tems 
vois 27 = = Orage pouces An- 4 295 change variable 
262 - = tempete lois. 29 rain de la pluie | 
285 - much rain - beaucoup de pluie 
| C238 - ftormy = orageux, on tem- 
pete 


357. Mais on ne doit pas trop compter ſur ces prediftions du Ba- 
rometre ; car elles ne ſont rien moins qu' infaillibles. Cependant on 
trouve pour la plupart: que, fi le mercure monte dans le Barometre, 
cela annonce du beau tems: &, au contraire, lorſqu'il deſcend, le tems 
ſe met au mauvais. En effet, celui-ci eſt un probleme fi complique 
dans la phyſique; les cauſes concomitantes en font fi nombreuſes, fi 
varices,. & fi peu aſſujetties a Pexamen de nos ſens; que, peut-etre, 
on ne ſera jamais a meme de le reſoudre, au-dela d'un certain degrẽ 
de probabilitẽ. ; 


. 356. 
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A. Il faut, neanmoins, ne pas mepriſer des probabilités dans les 
affaires de la vie humaine: car, reeilement, ce n'eſt pas notre partage 
d'en avoir des evidences, que ſur un tres petit nombre de connoiſ- 
ſances abſolnes de pratique: & nous ſerions bien-tot ' affoupis, tout-à- 
fait, dans l'inaction & dans Pennui, ſans le ſupport de la probabi- 
lite, pour ẽtablir FTeſpẽrance de reuſſir dans nos entrepriſes. 


B. Ainſi l'on employe le Barometre fort avantageuſement, & tres 
ſouvent, avec un grand ſucces, pour connoitre d' avance, ſur mer, 
les changemens du tems, & meme les orages paſſagers: afin de pouvoir 
preparer, comm” il faut, les voiles & les arrangemens neEceffaires du 
vaiſſeau: & d'ẽviter, autant qu'il eſt poſſible, les funeſtes conſe- 
quences d' un mauvais tems ſoudain. 


Application des nouveaux Barometres aux Ob b/ervations fur Mer. 


358. Quoique je parlerai plus bas (No 363.), des Barometres ma- 
rins inventes par le Dr. Hook, qui, en effet, ſont fort commodes 
pour Etre employes ſur mer: il ſera A. propos de donner ici la methode, 
par la quelle mes nouveaux Barometres peuvent ctre employes egale- 
ment au meme uſage, ſans devenir inutiles aux obſervations pour me- 
ſurer des hauteurs. De fagon qu'on pourra les employer comme ma- 
7ins, tandis qu'on ſera a bord du vaiſſeau: & enſuite, on pourra aller 
faire ſur terre, toute autre eſpece d'obſervations, avec les memes in- 
ſtrumens. Pour remplir ce double objet, il faut employer les moyens 
ſuivans, dont j'ai promis de parler ci-deſsùs au Ne 342, C. 


A. En premier lieu, il faut avoir un autre ſuſpenſoir plus ferme que 
celui rẽpreſentẽ par la fig. 41, qui ne pourroit pas ſe ſoutenir, & ſeroit 
renverſẽ par les mouvemens violens du vaiſſeau. Ce ſecond ſuſpenſoir 
neſt qu'une boete, en forme d'une pyramide quarree, dont la baſe eſt, 
pour le moins, auſſi grande que ſa hauteur : celle-ci eſt d'environ les 
deux tiers de la hauteur K c du Barometre (fig. 41.): &, par conſe- 
quent, il doit avoir ſon eſſieu (Ne 194.) un peu plus haut que la fig. 41 
ne le ſuppoſe. Dans ce cas, le ſecond eſſieu, dont j'ai parle au 
No 232, n'a pas beſoin d'etre mis auſſi bas qu'il y eſt dit. On met le 
cercle mobile pour cette ſuſpenſion, dont j'ai parlai au Ne 194, a la par- 
tie ſuperieure de cette boete pyramidale : & on y employe deux vis, ou 
des cheviiles, pour aſſujettir les deux bouts de Paxe du Barometre, de 
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fagon qu'il n'en puiſſe ſortir de ſoi-meme, par aucun mouvement 
accidentel. 


B. La Acende circonftance doit etre celle d'entourer la bote du re- 
ſervoir c (fig. 41.) avec un couſſin rond & bien mou, A fin d'amortir 
es coups, qu'il peut Etre force de recevoir en frappant contre la ſur- 


face interieure de la caiſſe, ou ſuſpenſoir pyramidal, Iorſque les mouve- 


mens violens du vaiſſeau le font frapper d'un cote & de autre. Car, 
malgrẽ attention qu'on doit avoir a rafermir & arreter, tout-à-fait, 
Finſtrument dans le tems d'orage: il peut arriver, qu'on s'oublie 
d' employer cette precaution. Meſſieurs Nairne & Blunt, & Mr. 


Dollond auſſi, qui ont fait de ces Barometres avec beaucoup de per- 


fection, & dont les poſſeſſeurs furent fort ſatisfaits, tacherent d ap- 
pliquer toujours un poids conſiderable au bout de la boete nc (fig. 
41.) du reſervoir : pour rendre ce Barometre moins vacillant, & aſſez 


ferme, contre les impulſions du tangage du vaiſſeau. Cette prẽcau- 


tion eſt fort bien fondẽe: & rien n'empeche 2 de la pratiquer dans 
le cas, dont il s'agit actuellement. 


C. En troiſieme lieu, il faut ajouter une petite piece d'ivwoire, (veyeꝝ 
la fig. 46. e), au bout infericur e du tuyau (fig. 48.), qu'on y cimen- 
tera (No 331. ), & qui aura un petit trou e, d'un vingiieme de pouce 
avec une valve &c - a fin que le mercure n'ait pas trop de liberte 
pour pouvoir Etre mis en mouvement tout d'un coup. L' objet de 
cette addition n'eſt pas uniquement pour empecher le mercure de 
frapper trop fortement contre le bout K (fig. 41.) ; car, outre le moyen 
que je viens d'indiquer, on pourroit prendre encore un autre, que 
Jai va pratique il y a long-tems, & qui ſe trouve quelque part dans 
un Journal Frangois, comm? une choſe nouvelle. Ce moyen conſiſte 
à faire un retreciſſement au bout ſuperieur du tuyau, comm? on le 
voit repreſente dans la fg. 49. 42. Reellement, ce retreciſſement 
empeche que le mercure ne caſſe point le bout ſuperieur XK (fig. 41.) 


du tuyau, lorſqu'il y frappe avec violence. J'employe, quelquefois, 


de ces tuyaux avec grande avantage, en mon opinion, dans quelques 
uns des Barometres, que je fais executer fous ma direction, 


D. Mais, à Pegard du Barometre marin, il faut avoir attention 
avec plus de particularite 3 a la fermete, ou, pour mieux dire, i Vim- 
Mobihte, $11 eſt poſſible, du mercure dans le tuyau du Barometre. 


Cara moins d'avoir cette qualite, il eſt très difficile de determiner la 
hauteur 
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Kauteur vraie du mercure, qui repreſente la preſſion de Patmoſphere 
& ſans avoir inſtrument preſqu' auſſi, fixe & auſſi tranquille comme 
lorſqu'il eſt ſur terre, on aura de la difficulte à en reconnoitre les 


variations. 


359. Pour mieux obtenir cette qualité dans le Barometre marin, 
yai fait pluſieurs eſſais; & je crois Pavoir fort approche de la per- 
tection dont on a beſoin, par le moyen de la piece ci- deſsds, dont je 
viens de parler, qui eſt repreſentẽe par la fig. 46, a. Elle conſiſte 
proprement en deux valves, miſes à angle droit Pune de l'autre, dont 
la coupe, ou ſection horizontale de la g. 55, fait voir toutes les 
deux, tandis que la ſection verticale de la figure 46, a, ne peut pas 
montrer qu'une ſeule. Ce ne ſont proprement que deux lentilles 


d'ivoire, renfermẽes chacune dans une capſule, ou petite boete de 


la meme matiere, viſſẽe dans la meme piece. Chaque capſule a un 
petit trou d' environ un vingtieme de ligne; & c'eſt par les deux trous 
que le mercure du reſervoir vcvooo (fig. 48. ), communique avec celui 
au- dedans du tuyau. 5 


A. Il eſt tres aiſe de concevoir, que ces deux valves lenticulaires 
doivent laiſſer paſſer franchement le mercure, en montant ou deſcen- 
dant entre le tuyau & le reſervoir; parcequ' etant plongees dans un 
fluide, dont la peſanteur ſpecifique eſt infiniment plus grande que la 
leur, elles doivent etre conſtamment pouſſecs en haut, au- dedans de 
leur capſule; &, par conſequent, doivent laiſſer un paſſage libre 
tout à l' entour, pour que le mercure obeiſe à la preſſion lente & gra- 
duelle de Patmoſphere. Mais auſſitot qu'il y aura le moindre mou- 
vement rapide & ſoudain dans le mercure, par le tangage du vaiſſeau 
dans un ſens ou dans P'autre, elles doivent Etre pouflees d'abord con- 
tre le trou reſpectif, & le boucher tout-à- fait: & fi, par hazard, les 
valves ou lentilles reſtoient long tems, bouchant, par leur contact, 
les trous reſpectifs, il ſuffiroit de frapper doucement le Barometre avec 
le doigt (Ns 20g. ), pour que le paſſage ſoit ouvert de fol-meme. 


B. Il faut remarquer, que c'eſt pendant le beau tems, qu'on a be- 
ſoin de ces obſervations fur mer, pour prevenir & faire les diſpqſitions 


neceſſaires, a VeEgard-du mayvais tems qui va venir; Car pour ce. qui 


regarde la prediction; du beau [ems, pendant la tempete, elle ne tire 
pas à conſequence : je veux dire, quoiqu'an ſeroit bien aiſe de Je ſavoir 
d'avance, on n'a pas la moindre neceſſitẽ de prepaper je yaiſſeau pour 
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le recevoir. Au contraire, lorſque le mauvais tems va venir, cet 
inſtrument ne manque pas d'en donner des ſignes aſſez ſenſibles, 
en deſcendant, dans peu de tems, fort au- deſſous de ſa hauteur ordi- 
naire: & cela hien avant que la tempete eclate. De fagon qu'on peut 
arranger les voiles, & prendre les autres precautions nèceſſaires, pour 
mettre le vaiſſcau en ẽtat de ſupporter Porage moins defavan- 
tageuſement. 


C. On voit bien d'après cette reflection, que l'obſervation de ces 
Barometres, ne peut pas avoir la moindre dificulte ſur mer, pendant 
le tems qui elle eſt plus importante & nëceſſaire. Meme, en ſuppo- 
ſant que le tangage du vaiſſeau produiſe quelque mouvement dans la 
hauteur du Barometre; il n'y a qu'a regarder les deux extremitẽs de 
ce mouvement : c'eſt-à- dire, qu'elle eſt la plus grande, & la plus 
petite hauteur du mercure au- dedans du tube: & prendre la moitié, 
ou la moyenne de ces deux extremites, pour avoir la vraie hauteur 
actuelle, cauſẽe par la preſſion de l' atmoſphere. 


360. Or, pour ces obſervations, il ne faut pas qu'un peu d'attention 
2 examiner ſouvent, fi la hauteur du Barometre fe ſoutient, ou non, 
comm? auparavant: ſans qu'il ſoit neceſſaire pour celà d'ouvrir le re- 
ſervoir, ni avoir aucun égard au zero de Fechelle ; c'eſt-à-dire, ſans ex- 
aminer, fi la ſurface interieure du mercure en 5 (fig. 42.), ſe trouve, 
ou non, en contact avec Panneau du petit tuyau, comm” on l'a dit 
au Ne 204. FG De -- 


7 


A. Tout au contraire, on doit tourner la vis h (fig. 4 1.), de la 
. droite a la gauche, juſqu'a ce que le mercure deſcende a Pendroit 40, 
ou le reſervoir a la plus grande largeur horizontale: car, alors les 
hauteurs de la colonne mercurielle ſeront plus ſenſibles dans la partie 
ſupèrieure; tandis que, dans Fautre cas, elles n'y paroitroient que de 
moitiè, comme dans un vrai ſiphon. Il eft preſqu' inutile d'ajouter 
encore, que le meme Barometre peut ſervir dans la ſuite aux obſer- 
vations ſur terre, pour meſurer des hauteurs, comm' on Pa infinue au 


| Ne 358. 


B. S'il ne S agiſſoit que d'avoir des Barometres deſtinẽs unique- 
'F ment aux obſervations ſur mer, je ne balancerois pas à recommander 
aj le Barometre marin, invente par feu Mr. Paſſement, que Pai vi chez 
lui de ſon vivant à Paris, tandis que j'y fis mon ſẽjour vers Pannee 
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17538 ou 1759, On peut voir Videe de ce Barometre dans Vou- 
vrage de Mr. de Luc, fur les Moaifications de P {tmoſphere, No 61, 
Note a. Mais je ſuis charme d'apprendre, depuis peu, que Meſſieurs 
Nairne & Blunt ont travaillè ſur cet objet, avec un ſuccès extraordinaire: 
& que differens Barometres marins de leur nouvelle conſtruction, ẽtant 
eſſayẽs ſur mer, ont parfaitement repondu à leur expectation. Je ne 
ſais pas encore, en quoi conſiſte la conſtruction nouvelle de ces Meſ- 
fieurs, dont les talens ſont aſſez connùs pour ne pas nous douter de 
leur ſucces. Auſſi-tot qu'ils decouvriront leur methode, je ne man- 
querai pas de Pannoncer au public, dans la premiere occaſion, pour le 
ſervice & avantage des marins. YLoyez le Ne 363. ſur les petits Ba- 


. O . 7 . 
rometres Marins du Dr. Hooke, perfectionnẽs depuis peu. 


SY 


Declaration de P Auteur. 


361. Il me reſte à dire encore un mot ſur mes Barometres, & ſur 
mes Tables, pour le calcul des hauteurs. Quant aux premiers, je 
conjure le lecteur de ne pas les confondre avec ceux de Feſpece, que 
Jai citee au Ne 190; quoiqu' en effet ils ont diffẽrentes circonſtances 
& proprietes, qui leur ſont communes. Les Barometres que j'appelle 
de mon nom, je le repete, font uniquement ceux qui ont les qualites 
decrites dans le Ne 180, dans les cing numeros ſuivans, dans 
ceux Cites au Ne 185, & dans les N*®* 341, 342, 358, 359, & 360. 
Les Philoſophes, amateurs de cette branche de phyſique, jugeront, fi les 
avantages que je leur ai fournis, par ma conſtruction de ces inſtrumens, 
ſont aſſez importans pour les employer dans leurs obſervations. Je 
le crois, il eſt vrai, tels; mais je ne pretends point etre infallible dans 
mon jugement. Mon but etant celui de pouſſer cette eſpece d'ob- 
ſervations, au plus haut degre de perfection, dont j; ẽtois capable; j'ai 
conſiderẽ, qu'il ẽtoit à- propos de reveiller attention du public, par 
le titre de la Nouveaute.. Dans le fond, il m'eſt fort indifferent, ſi 
cette mon opinion eſt, -ou non, generalement adoptee : & je me ſuis 
deja aſſez declare, ſur le merite des inventions (dans la Note F. de 
mon Trait? fur les Oftans), pour ne pas avoir beſoin de repeter ici les 


memes ſentimens. 


362. Pour ce qui regarde les deux ables decimales du No 262 & 
284, j'ai bien ouvertement declare de les avoir formees ſur les prin- 
cipes, Etablis par les experiences & obſervations de Mr. le Chevalier 

0 6:-: Shuck- 
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Shuckburg. Cependant mes deux tables ſont compriſes en 18 
lignes ; & a peine occuperoient-elles une demi-page, fi je les mettrois 
enſemble, Pune a cote de autre; tandis que celles du dit Chevalier 
ne prendent pas moins de trois pages entieres. Jai employs auſſi les 
Logarithmes, au lieu des Tables que le meme Chevalier eut la patience de 
calculer ſur celles des memes Logaritbmes, & qui rempliſſent trois autres 
pages in. quarto de ſon Memoire : parceque Jai reflechi, que les Tables 
des Logarithmes fe trouvent entre les mains de tout le monde; & qu'il 
ne s'agit d'aucune autre operation, que d'y chercher ſimplement deux 
nombres (ſur quoi il n'eſt pas poſſible de ſe mẽprendre); & d'en ſou- 
ſtraire Pun de l'autre, pour en avoir le reſultat ; ce que tout le monde 
eſt en E at de faire par ſoi-meme, & ſans aucun autre ſecours. En- 
fin, j'ai donné toute l' opération du calcul, d'une hauteur obſervee 
avec le Barometre, en employant la Table du Ne 303. que le meme 
Chevalier rendit publique, comme particulizrement commode. Le 
lecteur pourra juger, d' après les operations de cet exemple; fi la 
premiere methode neſt pas bien plus aiſee que la ſeconde, dans la plupart 
des obſervations : c'eſt-a-dire, dans celles qui ne ſont pas exactement 
dans les onze cas, exprimes par la Table; comme je Pai deja 
temarquẽ ci- deſsùs, au No 313. | 


Des petits Barometres Marins du Dr. Hook. 


353. Apres avoir donné la deſcription & uſages de mes Baro- 
metres, je ne balancerai point à ajouter ici un precis de la conſtruc- 
tion de quelques autres, qui ont des avantages particuliers. C'eſt 
ce que je vais faire d' autant plus volontiers, que je ne m'ëcarterai 
point de mon ſujet, & moins encore du but principal pour lequel 
yecris ; a ſavoir, celui d'etre utile au Public; objet infiniment plus 
precieux, dans mon opinion, que celui de lui plaire, par la diſpoſi- 
tion de mes materiaux, unite de mon ſujet, ou agremens de Felocu- 
tion & purete du language. Celles-ci ſont des qualites, aux quelles 
Je ral jamais eu la moindre pretenſion; parceque Jai ſenti aſſez de 
bonne heure, que toute la gloire de les poſſeder n'etoit que trop fu- 
tile, & ne valoit pas la peine de me tourmenter la patience pour ta- 
cher de les acquerir. Je commencerai, donc, par le petit Barometre 
Marin, inventé par le Dr. Hook, au commencement de ce ſiecle. Cet 
inſtrument meritoit, en verite, un fort meilleur que d'avoir tombe 
dans un oubli preſque total, comm? il Veſt actuellement, malgre les 
| Si: | grands 
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grands avantages, que pluſieurs Navigateurs de reputation ont Eprouve, 
en Pemployant, a bord de leurs vaiſſeaux, pour connoitre d'avance 
Papproche des orages & tempetes, lors meme que cet inſtrument 
n'Etoit pas auſſi perfectionnẽ comm? il eſt aujourd'hui. 
ES V 

3063. A. Ce Barometre conſiſte dans un Manometre mis à cote 
d'un Thermometre. Les expanſions de Pair renferme dans le Mano- 
metre, cauſces par la chaleur de Patmoſphere, tandis que ſa pEſanteur 
Je trouve à une hauteur connue, y ſont marquees par les memes nom- 
bres des degres du Thermometre. Ainſi toutes les autres differences 
de la peſanteur de Patmoſphere, qui arrivent dans la ſuite, doivent 
faire monter ou deſcendre le Manometre au-dela du degré qui corre- 
ſpond a celui montre par le Thermometre., Je vais donner la de- 
ſcription. de cet inſtrument, avec les perfectionnemens qu'on a fait 
en Angleterre au Manometre, aux quels je viens d'ajouter la circon- 
ſtance avantageuſe de le rendre portable. Il n'y a qu'a comparer cet 
inſtrument avec celui. decrit par le Dr. Deſaguliers, dans ſon Cours 
de Philoſophie, dont Mr. de Luc avoue, neanmoins, Putilite pour les 
obſervations ſur mer (Ne 61. de fon Quvrage ſur les Modiſicat. de 
P Atmoſphere): & Von era convaincu, que celui-c eſt infiniment 
ſuperieur. | | | 


363. B. Soit Fink (fig. 57.) un Thermometre de mercure d'en- 
viron 13 ou 15 pouces en longueur. La boule & peut ctre recourbce 
en arriere (ſi Pon veut), & reſter cachee entre le faux-fond du chaſſis. 
L'echelle 7 » de ce Thermometre doit etre graduee, pour le moins, des 
la glace (32 de Fahrenheit) juſqu'à la plus grande chaleur de Pete, on 
meme juſques au degre go de la meme echelle, Yoyez le Ne 242. 
fur la poſition du bout de la lige du Thermametre. : 


363. C. Le Manometre eſt compoſe de deux tuyaux ac & d. 
le premier a un boule a, qui peut etre Egalement recourbte & cachee. 
par derriere le faux-fond. Ce tuyau eſt etroit, & du meme calibre 
que l'autre 5d: tous les deux ſont cimentes (Ne 331.) a deux em- 
bouchures coniques de bois dur, qui cominuniquent avec le reſer- 
voir e; dont le robinet c peut empecher la communication avec le 
tuyau ac, lorſqu'on le tourne en bas; c'eſt-à-dire, dans la poſition 
contraire, repreſentèe par des points dans la figare 57. Le tuyau bd 
communique toujours avec le reſervoir ; mais 1] a une embouchure 
d'ivoire, ou de bois dur, en forme d'entonnoir en , qui peut etre 
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ferme à volontẽ, avec un bouchon de la meme matiere, Il y a une 
ẽchelle fixe tout-au-long, entre ces deux tuyaux, qu'on doit diviſer, 
comme je vais le dire: & un autre echelle s, qui eſt mobile dans 
la rainure ac : celle-ci eſt de trois pouces, diviſces en dixiemes; & 


marquee par les numeros 31, 30, 29 & 28. 


363. D. Le reſervoir e a un fac de peau, qui eſt fitue lateralement, 
& qui peut Etre pouſſe vers e, en tournant la cleft. g. La boule 4 
doit etre d'une grandeur telle, que Pair, contenu dans fon creux a la 
temperature de Ia glace, ne puiſſe avoir une expanſion plus grande, que 
la capacite de ſon tuyau c, moins environ 3 pouces. On remplit 
donc le tuyau avec du mercure, tandis que le Thermometre eſt a 322, 


laiſſant la boule à pleine d'air: on en met aſſez dans le reſervoir e, en 


ſorte que tournant la cleft g, il puiſſe monter dans le tuyau 54, juſques 
vis-a-vis la ſurface du mercure en , ayant toujours le robinet ouvert, 
pour qu'il communique avec le reſervoir. On fait changer graduelle- 
ment la temperature de la chambre, ou de la botte, od Pon fait 
Voperation ; marquant ſur Pechelle x z, qui eſt entre les tuyaux ac & 


c, les memes degres montres par le Thermometre & f : & ayant ſoin 


de tourner le clef g, en forte que le mercure en , ſoit toujours à la 


meme hauteur de celui, qui eſt dans Pautre tuyau ac; parceque, ſans 


cette circonſtance, il y aura de Perreur dans la vraie expanſion, que 
Pon croiroit etre toute cauſce par la chaleur dans le Manometre. Apres 
avoir diviſe la grande echelle x z entre les deux tuyaux »c & bd; on 
doit mettre un index, ou aiguille 2, dans Pechelle mobile m 5s, exacte- 
ment au meme pouce, & dixieme ou centieme. de pouce, od ſe trouve le 
Barometre ſimple, tangis qu'on fait T operation, dont on vient de 


parler. 


363. F. I. e chaſſis de cet inſtrument doit etre garni d'un verre, en 
forme de porte, pour pouvoir l'obſerver, ſans cauſer aucune variation 
dans le Manometre, par la haleine de l'obſervateur. C'eſt par cette 

raiſon qu'on laiſſe, au dehors, la clef g; & qu'on pratique une autre , 
pour hauſſer ou baiſſer Pechelle , ſans ouvrir la porte qui renferme 


l'inſtrument. Voici, a preſent, la pratique des obſervations. 19, 


Tovrnez la clef g, juſqu'a ce que le mercure dans les deux tuyaux 
1 & bd, ſoit preciſement a la meme hauteur. 29, Examinez le 
degrè du Thermometre dans Pechelle in. 3%, Mouvez par Panneau 


: þ Vechelle ms, juſqu'à ce que Paiguille ? ſoit vis-a-vis le meme degre 


dans Pechelle x du Manometre. , Si Paiguille ? coincide exacte- 
ment 
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ment avec la ſurface du mercure du Manometre, c'eſt une marque que 
la peſanteur ou preſſion de Patmoſphere eſt la meme, dans la quelle cet 
inſtrument füt conſtruit, qui eſt celle, on Paiguille ſe trouve placee. 
dans cette echelle ; autrement la difference reelle de cette preſſion, 
paroitra par les pouces, & parties de pouce de cette cchelle ms, vis- N 
vis leſquelles ſe trouvera pour lors le mercure. 


263. F. Enfin, lorſqu'il s'agit de tranſporter cet inſtrument, d'un 

endroit à un autre quelconque, il n'y a qu'à tourner en bas le robinet 
c, pour que Pair qui eſt dans le tuyau c, ne puiſſe pas $'echapper : 
& pouſſer le mercure du reſervoir e, juſqu'a peu de diſtance de Pem- 
bouchure 5, par le moyen de la cleft g. On le bouchera avec le 
bouchon qui lui appartient: & Pinftrument ne pourra point ętre de- 
range dans ſon tranſport, pourvu que le robinet ce ſoit auſſi bien ar- 
range qu'il le faut. Monſ. Adams, artiſte fort intelligent & tres connu 
de cette capital, vient d' entreprendre la conſtruction de ces inſtru- 
mens, ſelon que je viens de la decrire : & je me flate, qu'on les ad- 
optera deſormais avec grand avantage pour les uſages de mer. 


N. B. Pour ce qui regarde le mouvement, cauſe par le tangage 
dans le mercure de ces petits Barometres marins, il n'eſt jamais fort 
conſiderable; & en y appliquant ce que j'ai dit au N' 359, C. on 
n'aura pas la moindre difficult a reconnoitre la vraie variation, qui y 
eſt cauſẽe par la peſanteur de Patmoſphere. Si le maitre de chacun 
de ces Barometres avoit la curioſitè de marquer, fur Fechelle à e, 
avec un crayon, la hauteur du mercure, lorſqu'il ſe trouvoit dans 
quelques orages ou tempetes ; cette marque ſerviroit a Pavertir, avec 
plus d'efficace, des approches du danger. | 


Des Barometres appropries d d autres Objets de la Vie Civile. 


364. Les avantages qui reſultent tres ſouvent, de Pobſervation du 
Barometre, a toutes les perſones, dont les affaires & entrepriſes de- 
pendent, en quelque fagon, de la qualite du tems, ſont auſſi importans 
& nombreux, qu'il eſt afſez ſurprenant de voir le peu d' attention, qu'on 
prete en general à cet objet, dans la vie civile. Les fermiers, dans 
leurs labours, ſemailles, & recoltes, preſque tous les manufacturiers, 
les maſſons, les voyageurs, &, pour ainſi dire, tout le monde en ge- 
neral, ont tres ſouvent un grand interet a connoitre d'avance les- 
| h 1 | change- 
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changemens, que le tems va faire dans la ſuite: & à cet en, le 
Barometre ne manque pas d'en avertir, poo ou moins, de bonne 
heure. | 


364. A. Pour cette eſpece d'obſervations, plus rechelle du Baro- 
metre ſera aggrandie, plus les differentes hauteurs de la colonne du 
mercure, deviendront ſenſibles, vis-a-vis de ceux qui n'ont pas aſſez 
de connoiſſances, ou de patience, pour les examiner par des obſerva- 
tions delicates. Je vais donner en abrege la deſcription de quel- 
ques Barometres de cette eſpece, qui me ſemblent plus avantageux; 

ſans prendre aucune notice de pluſieurs autres, qui, ſelon moi, ne fone 
pas {1 commodes dans la * 


Idee du Barometre de Deſcartes. 


365. Le Barometre, inventẽ par le fameux Deſcartes, remplit aſſez 
bien ces vdes, malgre tous les defauts qui le rendent inſuffiſant pour 
les obſervations, qui demandent de Vexattitude. On en trouve la de- 

rr N dans la Aerometrie de Wolf, propoſ. 28. : & dans Fouvrage 

de Mr. de Luc, ſur les Modifications de P Atmoſphere, No 24. Soit le 
tube @ 6 (fig. 51.), forme avec une eſpece de boete, ou phiole cy- 
lindrique c& fe, d'un diametre beaucoup plus grand, à la hauteur 
ordinaire depuis 28, juſqu'au pouce 31* au- deſsùs de ſon reſervoir 
bg. Mettez, au-dedans de ce tube, qui pour lors doit Etre renverſé, 
autant de Fe/prit de vin, ou meme de l'eau, colort en rouge ou en bleu, 
comme la partie cd en peut contenir : mettez y enſuite du mercure, 
juſqu'à ce que tout le tuyau ſoit plein: bouchez le trou 4 avec le 
doigt; &, redreſſant le tuyau dans la poſition repreſentee par la fgure 

51, avec Fouverture &, au-dedans du reſervoir g, eau montera en 

haut, vers le tuyau acd, tandis que le mercure, comme plus peſant, 

occupera ſeulement la partie inferieure, depuis environ la moitie du 

gros cylindre c & f e. 
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365. 4. On congoit bien que tous les changemens, correſpondans 

à la peſanteur de Fatmoſphere, dans ce Barometre, doivent paroitre 
dans le tuyau ac d, par des eſpaces qui ſeront en raiſon inverſe des 
quarres de fon diametre pour celui du diametre de la phiole cylindrique 
cd fe. Ainſi Von diviſera, felon cette proportion, une echelle au 
long de a c, od es variations du Barometre ſeront montrees par des 
eſpaces 


4 GRANDE ECHELLE. 151 


eſpaces fort grands. Pai vu quelques uns de ces Barometres en An- 
gleterre, qui avoient ẽtè produits par un jeune Philoſophe, comme 
une invention nouvelle, faute d'en connoitre mieux. Ils ſont excel- 
lens pour l'uſage de la campagne. 


VM. B. On doit couvrir toute la partie inferieure depuis bg, juſqu'à 
cd, avec quelque tringle, ou bordure de boiſerie, non ſeulement pour le 
garantir des accidens; mais parceque le tuyau inferieur eſt ordinaire- 
ment peu agreable a la vue, par le melange des goutes de Peau 
rouge qui y reſtent attachees. 


Du Barometre & Cadran, ou d Poulie. 


366. Le celebre Dr. Hook, contemporain du grand Newton, 
inventa le Barometre d Cadran, qu'on employe aſſez communement 
aujourd'hui: & qui, en effet a beaucoup de merite. Il conſiſte dans 
un ſiphon 45 1 (fig. 56.) plein de mercure. Un petit poids, qui flote 
ſur le mercure de la branche inferieure du ſiphon, eſt attache par 
un fil, autour de la petite poulie n. & preſque contrebalance par 
l'autre petit poids o, qui y eſt ſuſpendu = un autre fil, attache a 
la meme poulie. Cette circonſtance de la ſuſpenſion de ces deux poids 
par des fils differents, ſe pratiquoit en Angleterre bien avant que Mr. 
de Luc eut ſongẽ a ecrire ſon Ouvrage, ou il la recommende dans la 
Note 4 du Ne 35. Car j'ai vi un vieux Barometre de feu mon ami 
le Dr. Knight, qui avoit ẽté arrange de cette maniere, il ya, à cette 
heure, plus du 20 ou 30 ans. : 


266. A. L'aiguille cd eft fixe dans Paxe, qui doit etre tres ſubtil, de 
cette poulie 7 : & elle meme doit etre tres legere, & bien equilibree à 
ſon centre. Quoique Peſpace parcouru par le mercure dans la petite 
branche o du ſiphon, ne ſoit que la moitie de celui montre par le 
Barometre Simple; Vaiguille c 4 montre, en effet, les variations du 
poids de Patmoſphere fur le cadran, par des eſpaces cinq ou dix fois 
plus grands; parcequ'ils ſont proportionels à la longueur du dia- 
metre x ⁊, qui eſt tout-a-fait arbitraire. 


Tate 
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Idee du Barometre diagonal, ou incline, 


367. Le Chevalier Moreland, Anglois, eſt Vinventeur du Baro- 
metre zncline, ou diagonal, dont on fait encore un grand cas au- 
jourd'hui, comm? on peut le voir par le Ne 67 du T; raits ci- deſsds de 
Monſ. de Luc. Ce Barometre montre auſſi, par des eſpaces fort grands, 
les variations de l' atmoſphere. II eſt repreſentẽ par la fig. 34. Le 
tuyau a nh cd eſt plic en n; de fagon qu'il forme la diagonale 2d 
& la perpendiculaire de elt coale i la difference entre la moindre 
& la plus grande hauteur du Barometre ſimple; c'eſt-à- dire, depuis 
28 juſqu'a 31 pouces au-deſsus du reſervoir x a. 


367. A. On voit bien que, fi Von fait cette diagonale de 15 ou 21 
pouces, le mercure y en doit parcourir cinq ou ſept, pour chacun du 
Barometre ſimple. Feu Mr. Horme, gentilhomme Anglois de Aſhby, 
en Lancaſtre, rendit bien plus commode cette eſpece du Barometre, 
en racourciſſant le tuy au # 4 juſqu'à þ : & ajoutant, a cote du premier, 
deux autres tubes fgh & xEAÆ, qui ſont plonges dans le meme reſer- 
voir x a, & dont les coudees correſpondent aux eſpaces 6 c & cd, 
comme la fig. 54 le montre, ſans avoir beſoin d'autre detail. Probable- 


ment cellui-c1 eſt le perfectionement, dont le Dr. Deſaguliers parle (à la 


fin du No 18 de la Legen dixieme de fon Cours du Phy/ſi ue) comm' 
etant faite par Mr. Horme, dans le Barometre incline; & non pas 
dans la preparation du mercure, comm' il le dit. Ce fut entre les 
papiers de feu Mr. Adams, & que ſon fil eur la bonte de me commu- 
niquer, que je trouvat cette belle idèe de Mr. Horme. 


1dee du „ S tereometrique. 


368. Je dois Pidee de ce Barometre 1 Mr. le Chevalier Marſille 


Landriani, gentilhomme Milanois, actuellement Profeſſeur de Philo- 


ſophie a Milan, qui en eſt proprement Finventeur. Tl eut la bonte 
de me communiquer la deſcription d'un Barometre nouveau de ſon 
invention, qui a Pavantage de pouvoir etre employe comme Barometre 
ſimple, ou comme celui a ſiphon de Monf. de Luc: & qui, en outre, 
peut montrer les differentes hauteurs de la colonne mercurielle, par 
les differences de la quantite, ou maſſe du mercure, qui les forme dans 
le tuyau. C'eſt à ce titre que je Vappelle Barometre Stereometrique. 
Je ne m'arreterai pas à la deſcription totale de cet inſtrument ; que 

2 : * 
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le Public peut recevoir bien plus avantageuſement de la main meme de 
'inventeur: d'ailleurs, il ne peut pas avoir place entre ceux, dont je 
traite actuellement, que ſeulement ſous ce point de vue: c'eſt-A-dire, 
A titre de rendre fort ſenſibles les moindres variations, dans la peſan- 
teur de Patmoſphere. Ainſi, je me flate que VInventeur ne trouvera pas 
mal, que je profite ſeulement de cette partie de ſon invention, qui a 
du report a mon ſujet, en y faiſant quelques petits changemens, que 
Je crois plus avantageux pour le but, que je me ſuis propoſe. 


368. A. Soit le tube 45 (fig. 58.) recourbe en, comm? un ſiphon; - 
cou Pon a adapte une boẽte, ou reſervoir d'ivoire c, avec un robinet d, 

fait de la meme matiere, mais à double trou : c'eſt-a-dire, en ſorte 
qu'en le tournant horizontalement, il y ait une communication 
franche, entre le reſervoir c & interieur du tuyau 54; mais, queen le 
tournant dans le ſens vertical, alors tout le mercure qui ſe trouve dans 
le reſervoir c, puiſſe ſortir au-dehors, & tomber dans Pentonnoir e. Cet 
entonnoir eſt cimentẽ à un tube de verre, d'un diametre fort petit 
& bien calibre, dont le bout i eſt ouvert & recourbe en haut, comm' 
on le voit dans la figure. Ce tuyau doit etre cimente ſur une petite 
planche » z, avec une Echelle diviſee en 250, ou meme 64*** de 


pouce. 

368. B. On congoit bien, d'apres cette conſtruction, qu' après avoir 
rempli le tuyau a 5 avec du mercure: il n'y a que mettre Fentonnoir e i 
au- deſſous du robinet d, & y recevoir tout le mercure qui ſe trouve 
dans la botte cd, à chaqu* obſervation. Ce mercure etant meſurè 
par Pechelle x 2, a cotẽ du tuyau ez, dont le diametre eſt cinqꝗ ou huit 
fois plus petit que le diametre du tuyau 45 du Barometre, il doit 
montrer les variations 25, ou meme 64 fois plus grandes que le Ba- 


rometre ſimple. 


368. C. Si Pon employoit un bon pair de balances pour peſer, 
- chaque fois, le mercure content) dans le reſervoir 4e, on pourroit 
pouſſer encore plus loin Pagrandifſement ſenſible de ces variations. 
Et enfin, fi Yon formoit un gros cylindre Fg au bout ſuperieur du 
tuyau 45, depuis les 28 juſqu*aux 31 pouces au- deſsds du fond du 
reſervoir c, qui en doit avoir le meme diametre, ou encore bien plus 
gr:nd, on pourroit pouſſer cette exactitude fort au de 1a des milliemes 
de pouce, * | | 


Ge 7 
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N. B. Lorſqu'on aura fait Fobſeryation, on devra tourner le robinet 4 


hcrizontalement ; & Von remettra le mEme mercure dans le reſer- 
voir cd. 


Idee d un nouveau Barometre Sectoral. 


369. II y a plus de 14 ou 15 ans, que j'ai penſe à cette nouvelle 
eſpece de Barometre, pour en rendre les variations tres ſenſibles, ſans 
rien perdre de fon exactitude; & jen communiquai Pidee a diffe- 
rens perſonnes capables d'en juger, qui me marquerent .leur appro- 
bation. Soit le tuyau recourbe, ou ſiphon ep oz @ avec du mercure, fixe 
par les attaches pn, ſur la planche anope, mobile dans le centre . 
Cette planche a un petit bras-q, on l'on yoit deux tetes guillochees, 
dont Pune ſert a mouvoir Finſtrument, parcequ'elle appartient 


2 un pignon, qui engrene dans la rainure dentelee r,; & 
autre appartient a une agraphe, pour arreter Pinſtrument au- 


tant incline, qu'on le veut. La grande planche z y m b, eſt 


coupee comm” un ſecteur -tire du centre 2, od le Barometre 


tourne. II y a une Echelle 2 y tracẽe en portion de cercle, d' environ 
30%; & un niveau a bulle d'air cn, pour avoir toujours Ia ligne 25 u, 
perpendiculaire a Phorizon : enfin, il y a auſſi un tuyau 5, a double 
loupe, avec une croix filaire au centre u, pour obſerver, ſans para- 
laxe, la ſurface inferieure » du mercure. Ceſt à cauſe de la figure 
de cette planche en forme d'un SeFeur, que Pappelle ce nouveau Ba- 


rometre Seforal. | | 


369. A. Il eſt evident, par cette conſtruction, que VeEchelle de ce Ba- 
rometre deviendra d' autant plus grande que arc 2 5, ſera decrit-a 
une plus grande diſtance du centre a. Car, pourvù que t ſoit de 
31 pouces, pour que le „nus verſe ts ſoit de trois pouces; il n'im- 
porte gueres a quelle diſtance ſe trouve le Nonius e. Ainſi, lorſque la 
peſanteur de Patmoſphere ne fait pas monter le mercure qu'à 27 
pouces (egal au co-finus s x de Pangle tnx, qui eſt de 290 25 44”) 
I faudra incliner aſſez le Barometre, pour que la ſurface ſuperieure du 
mercure ſoit à la hauteur de la ligne g, qui eſt le fnus de Vangle 
tnx: & cette ſurface ſuperieure n'y ſera jamais, à moins, que la ſur- 
face inferieure dans la petite branche ax, ſe trouve exactement au 


meme point 2. 


N. B. Les petites differences qui peuvent reſulter de Pinclinaiſon du 


tube, ou le mercure doit avoir une ſurface plus ovale, que quand le 


| | meme 


* 
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meme tube eſt perpendiculaire à Phorizon, ſeront aiſces à remedier 
dans la pratique, en formant une table de ces corrections, s'il y en a, 
pour chaque inclinaiſon, &c. ET Wm 


369. B. Lorſque la hauteur du mercure eſt de 28 pouces, Pangle 
du Barometre doit etre de 250 24 63“: à la hauteur de 29 pouces, 
cet angle doit ètre 20 41" 38“: & à la hauteur de 30 pouces, il ne 
doit etre que de 14 35 35”. II eſt fort aiſẽ de calculer tous les 
autres angles intermediaires pour chaque dixieme, centieme, & millieme 
de pouce ; c'eſt-à-dire, tous les co-/inus-correſpondens à ces hauteurs, 
depuis Pangle ci-deſsds de 290 25' 44”, juſqu' au rayon de 31 pouces: 


de fagon qu'ayant forme une table de la valeur de tous ces angles, & 
ayant ajoute un Nonius (e), pour gliſſer fur Parc de Pechelle z y, on y re- 
connoitra la vraie hauteur du Barometre, avec la plus grande exactitude. 


369. C. Autrement on peut ſe contenter de ſuppoſer la hauteur 


de 31 pouces, diviſce en 100,000 parties; & dans ce cas, il n'y a 


qu'à employer les Tables des finus naturels, en marquant les 27 pouces, 


par 6 34/ 16” (ou ſimplement 60 3, en meprifant les Secondes) 


ce qui eſt le co-/imes de Pangle 290 25/ 44, & ainſi de ſuite, pour 


toutes les autres hauteurs ; mettant fur Pechelle zy le nombre des 
degres, qui ſuivent juſqu'au nus total. Ainſi, lorſque le Nonius qui 
fe trouve en e (fig. 59.) marque, par exemple, 60 34, le Anus de cet 
angle eſt 85093 : c'eſt-à-dire, A222: donc, ft Pon ſuppoſe 37 
pouces diviſes par roodoo, il n'y a qua n 
,00031 par 85093, & le produit 26, 99883 donne la vraie 

a chaqu' obſervation, dans les Tables des finus naturels, le nombre cor- 


reſpondant au degre & minute marque par le Nonius ſur Vechelle z y 
(fig. 59.) : & les multiplier par la fraction conſtante ,00031, pour 


avoir le nombre de pouces, & des fractions de pouce, qui font alors 


3 ; 


la vraie hauteur du Barometre, 


. Jae du Barometre Statique. 


370. Je finirai ce recit des Baromerres d grande tehelle, par le Ba- 
rometre Statique, invents par le Chevalier Moreland, favant Anglois, 
dont j'ai deja parle ci-deſsds au Ne 367, qui le preſenta au Roi 
Charles II. d' Angleterre. Ce Barometre a la ſingularitè de montrer 


3 - 


les 


auteur 
de la colonne du Barometre. En general, il ne s' agira que de prendre 
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N. B. Lorſqu'on aura fait Fobſeryation, on devra tourner le robinet 4 
hcrizontalement ; & Fon remettra le mème mercure dans le reſer- 


voir c 4. 6 
Idee dun nouveau Barometre Sectoral. 


369. II y a plus de 14 ou 15 ans, que j'ai penſẽ à cette nouvelle 
eſpece de Barometre, pour en rendre les variations très ſenſibles, ſans 
rien perdre de ſon exactitude; & jen communiquai l'idẽe à diffẽ- 
rens perſonnes capables d'en juger, qui me marquerent leur appro- 
bation. Soit le tuyau recourbe, ou ſiphon en A avec du mercure, fixe. 
par les attaches po u, ſur la planche a no pe, mobile dans le centre 2. 
Cette planche a un petit bras-q, on Fon voit deux tetes guillochees, 
dont Pune ſert a mouvoir l'inſtrument, parcequ'elle appartient 
à un pignon, qui engrene dans la rainure dentelee 1; & 
Pautre appartient a une agraphe, pour arreter Pinſtrument au- 
tant incline, qu'on le veut. La grande planche z y m b, eſt 
coupee comm' un ſecteur tire du centre , ot le Barometre 


tourne. II y a une echelle z tracee en portion de cercle, d' environ 


30% & un niveau a bulle d'air cn, pour avoir toujours Ia ligne 25 u, 
perpendiculaire a Phorizon : enfin, il y a auſſi un tuyau 2, a double 
loupe, avec une croix filaire au centre z, pour obſerver, ſans para- 
laxe, la ſurface inferieure n du mercure. C'eſt à cauſe de la figure 
de cette planche en forme d'un Secteur, que j'appelle ce nouveau Ba- 
rometre Secoral. : | 


369. A. Il eſt evident, par cette conſtruction, que Vechelle de ce Ba- 
rometre deviendra d' autant plus grande que Parc z 5, ſera decrit a 
une plus grande diſtance du centre x, Car, pourvù que 7 ſoit de 
31 pouces, pour que le „nus verſe t ſoit de trois pouces; il n'im- 

rte gueres à quelle diſtance ſe trouve le Nonius e. Ainſi, lorſque la 
peſanteur de PFatmoſphere ne fait pas monter le mercure qu'a 27 

ouces (ẽgal au co- ſinus 3 de Pangle t ux, qui eſt de 290 25 44 
1 faudra incliner aſſez le Barometre, pour que la ſurface ſuperieure du 
mercure ſoit à la hauteur de la ligne 5s x, qui eſt le „nus de Pangle 
tnx : & cette ſurface ſuperieure n'y ſera jamais, à moins, que la ſur- 
face inferieure dans la petite branche à u, fe trouve exactement au 


P 


meme point u. 


N. B. Les petites differences qui peuvent reſulter de Pinclinaiſon du 


_ tube, ou le mercure doit avoir une ſurface plus oyale, que quand le 


| | | meme 
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meme tube eſt perpendiculaire à Phorizon, ſeront aiſẽes à remedier 
dans la pratique, en formant une table de ces corrections, vil y en a, 
pour chaque inclinaiſon, &c. | 


369. B. Lorſque la hauteur du mercure eſt de 28 pouces, Pangle 
du Barometre doit etre de 25® 24' 53": à la hauteur de 29 pouces, 
cet angle doit etre 20* 41' 38”: & à la hauteur de 30 poures, il ne 
doit etre que de 14 35' 35”. It eſt fort aiſe de calculer tous les 
autres angles intermediaires pour chaque dixieme, centieme, & millieme 
de pouce ; c'eſt- à- dire, tous les co-/inus correſpondens à ces hauteurs, 
depuis Pangle ci-deſsds de 290 25' 44”, juſqu?au rayon de 31 pouces : 
de fagon qu*ayant forme une table de la valeur de tous ces angles, & 
ayant ajoute un Nonius (e), pour gliſſer fur Parc de Pechelle 2 y, on y re- 
connoitra la vraie hauteur du Barometre, avec la plus grande exactitude. 


369. C. Autrement on peut ſe contenter de ſuppoſer la hauteur 
de 31 pouces, diviſce en 100,000 parties; & dans ce cas, il n'y a 
qu'à employer les Tables des fnus naturels, en marquant les 27 pouces, 
par 6 24/ 16” (ou ſimplement 60 3, en meprifant les Secondes) 
ce qui eſt le co-/imes de Pangle 29® 25 44", & ainſi de fuite, pour 
toutes les autres hauteurs ; mettant fur Pechelle zy le nombre des 
degres, qui ſuivent jufqu'au nus total. Ainſi, lorſque le Nonius qui 
fe trouve en e (fig. 59.) marque, par exemple, 60 34, le nus de cet 
angle eſt 85093 : c'eſt-à-dire, 4222: donc, ft Pon ſuppoſe 31 
pouces diviſes par looo, il n'y a qu*a multiplier fon quotient 
,06031 par 85093, & le produit 26, 99883 donne la yraie hauteur 
de la colonne du Barometre. En general, il ne s'agira que de prendre 
a chaqu' obſervation, dans les Tables des finus naturels, le nombre cor- 
reſpondant au degré & minute marque par le Nonius ſur Pechelle z y 
(fig. 59.) : & les multiplier par la fraction conſtante ,c0031, pour 
avoir le nombre de pouces, & des fractions de pouce, qui font alors 
la vraie hauteur du Barometrmſe. hone Lek 


44.3% 


Idee du Barometre Statigue. 


370. Je finirai ce recit des Barometres d grunde tehelle, par le Ba- 
rometre Statique, invent par te Chevalier Moreland, favant Anglois, 
dont j'ai deja parle ci-deſsũs au Ne 367, qui le prefenta au Roi 
Charles II. d' Angleterre. Ce Barometre a la ſingularitè de montrer 
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les variations de Vatmoſphere, par des eſpaces doubles de ceux mon- 
tres par le Barometre Simple. Il eſt cependant aſſez extraordinaire, 


qu' aucun des Auteurs qui ont traite de ce ſujet, nayent point fait 


mention de cet inſtrument : du moins, je ne me ſouviens pas d'en 
avair-rencantre la deſcription imprimee aucune part: ni ai-je va de 
ma vie plus que deux de ces Barometres, le ſeuls, peut-etre, qui 
exiſtent aujourd'hui dans l'Europe. L'un en fut fait en 1760, par 
feu Mr. Adams, artiſte fort habile de Londres, pour le Roi actuel de 
la Grande Bretagne, alors Prince de Galles: & autre avoit ete com- 
mence, peut- tre auparavant, par feu Mr, Jonathan Siſſon, artiſte 
celebre de cette Capitale. Je le trouvai, par hazard, tres bien con- 
ſerve chez un particulier: Jen fis auſſitot Pacquiſition : & je Vai ac- 
tuellement chez moi, tout-a-fait fini ſous mes yeux, avec quelques 
changemens, qui en rendent la conſtruction plus avantageule, 

370. A. La fig. 53 repreſente le Barometre Statique dont ye parle : 
2 d eſt un tuyau de verre plein de mercure: avec une boule en &, pour 
fair evanouir l'effet de quelque petite bulle d'air, qui ſe trouve au- 
dedans. Le bout infericur F eſt plonge dans le reſervoir ad c f. 
Vers le milieu de ce tube, ſe trouve une agraphe g de metal, par la- 
quelle il eſt ſuſpendu au bout du bras, ou fleau de la balance 2, 
moyennant deux petites chaines de metal, comme celles des montres 
de poche, qui poſent ſur une portion de cercle g, pour que la preſſion 
du tuyau barometrique ſoit toujours a la meme diſtance du centre du 
fleau. L'autre bout / eſt forme ainſi en portion de cercle par Ja 
meme raiſon, à fin que le contre-poids & & Je trouve toujours à des 
diſtances. Egales. | 


370. B. L'aiguille, ou index m n de ce fleau, eſt auſſi contreba- 
langee par la boule de metal ſolide, qui eſt viſſẽe au bout ſuperieur 
de cette aiguille. Le tout doit y etre {i contrebalance, que Yon 


trouve un equilibre parfait dans toutes les poſitions ou ſituations de ce 


fleau. Il eſt eſſentiel de faire toutes ces pieces afſez minces, pour en 


eviter le poids: mais comm' il faut auſſi qu'elles puiſſent tenir fer- 


mes, ſans plier en aucun ſens, on y a appliquè les deux fils de metal 
2222 & xrrrr, qui produiſent cet effet. Enfin l'axe du fleau 51, 
& de ſon aiguille m u, poſe ſur quatre roulettes, dont on voit les 
deux ee dans la figure: & il y a une cchelle pq toute divilce, ſur la- 
quelle la hauteur du Barometre eſt montree par Paiguille z. 


— 


370. C. 
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370. C. La manière la plus ſure pour regler ce Barometre, eſt 


d'attendre que la hauteur du Barometre Simple foit à 29 pouces & 
demi. Alors on ajoute autant de dragee de plomb dans la boete k, 


comm? il faut pour que Paiguille ſoit vis-à vis du milieu de Pechelle 
59. On attend juſqu'à ce, que le Barometre Simple ſoit monte ou 
baiſſẽ d'un pouce : on y marque cette diſtance fur Pechelle :- &, Pon 


en diviſe le reſte par des portions pareilles, qu'on ſubdiviſe dans 


ſuite, en dixiemes & centiemes de pouce, &c. _ 18 5 


371. Pai deja avance ci- deſsds, que les hauteurs du mercure dans 


le Barometre Statique, font doubles de celles du Barometre Simple: 
Ceſt-a-dire, ſi Pon met une echelle g, attachèe au tube 5 d, on verra 
que le mercure y parcourt deux pouces, tandis que le Barometre Sim- 
ple n' en monte, ou deſcend, qu'un ſeul pouce. La raiſon en eſt, parce- 
que dans le Barometre Simple, la preſſion de Patmoſphere, ſur le tuyau 
du Barometre, eſt ſoutenue par la baſe du reſervoir, ou de la planche, 
on il eſt monte; de fagon que le mercure qui y eſt dedans, reſte en 
Equilibre, avec la preſſion qui agit ſur le mercure du reſervoir. 


37 1. A. Mais dans le Barometre Statique, toute la preſſton ſur le 
tuyau n'eſt pas ſoutenue, que par Pequilibre du poids æ: &, par con- 


ſequence, elle y doit agir avec une force double: de fagon, que, ſi le 


poids & (fig. 53.) ſoutient le Barometre þd à 29 pouces de hauteur: il 


eſt evident, qu'en ajoutant une preſſion egale a. celle d'un pouce de 


mercure en , il faudroit ajouter une autre en / ou &, pour conſerver 
Tequilibre. 2 5 


371. B. Mais comme le contrepoids reſte toujours le meme, le 
tuyau doit s enfoncer de cette quantitẽ dans le reſervoir; &, par con- 
ſequence, la colonne du mercure ne ſeroit plus haute qu*auparavant : 
c*eſt-a-dire, elle ne ſeroit alors que de 29 pouces au lieu de 30. qu'il 
y doit avoir ſelon la ſuppoſition. Il faut donc que, dans ce cas, le mer- 
cure monte encore an autre pouce. Par confequence, il y parcourira un 
double eſpace dans le tube; tandis que la vraie hauteur du mercure, 
au-deſsds de Ia furface de ce qui eſt dans le reſervoir, neſt augmentee 
que d'un feul pouce ; comm? il eſt aife de s'aſſurer, en mettant un 
index ſur la planche, à cot du tuyau 5 d. 


371. C. Il eſt aiſe de concevoir, que plus le fleau þ7 ſera long & 


inflexible, plus il y aura d' exactitude dans le mouvement de ce Ba- 
R r rometre; 
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rometre; dans un cas pareil, on peut employer un eſſieu &acier 
trempeE, comme dans les balances ordinaires. De meme, fi Paiguille 
eſt beaucoup plus longue, les diviſions de Fechelle p g deviendront 
beaucoup plus grandes: & enfin, fi l'on forme le tuyau d, comme 
celui de la g. 58, en forte que les variations cauſces par la preſſion 
de Patmoiphere, foient produites dans - Peſpace, od fe trouve la boſſe 
Fg (fig. 58.), on ſera alors plus ſur de Veffet produit dans le fleau 5 
& par conſequence de l'indieation de Paiguille fur Fechelle p g. 


372. L'horloge perpetuel, qu'on a fait \ Londres, il y a quelques 


annes, & qui reuſſit parfaitement bien, Etoit conſtruit ſur le meme 


principe du Barometre Statique. Deux grands vaiſſeaux de criſtal, 
dont Pun faiſoĩt office du tube 5 (fig. 53.), & l'autre celui du re- 
fervoir @ c f, Etoient ſuſpendus par des chaines qui paffoient ſur des 
poulies; & qui, avec leur mouvement, faiſoient remonter, par des 
rochets & encliquetages à propos, la force motrice de la pendule. 
Cette 1dee eſt fort heureuſe & tres commode dans un inſtrument, fi 


gẽnẽralement neceſſaire, & {i communement employè dans la vie ci- 


vile, pour connoitre les diferentes portions de la meſure ſucceſſive du 


tems. Mais la mechanique moderne vient encore de faire, derniere- 
ment, un autre pas ſemblable, à Pegard des montres de poche, dont 
ily ena deja, qui n'ont pas beſoin d*etre montees jamais, pour mar- 


cher continuellement ; car elles les fe remontent d'elles-memes par le 
fimple mouvement, qu'elles regoivent, etant portees dans la poche: 


&& cell, fans que leur forme, ni leur volume ſoient diffẽrentes des 


montres ordinaires. Jen ai eſſayẽ deux depuis peu, faites par Meſſrs. 
Spencer & Perkins pendant 28 jours: & Jen fus on ne peut plus 
ſatisfait. En raportant ces Idees aux obſervations mEteorologiques, je 
me trouve entrainẽ à communiquer celles, qui me ſont venues ſur 
cette matière, & qui font l'objet des articles ſuivans. 


Idee d un Meteorographe Perpetuel. 


373. Les obſervations meteorologiques font, depuis un grand 
nombre d'annees, l' occupation de beaucoup de Savans, & d'autres 
perſonnes, qui s'y employent, ou par leur propre curioſitẽ, ou pour 
jeconder le delir & les grands vues des premiers. Il n'eſt pas ne- 
ceſſaire d*entrer ici dans le detail des avantages, qui reſultent de ces 
obſervations, qu'on ne peut pas trop multiplier dans toutes les diffe- 
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rentes poſitions des lieux, & climats du globe; car tout le monde 
eſt d'accord, que la combination & les reiultats de ces obſervations 
contribuent infiniment a Pavancement des connoiſſances humaines, 
relatives ala Phyſique Generale; & à celles qui ont du raport à la Mẽ- 
decine, par la grande influence, ou plutot dependance, qu'il y a en- 
tre elles & les functions animales. | 


373. A. Il eſt cependant tres certain, que les obſervations meteo- 
rologiques ont encore quelques defauts aſſez conſidèrables, à la plu- 
part deſquels il ne ſeroiĩt pas difficile d' apporter effectivement du re- 
mede; fi les perſonnes, qui ſont a meme de les pourſuivre, vouloient 
ſe donner la peine de generaliſer un peu plus leur plan. En premier 
lieu, il faudroit avoir égard au nombre des objets intereſſants 
dans la meEteorologie, dont les viciflitudes journalieres demandent 
d*etre connues enſemble avec celles du Barometre & du Ther- 
mometre : & telles ſont la qualité & la force des vents : la quantite de 
de la 8 de Phumidite, & de Płbvaporation: la hauteur des martes, 

&c. Et en ſecond lieu, il faudroit ſavoir le vrai tems de ces phe- 
nomenes: Ceſt-à-dire, a Pegard de Pheure preciſe, dans laquelle ils 
ſont arrives, de meme que leurs varietes precedentes & ſubſequentes 
au terme principal de chacun. Car ce n'eſt pas aſſez de ſavoir, fi, par 
exemple, le Barometre, ou le Thermometre, Etoient à une telle hauteur, 
ou à un tel degré, dans la 8 *, g®*, ou 12 heure du jour; mais 
auſſi, s'il y eut quelque autre variation ou changement conſiderable 
dans Vinterval entre Pheure qu'on a marquee, & celle du jour ſui- 
vant, ou l'autre du jour qui Pa precede : & quel etoit le moment od 
chaque variation arriva. 5 : 


373. B. L'inſtrument, dont je vais donner Videe, produit les effets 
dont je viens de parler: & c'eſt par cette conſideration, que je Vap- 
pelle Mettorographe Perpetuel : parcequ'il donne conſtamment les ob- 
ſervations meteorologiques pour chaque heure du jour: & cela fans 
d'autre trouble que celui de le remonter au bout de la ſemaine, ou du 
mois: c*eſt-i-dire, au meme tems qu'on remonte la pendule, qui lui 
ſert de regulateur. Lidee en eſt ſi ſimple & ſi aiſce dans la pratique, 

ju'il n'y a pas de perſonne tant ſoit peu curieuſe, qui ne puiſſe pas le 
fire arranger ſous ſes yeux, & à peu de frais, par un artiſte quel- 
conque, meme d'une capacite fort mediocre, 


373. C. 
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373: C. Je ſuppoſe premierement, qu'il y att une pendule ordinaire, 
qui aille huit jours, ou un mois, ſans etre remontee. En fecond lien, 
que les inſtrumens meteorologiques ſoient tels, que leurs degres ſoient 
montrẽs par quelque piece, qui ait un mouvement vertical au long de 
teurs échelles, comme je le montrerai tantot. Et en troiſieme lieu, que 


'obſervateur ait une chambre, ou meme un grenier, deſtine unique- 


ment à Pappareil de ces obſervations. 


373. D. Soit une planche 4 5 (fig. 60.) poſce ſur deux rouleaux dm, 
mile contre la muraille, entre les deux tablettes Ic & de: bf eſt un 
cordon attache par le bout 5, a la planche, & par Fautre bout à la 
poulie f; un autre cordon également attach“ la poulie f, paſſe par 
la poulie g, & porte le poids . qui eſt ſuffiiant- pour faire trainer la 
planche ab, vers f. Sott à preſent le poids i de la pendule &, & 
qu'au fond de ce poids i, ſoit attachẽ un autre cordon, qui, paſſant 


par la poulie u, aille aboutir à Paxe, ou rouleau de la poulie f, mais 


dans un ſens contraire du cordon 5 f; de fagon que l' action du poids , 
ne ſoit point dans la liberté d' agir, qu' autant que le cordon Fu i lui 
permet de tourner la poulie f. On voit bien par cette conſtruc- 
tion, que la planche ab aura un mouvement horizontal, auſſi regu- 
her vers f, que celui de la pendule; & que celle-ci n'en ſouffrira 
aucun obſtacle dans ſa marche, meme il y aura une tendence à en 
augmenter la force motrice du poids i. Il dependra de la proportion 
du diametre de la poulie , de celui de fon ſecond cercle, relative- 
ment à longueur de la planche a4, & de Feſpace que le poids i aura à 
deſcendre, que cette planche ſoit une ſẽmaine entière, ou meme un 
mois, à parcourir Peſpace me. Ainſi, il n'y a qu'a couvrir cette 
planche a b, avec du papier; & la diviſer en ſept, ou meme en trente 
parties, pour que chacune repreſente Peſpace d'une journee : & ſi Pon 
ſubdiviſe chacune en 24. parties, par des lignes plus delicates, on aura 
Feſpace correſpondant a chacune de ces 24 heures. 


373. E. Il ne s'agit donc, i preſent, que d' ajouter un crayon I 
chacun des inftrumens meteorologiques, qui, comme je Pai ſuppoſe 


_ ci-deſsds, doivent avoir un mouvement vertical, de fagon qu” tant 


pouſſs proprement, par un foible refort, contre le papier, il y mar- 
quera a chaque heure, la hauteur, ou le degré, on inſtrument ſe trou- 


vera actuellement. 


373. F. 
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373. F. Les lignes, ou diviſions verticales, marqueront alors non 
ſeulement les jours de la ſemaine, ou du mois; mais auſſi les heures: 
& meme, fi l'on veut, les demi- heures de chaque jour. Et les lignes 
horizontales marqueront les hauteurs, ou les degres correſpondans à 
la variation de chaque inſtrument. 


373. G. On aura ſoin d'arranger chaqu' inſtrument A la hauteur 

convenable : &, pour que le trait de ſon crayon, ne ſe confonde point 
avec celui d'un autre, & il ſera à- propos de mettre des crayons rouges 2 
ces inſtrumens, alternativement avec les crayons noirs, à fin d'en em- 
pecher la confuſion. Si le mouvement vertical de quelqu? inſtrument 
eſt trop grand, pour entrer dans la hauteur de la planche, on le reduira 
par le moyen d'un levier : & la meme methode ſervira pour Pagrandir, 
en cas qu'il ſoit trop petit, à fin y etre apperęù aſſez diſtinctement. 


374. Je me flate que tout homme, qui connoit un peu la Mechanique, 
n' aura pas la moindre difficult, ſur la practicabilitẽ des idees, que je viens 
d'expoſer. Mais i Pegard de ceux, qui trouvent de la difficulté par 
tout, je leur citerai la pendule qui marche, dẽpuis plus de quinze ans, 
au Palais du Roi (Buckingham-houſe) à Londres, faite par Mr. Cum- 
mings, ſon horloger. Cette pendule, qui eſt magnifique, marque les 
hauteurs du Barometre avec la plus grande exactitude. Le meme fa- 
meux Artiſte a une autre pendule de cette efpece, toute acheve chez lui, 
dont le prix va pres de 500 louis d'or. Pai fait mention de la premiere 
de ces pendules à PAcademie Royale des Sciences de Paris, dans 
une lettre que jecrivis le 21 Juillet 1772, a Mon. le Chevalier de 
Bory, que la meme Academie nomma pour ma correſpondence, & 
qu'il a lut à Paſſemblee. Py en fis mention moi-meEme une autre fois 
en 1773, lorſque l' Academie deliberoit ſur “affaire de charger quelque 
perſonne de confidence, à chaque port de mer, pour obſerver aſſidue- 
ment. les differentes hauteurs des marees, avec toutes les circonſtances 
de l'heure exacte, & des vents qui les font varier ſouvent. C'eſt avec 
bien du plaiſir que je viens de lire à toute Pheure, dans le Journal de 
Abbé Rozier, du mois dernier (Janvier 1780, page 75), que Mr. 
Changeux avoit preſente une machine de cette eſpece, en Juin dernier, a 
la meme Academie Royale (peut- etre fans avoir aucune idée de celles 
de Mr. Cummings); & qu'il ſe propoſoit de faire conſtruire le 
Thermomètrographe, I Anemometrographe, l'Higromètregrapbe, &c. qui 
doivent avoir les mèmes Pproprictes. | 2 


Ss 374. A. 
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374. Pai fait executer-aufſi-une pendule, ſur une autre plan fort 
difterent de celui de Meſſrs. Cummings & Changeux, & aſſurement 
bien plus œconomique que celle du premier z car elle n'en coutera 
pas la 1gue partie de la depenſe, lorſque tout fon mechaniſme ſera 
acheve. Elle marche deja chez moi depuis plus d'un an, fans que j'aie 
eu encore le tems d'y faire ajouter les inſtrumens meteorologiques. 
Au licud'un cercle, mis en mouvement par le rouage de la pendule, | y 


a quatre cylindres verticaux, fur leſquels une longue bande de papier 


blanc, qui y eſt envelopee, paſſe d'un rouleau a Pautre, avec un 
mouvement auſſi regulier que celui de la pendule, dont la marche eſt 


d'un mois entier fans ctre montee. _ 


274. B. Mais pour ce qui regarde le mechaniſme du Meteorographe, 
que je viens de propoſer ci-deſsùs, il pourra etre execute aſſez bien, 
avec une depenſe fort modique. Mon but étant de lever toutes les dif- 
ficultẽs aux jeunes Philoſophes, & à tous ceux qui ſe trouvent bornẽs 
par leurs circonſtances, à exercer, avec peu de frais, leur penchant pour 
les recherches philoſophiques; je n'ai pas balance a entrer dans tous 
ces details; quoique je ſens bien qu'ils ne peuvent que devenir en- 


nuyeux au lecteurs plus inſtruits. Ainſi, je prie ces derniers, de ne 
pas s ennuyer d'avantage; tandis que je me donne le plaiſir de con- 
tinuer la communication de mes idèes a ceux, qui voudront s' pargner 
le trouble de penſer i ces petites reſources, pour etre a meme de 
pourſuivre leurs obſervations de Phyſique, ſans deranger leurs affaires 
par une depenſe plus conſiderable. = e 


375. Voict actuellement, quelle eſt Veſpece d'inſtrumens qui me 
ſemblent les plus propres, pour remplir les vues, que je viens de 
propoſer. Premièrement, pour faire les experiences barometriques, 
relatives à la mẽtëorologie, je crois que le Barometre Statique (No 370, 
eſt le plus avantageux. Cependant un /jphen, avec une boule aſſez 
grande 2 la hauteur, od fe font ſenſibles les variations de Patmoſphere, 
peut bien ſervir au meme objet, ayant une piece flotante, avec une 
tige de ſapin, au bout de laquelle on adaptera le crayon ci-deſsds. 


375. A. ly a une eſpece de Thermometres, afſez bien connue, 
repreientee. par le fg. 48 @, qui a la qualite qu'on fouhaite. Car les 
deux, ou meine quatre, grandes boules t, ſont pleines d'eſprit de 
de vin; & le tuyau 2, avec les branches infèricures, ſont pleines avec 
du mercure. Ainſi, toutes les expan/rons & contraftions, caulces par la 
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chaleur & par le froid, dans le Auide contenu dans les vaſes nt, qui 
ſont fermes, doivent ken hauſſer, ou baiſſer, le mercure dans le tuyau 
z. Une tige de bois, qui ſurnage dans le mercure, au- dedans 
du tuyau 2, tant Arrangee en forte qu'elle ne puiſſe tourner de cote, 
& ayant un crayon à ſon bout, doit donner le mouvement vertical, 
qu'on ſouhaite à ce crayon, pour —_—_— les des — 


—_— ſur la h du Meteorographe. 


378. B. IIy a cependant le Thermometre ul qui eſt, peut- 
etre, plus avantageux que le precedent. Pour le conſtruire, on rive 
fermement, ou meme on ſoude enſemble, une lame d'acier avec une 
autre de laiton: car la chaleur & le froid font courber, plus ou 
moins, cette double lame, ſelon le degrẽ du Thermometre. Il vaut 
mieux donner à cette double lame la forme ſpirale, pour avoir aſſez 
longue, . fin d'en agrandir le mouvement: la lame de laiton doit etre 
au-dedans, & celle d'acier dans la partie convexe du-dehors. Cette 
lame erant arretee par un bout, fera mouvoir le crayon, qu'on atta- 
chera a l'autre bout (ou à une verge qui y ſera wing {lon les diffe- 


rentes temperatures de rammoſphere 


375. c. on peut conſtruire auſſi, par la meme wwethode, 1 un bon 
Hygroſcope, qui peut ſervir dans le cas, dont il s'agit, a montrer I hu- 
midite de Patmoſphere, L'on prend une regle de bois de ſapin, d'envi- 
ron douze poutes en longueur, avec des fibres longitudinales : & on 
la colle fortement au- deſſous Pune autre du meme bois, conpe de 
travers, comme la gurt 49 0 le repreſente. Cet inſtrument, qui 
eſt de Pinvention de Mr. Whitehurſt, Membre de le Societe Royale 
de Londres, marque fort decxdement les variations de Phumidite, & de 
la SIGN en e as comme le T; ung 4 lame- droite 


ci-· de fas. 


6 Si on met 8, ou . 32 pointes de bon crayon, ou, comme 
d'autres Pappellent, de la mine de plomb, dans la circonterence de la tige 
d'une Girouete, qui deſcend du toit juſqu'à la chambre du Mzteors- 
graphe, en ſorte qu'elles y forment un tour de ſpirale; on connoitra 
par la hauteur reſpective de leurs traits, ſur la planche a (fig. 60.), 
la direction des vents, qui ont n dans chaque heure du jour. 


376. A. L Anemometre eſt un inſtrument pour meſurer la force des 
vents. Le Dr. Lind, Membre de la Societe Royale de Londres, qut 


FE 


que le vent puiſſe avoir. 
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ſe trouve actuellement engage dans un voyage aux Indes Orientales, 
pour des objets philoſophiques, inventa un de ces inſtrumens, qui eſt tres 
ſimple. L'on en peut voir la deſcription, avec tout ſon detail, dans les 
Tranſattions Philoſophiques, vol. lxv. No 34. Il conſiſte dans une eſpece 
de ſiphon, avec de l'eau au-dedans, que la force du vent ſouflant 
dans une branche, fait monter, plus ou moins, dans Pautre branche. 
Mais, comme l'eau eſt ſujette à etre glacee par le froid, & a etre eva- 
porte iriẽgulièrement; je crois que Pon pourra y ſubſtituer du mer- 
cure, en formant le ſiphon, avec une courbure qui ſoit portion d'un 
cercle plus grand, comme dans la fg. 60 5. qui en repreſente la 
ſection. Le bout s doit Etre fermé par en haut, & avoir une em- 
bouchure laterale garnie d'une eſpece d' entonnoir, pour recevoir une 
plus grande quantite de vent. Le bout de la branche r ſera ouvert: 
& cꝰeſt dans celle-ci qu'on doit mettre une tige de bois leger, qui y 
flotera ſur un petit bouchon de liege. Il eſt evident, que ſi Von fixe 
ce ſiphon a Paxe de la girouette, en ſorte que Vembouchure, en forme 
d' entonnoir, ſoit toujours tournee du cote du vent; la verge legere, 


qui flote dans le bras oppoſẽ du ſiphon, doit marquer la violence du 


vent, par un mouvement perpendiculaire a I horizon. Ainſi, il ne 
s'agira que d'y ajouter un cercle horizontal, pour communiquer ſon 
mouvement au crayon du Meteorographe, en toute ſorte de directions, 


376. B. Mais il y a encore d'autres moyens pour obtenir le meme 
but. Car, ſi Pon met un reſſort ſpiral autour de la tige de la girouette, 
en ſorte qu'il foutienne un plan toujours oppoſe au vent qui ſoufle: 
il eſt evident que fa force (ou viteſſe) ſera connue, par le moyen de la 
differente inclinaiſon de ce plan, qui doit avoir une coudee pour plier, 
plus ou moins, le reſſort; à fin de former des marques plus ou moins 
hautes, ſur la planche du Meteorographe. On peut également em- 
ployer auſſi, pour le meme effet, un petit moulin, dont 'eſſieu hori- 
zontal faſſe elever des poids diffẽrens, dans une progreſſion arithme- 
tique, pour exprimer les degrẽs de la violence de chaque vent: ou 
autrement on peut faire en forte, que ce meme axe faſſe bander un 
reſſort ſpiral, qui portera un crayon, dont le mouvement vertical 


croitra ſelon les degres de la force du vent, &c. Voyez la deſcrip- 


tion d'un Anemometre de Mr. Lemonoſow, dans le vol. ii. des Com- 
mentaires Nouveaux de V Academic Imperiale de Peterſbourg, pag. 129. 


5 375. C. 
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376. C. La fig. 60 4a. repreſente la ſection d'un Pluviometre. 
Ceeſt un vaiſſeau cylindrique bien regulier, d'un pied de diametre, & 
environ trois pieds de hauteur: on le fait de cuivre rouge, ou meme 
de fer- blanc bien vernifſe au-dedans & au-dehors. II y a une piece 
flotante 6 de cuivre rouge tres legere, qui eſt creuſe & bien ſoudee. 
Celle: ci porte deux fils de cuivre, ou une tige de bois leger c, qui paſſe 
par Panneau du ſoutien d, & par le couvercle en forme d'entonnoir ; 
c'eſt au bout de cette tige qu'on doit mettre le crayon, pour mar- 
quer la hauteur de la pluie, qui tombe dans un entonnoir prèciſement 
du meme diametre, que le cylindre . Cet entonnoir doit Etre mis 
ſur le toit de la maiſon, aſſez Eloigne de tout autre batiment plus 
Cleve : & doit avoir le tuyau gr, par lequel Peau dela pluie tombe 
dans la cylindre m . Il ſera bon d'y employer, au- dedans, la 
valve s, qui ferme legerement Vembouchure inferieure de ce tuyau rr. 
Le robinet ? ſert pour vuider l'eau, a chaque fois qu'on remonte le 
Meteorographe. Ce robinet eſt mis a une telle hauteur, qu'il reſte tou- 
jours aſſez de Peau au- dedans, pour faire floter la piece creuſe 5. 


376. D. LU Atmidometre, ou inſtrument pour meſurer Vfvaporation, 
doit Etre compoſẽ a peu pres des memes pieces du Pluviometre, mais 
diffẽremment diſpoſẽes. En premier lieu, il y doit avoir un vaiſſeau 
de cuivre, comme celui repreſente. par la figure 60 4. La piece flo- 
tante h, qui eſt creuſe & de cuivre, porte trois fils de metal comme 
celui de la tige 65, ils paſſent à travers du couvercle en forme d'en- 
tonnoir w5r : & ſupportent un vaiſſeau de metal qui eſt expoſe 
librement à Faction de l'air: mais bien garanti de la pluie, par une 
eſpece de toit, qui empeche Peau d'y tomber au- dedans. | 

376. E. On conęoit a{Ement, que toute Evaporation dans ce dernier 
vaiſſeau fera hauſſer la piece &, dans l'autre vaiſſeau, fans que celui- 
ci ait aucune Evaporation ſenſible, etant couvert par la piece en forme 
d'entonnoir 2c; & a Fabn de l'action de Pair, & meme de celle de 
la chaleur. Ainſi tous les changemens en hauteur montres par le crayon 
attach au vaiſſeau ſuperieur, doivent Etre attribues a Pevaporation ſou- 
ferte dans ce vaiſſeau, qui eſt tout-a-fait expoſe à Faction de Pair. 
On pourra faire augmenter ou agrandir Fechelle de ces variations, par le 
moyen d'un levier, comme. je Pai infinue ci-deſsùds au Ne 373. G : 
& Fon fera porter les diffèrens mouvemens a la planche du Metecoro- 
graphe, en prenant les precautions que la mechanique fournit, pour 
que ces variations, ou mouvemens ne ſoient point deranges ni con- 

| 1 | tondus, 


- 
: 
* 
> 


P ·˙·¹ —Üͤ. . aa 
—— 


out 


„ 


164 SUR LES METEOROGRAPHES 


fondus, par ceux des leviers, ou pieces nccefſaires ; ou par la faute 
de bien en Equilibrer chaque partie fur fon axe, &c. | 


376. F. On peut conſulter la defcription de V Atmometre invents 
par le celebre Academicien de Peterſbourg, feu Mr. Richmann, dans 
le vol. ii. des Nouveaux Commentaires de PAcademie Imperiale des 
ſciences de Peterſbourg, page 121. Cet inſtrument a Pavantage d'avoir 
un grand mouvement, avec fort peu d'ẽvaporation; parceque le vaiſ- 
ſeau ſuperieur, ol Fevaporation eſt execute, eſt charge en ſorte qu'il 
reſte enfonce au milieu de l'eau du vaiſſeau inferieur: ainſi, la moindre 


variation, cauſẽe dans fon poids par evaporation, le fait monter 


conſiderablement dans Veau. On peut donner le meme avantage 3 
celui que je viens de decrire; mais ce ſera à Pexperience, qu'il appar- 
tiendra de decider ſur cette qualite, qui, peut- etre, ſera contrebalance 
par d'autres Inconveniens. 


376. G. Enfin, on conſtruira ſur les memes principes le Rhoia- 
metre, ou inſtrument pour marquer la hauteur preciſe de chaque 
marce ; c*eſt-i-dire, la quantite du fur & du reflnx de la mer, ou, 
comm” on le dit, de fon ee, & de fon juſant; la quantité de 
la dure? de chacun, & les moments où il commenęa, & on il finit. 
Pourvu qu'on puiſſe faire la communication (par un tuyau de plomb, 
ou par une rigole), entre eau d'un port de mer, & la cave, au- 
deſſous de Pendroit, ou le Metcorograpbe eſt etabh : il ſuffit d'y mettre 
une piece flotante, avec un mechaniſme, ſemblable à celui que je viens 
d'indiquer dans les deux articles precedens (du Pluviometre & de 
F Atmidometre), pour que toutes les variations foient marquees ſur la 
planche du meme inſtrument ; en les reduiſant, par la meme methode, 


2 la grandeur proportionelle d'an ponce, ou demi-pouce, pour chaque 


pied d'hauteur, &s, 


wy 


P.S. Dans le moment que cette page alloit etre imprimee, j appris que Mr. A. Walker, 
Demonſtrateur de Philoſ. Experimentale à Londres, faiſoit extecuter une eſpece de Mcteoro- 
graphe Perpetuel dans la 1 on il fait ſes Leons de Phyſique, a cott de ln Place 
d' Hanovre. Mr. e Dr. Wood va dbnner aui des Cours de Medécine. La nouvelle 
application qu il fait, avec grand ſucces, des Bains de différens Airs à un grand nombre 
de maladies, ne fait pas moins dhonneur a ſon ſavoir, qu'a la penetration de fon genie. 
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